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Les francophones peuvent 
dorénavant améliorer leur 
français quel que soit l’en- 
droit où ils vivent en Alber- 
ta. 

Le cours FRANCAIS 
POUR TOUS, FRANCAIS 
POUR TOUT offert par 
l'Université Athabasca, si- 


| tuée à Edmonton fournit à 


Université 
Atbabasca 


et exercices lui permettant 
de progresser à son rythme. 
L'étudiant participe à un 
groupe de travail dans sa 
région et consulte son moni- 
teur par téléphone. 


Ce cours vaut 3 crédits 
universitaires etles inscrip- 
tions sont acceptées tout 
au cours de l’année. ‘ 


Bandes 
Dessinées 


Ne manauez pas 


Les bandes dessinées 


Du Franco .............… 
Toutes les semaines 
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CHERS LECTEURS, 


L'addition de ce cahier de bandes 
dessinées marque l'inauguration de la 
deuxième phase de développement du 
journal. 


Cette deuxième phase impliquait 
aussi le transfert de toutes les annon- 
ces régionales à Horizons Albertains 
qui est la section réservée aux nouvel- 
les et reportages sur les régions. 


Il nous semble plus logique que les 
annonces régionales soient à la page 
des régions respectives. 


Autrement cela crée une situation 
absurde ou les annonces d'Edmonton 
sont partout. Ce qui enlève du carac- 
tère provincial du FRANCO. (Féuille- 
tez un vieux exemplaire du FRANCO, 
vous aurez la nette impression, en 


regardant toutes les annonces d'Ed- 
monton qui occupent toute la section 
précédant Horizons Albertains, de lire 
un journal d'Edmonton plutôt que de 
la province). 


D'ailleurs la section “Horizons Al- 
bertains”” compte régulièrement plus 
de 18 pages de nouvelles et de reporta- 
ges ‘consacrés uniquement aux ré- 
gions. Chaque région a un correspon- 
dant qui couvre les activités. 


Un troisième aspect de cette 
deuxième phase est aussi le développe- 
ment d'une section intitulée : RE- 
FLET. Cette section regroupe déjà 
plusieurs article: 


Spectacles (provinciaux), vivre 
aujourd’hui, gastronomie, radio, télé- 


vision, voyage. 


D'autres chroniques sur les livres, 
le bridge, les mots croisés, l'horosco- 
pe, le vin et la musique (classique et 
pop} et le bricolage seront ajoutées. 


REFLET ET HORIZONS ALBER- 
TAINS deviendront donc les deux 
grandes parties du journal. 


Nous vous invitons à nous faire part 
de vos commentaires et de vos sugges- 
tions. Nous voulons arriver à un jour- 
nal INTÉRESSANT, un journal que 
beaucoup prendront plaisir à feuille- 
ter. Qui sait. un jour nous serons 
peut-être .ilu. 


La Rédaction 


BENOIT | 
 DITSKIPENSE 


Benoit Pariseau 


Je lisais quelque part que si M. Joe Clark est élu chef du parlement 
canadien, il verra à abolir rapidement et efficacement la taxe sur les 
hypothèques. 


Ce qui permettra aux gens comme moi de la classe moyenne de se payer . 


une maison. . 
J'ai dit rapidement et efficacement, ce sera certes une première pour le 


gouvernement du Canada de faire quelque chose rapidement et efficacement. 
AL NM 


NOBLESSE OBLIGE 


Il y a quelques jours un membre du groupe bien connu “The Rolling 
Stones” s'est fait pincer en possession de drogue. Pas de la Mari, non non 
non de la drogue forte, de l'Héro, ou quelque chose comme ca. Les grands 
doigts de la JUSTICE l'ont traïné devant les tribunaux. Tout le monde 
s'attendait au pire. Un précédent avait été créé, (vous vous souvenez du jeune 
joueur de hockey des Islanders de New York suspendu pour un an) . Et, bien 
parfois la justice a quelque chose de noble, voyez-vous. Etant donné que 
Keith Richards est millionnaire, il a reçu une sentence sévère, 12 mois de 
liberté conditionnelle, et, il faudra donner un récital gratuit a l'intention des 
aveugles. Tant mieux pour Richards en espérant que d’autres petits Richards 
moins fortunés auront eux aussi leur part de justice. 


SOUVENIRS INOUBLIABLES 


J'ai pris quelques jours de vacances pour mieux suivre les péripéties de 
cette rencontre des chefs d'Etats Canadien. C'est drôle, mais le tout me 
faisait penser aux anciennes réunions de l'ACFA en Saskatchewan. 


Au centre, le président, à sa droite monsieur Lang, et à la gauche monsieur 
Lalonde. Grand chef et ses acolytes. Le trio qui a toutes les questions et aussi 
toutes les réponses. La tour d'ivoire. Les ‘“’premiers’’ des provinces n'avaient 
qu'à écouter attentivement, prendre la pilule, se fermer. Ouelques-uns de ces 
ministres, dépendants du gouvernement fédéral ont gardé un silence d'or. 
D'autres par contre. plus indépendants ont choisi l'autre voie, au grand 
déplaisir de nos représentants fédéraux. A la prochaine messieurs. 


CONFERENCE DES PREMIERS MINISTRES 


Quel merveilleux spectacle, comédiens de la politique. Monsieur le premiér 
ministre Pierre Trudeau semble obsédé par ce fameux rapatriement de la 
Constitution. Je suis d'accord qu'après 111 ans le Canada devrait pouvoir se 
gouverner sans à avoir à faire des pèlerinages à Londres, mais is on a vécu 
aussi longtemps sans ce document précieux, nul doute qu’on survivra encore 
quelques années. En attendant, monsieur Trudeau pourrait peut-être 
s'occuper à régler certains problèmes aussi urgents que le repatriement de la 
Constitution. Ensuite, monsieur Trudeau devra penser à se faire réélire avant 
qu'il ne soit trop tard. 


UN SOMPTUEUX "LUNCH” 


La direction du FRANCO ALBERTAIN a invité les collaborateurs, les 


correspondants, et l’équipe du mini hebdo à un somptueux “lunch” au 
Mirabelle. Mon amie Francine avait jugé bon de me placer voisin d’une 
charmante dame d'origine acadienne France Sénéchald'une partet d'un autre 
Acadien enseignant à St-Paui ADELARD POIRIER d'autre part. 

Paraït que nous Franco-albertains et Acadiens avons quelque chose de 
similaire … l'accent? 

De toute facon la réunion en a été une très enrichissante. J'ai appris de 
madame Sénéchal, responsable de la composition du Franco, que les 
“Easterners’”” Québécois, Acadiens, Ontariens etc. s'orientaient vers les 
Etats-Unis quand il s’agit de prendre des vacances, mais lorsqu'il s’agit de 


trouver UN EMPLOI ils s'orientent vers l’ouest là où on trouve la potasse et | 


l'or noir. 
ON N’A PAS BESOIN DE PIECES FRANCAISES 


La direction du Théâtre Français d'Edmonton avait jugé bon de se 
déplacer cette saison. Un petit voyage à Bonnyville - St-Paul et on prévoyait 
se rendre dans la belle région de Rivière-la-Paix. Cependant la direction de 
l'ACFA régionale a décidé que les gens de la région n'ont pas besoin de 
pièces françaises. C’est dispendieux, il faut se déplacer, et puis maintenant 
qu'on a la télé française, on peut regarder l'émission ‘Les Beaux Dimanches”’. 
On demande du théâtre français, des subventions sont à ladisposition des 
groupes qui en font la demande etc. 

Mais quand on vous donne pour raison que la salle est louée pour une 
noce, le jour ou la représentation devait avoir lieu, et bien, là ça ne marche 
plus. On pourra toujours louer un autobus pour amener les gens de cette 
belle région, à Edmonton pour voir ‘’Le temps d'une vie”. Ce n'est pas tout à 
fait à la hauteur des “Beaux Dimanches’” mais quand même! 


ATTEINTE DE CANCER 
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Notre gouvernement fédéral toujours à l'avant-garde quand vient le temps 
de nommer des commissions Royales d'enquêtes, ne semble pas vouloir 
bouger quand vient le temps d'enquêter les conditions de travail dans les 
bureaux de poste. 11 doit y avoir un remède contre cette maladie qui ronge ce 
ministère des postes. C'est vrai, on a pas encore découvert de remède efficace 
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contre le Cancer ! ! ! 
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EDITORIAL 


[y a 
50 ans. 


Vol L Le 3 jauvier 1929 


Si nous voulons du français. . 


CQuisonque possède une juste compréhension de nos problèmes na- 
tioraux et connait la source de nos faiblesses, ne trouvera rien de para. 
doxal Sans cette parole de Mgr Beliveau. ‘Si nous voulons du français 
2 Canada, C'est à nous d'en mettre”. 


Mgr Béliveau a vu les traces profondes creusées chez nous par la 
persécution scolaire et française, et cependant 1l pouvait dire qu'il dé. 
péndait de nous Que le français survie au Canada Il n'est rien de plus 
vrs. st nous voulons un instant ouvrir les yeux sur nos propres négl- 
gences. 


Neghgrnces dans les détails, me direz-vous. mais la vie est au prix 
de ces détails, et en les sacriñant on sacrifie le tout. Ainsi dans les 
familles, si on tolère que les enfants parlent entre eux en anglais. ou 
qu'ils s'adressent à leurs parents dans la même langue, 1is en viendront 
bie.t6: a répudier totalement leur langue maternelle, à Iaqueile ils 
substitueront [a langue anglaise. 


C'est un point sur lequel nous devons déployer tous nos efforts afin 
d'exercer la plus étroite surveillance Ne nous reposons pas. sur les 
institureurs et les snstitutrices, du som d'apprendre le français à nos 
enfants. Ceux-ci font bien leur possible pour enseigner le Français dans 
nos écoles. mais la législation scolatre accorde un temps trop limité à 
cet enseignement. 

La connaissance de la langue commence à la farmille, et comme 
l'école n'est que le prolongement de la famuile. elle ne fera que conti- 
auer la connaissance commencée au foser. En certains milieux. ou du 
moins en certains foyers. on semble ignorer ou, ce qui est pire, mécon- 
aaitre fe rôle primordial que joue la famille dans la conservation de la 
langue. 

Cette erreur qui se rencontre principalement dans les fovers à base 
hété‘ogene, on la touche du doigt dans un trop grand nombre de Fa- 
milles ou les sarents sont exclusivement Canadiens-français. Souvent. 
en passant a la porte de nos compatriotes ou en pénétrant dans la de- 
meure d'un bon nombre d'entre eux. les premières syllabes qui réson- 
nent a nos oreilles sont celles d'une langue qui vous ferait croire que 
vous tombez chez un descendant des immigrants loyalistes: tant est 
ancree cette conception e"ronnee que, farce Que nous avons des +0151nS 
étrangers, nous devons parler leur langue chez nous. mème en leur 
absence par respect pour eux 

L'äine de v0< enfants sera ce que vous la ferez. et ce que vous la 


ere, dans sus Luntdirs, en ecartant des mibiences otrinseres, et en 
leur scnlpant les principes inhérents 4 Lire dont il sont les 
descendante 

Si nous vnlons bien cousilter notre passé, el remonter Aus jortrs 
smustres qui ont sans note ahonedon par Ke France, nous puiserons 
abondamment des lecons etes esemplies de courage et d'évercie, qui 
dons dementrent que bai tanlle gardienne de la bee, de nos 
taditions refigienens el nalonales tal te roc sur le quel furent astres 
les bases solides de gotte survisanes comme race. L'hiture d'un 
peuple n'est que li répebtion de son passe, Pourques Lo bnnille ne 
ent le pas enrore, comme elfe Pa déja été, le roc solide contre 
lequel veudrneut se breer les ettorts de veus que onrdisent fa perle 


de notre entile ethnique 


vo faite de 
ruines 


éc 


et l'unitormité des moeurs, des lois £1 des coutumes 
Ne leuhhuns pas nous aurons encore des luttes à soutenir des 
assauts + sun” FUUr la Sonservation de notre tdiume mais la constance 
dans effort est le page de notte vitoire 
Pour nous aider à lutter contre l'influence du mieu nour nous re 
confuiter aus heur:s sombres des grandes batarties, 1] faut le journal. le 
bor ;aurnal qui a épouse notre cause, quientené s', dévousr voila votre 
séritable ami, mais encore faut-il que vous lui fassiez bon accueil chez 
vous. 4 
Le prolongement naturel de l'éducation familiale est l'école Je 
sais bon nombre de nos enfanxs qui viennent a l'écoie ne sachant pas 
encore un mo: C'anglais, mais ils le gobent malheureusement tros vite 
. Ce qui est à déplorer ce n'est pas tant la connaissance rapide de l'an. 
glass que l'usage qu'ils en font. C'est un fait constant que beaucoun 
de nos petits écoliers de langue française parlent entre eux dans la 
langue anglaise C'est une habitude qu'ils aquierent avec la rapidité 
dont s'acquièrent en général les mauvaises habitudes, avec cete difle. 
rence que cette derniere est peut-être plus dificile à deraciner 

Tournons les yeux vers nos écoles: et si nous savons seconder effi. 
cacement les efforts de ceux qui s'emploient à + continuer et complete- 
la formation commencée dans nos fanulles, nous pouvons être surs que. 
par le rôle important qu'elles sont appelées à jouer, elles répondront 
Béèlement à nos esrérances. 

La législation Scolaire accorde un temps très limité a l'enseignement 
de notre langue: mais le peu que nous avons. encore faut41l que nous 
sachions le bien uuliser et tout l'utrliser. Ce sera d'abord l'adoption 
d'un propramme distribuant le plus économiquement que possble le 
temps destiné au français. L'usage constant de la lanpur enseignes 
attire s davantage l'attention des éleses, qui ne compteront pas avec 
l'usage du français. sort dans des récits oraux. soit dans des exercices 
écrits: les habituer a se servir du français dans leurs relations entre 
camarades où avec l'instituteur, et combien d'autres détails sur lesquels 
il conviendrait d'attirer leur attention. 

Ls lutte dans les détails est d'une importance que l'on ne saurai: 
méconnaitre. parce qu'ils sont la trame de In vie des peuples Les dé. 
tails nous sauveront comme aussi als nous perdront. 

Le Canada est un pays bilingue ou se coudoient deux races prin- 
cipales L'une, fa race française, y à apporté les bienfauts de Ia reh- 
&ion catholique. Peut-on raisonnablement nier, a l'une ou l'autre de ces 
deux races, le droit à l'existence. droit consacré par les oeuvres qu'elles 
ont solidement édifiées” Il n'y a que les esprits étroits qui puissent le 
tenter. 

Pour nous, descendants des quelques mullers de @hnadiens. qu: 
ont fondé le Canada français. 1l n'y a pas de doute que nous aons un 
drcit incontestable d'exister comme race Or. lv droit d'exister comme 
race ne va pas Sans le droit de conserver la langue maternelle qui port: 
l'empreinte de la race Il reste donc à assurer à Ia langue Française la 
place qui lus revient C'est le roie de la famalte’er de l'ecole. 


Amédée LAVOIE B.A 


Maxim Jean-Louis 


LA CHICANE: On s’y connait 


S'il y a un art où nous, les franco- 
phones, excellons, c'est vien celui 


S'il y a un art où nous, les franco- 
phones, excellons, c'est bien celui de 
la chicane. On ne manque jamais une 
bonne occasion. 


Justement la question du Théâtre 
Français d'Edmonton qui s'est fait 
claquer la porte au nez par les franco- 
phones de Rivière-la-Paix s'y prête très 
bien. 


Personne ne sait le fin fond de 
l'histoire. Chacun des deux camps 
présente une version complètement 
différente et tout aussi convaincante. 
La direction et les acteurs du T.F.E. se 
plaignent du fait que les gens de 
Rivière-la-Paix reïusent de les accueil- 
lir et ne tiennent pas compte d’enten- 
tes verbales qui ont été faites depuis 
septembre dernier en ce qui a trait à 
une tournée de la pièce ‘’Le Temps 
d’Une Vie” à Falher. Ces ententes 
faites au téléphone entre la directrice 
du T.F.E. d'une part et la présidente 
du comité culturel ainsi que la coordo- 
natrice de la région d'autre part por- 
taient sur une représentation qui de- 
vait avoir lieu le 18 novembre à 
Falher. Et voilà qu'à deux semaines de 
la date prévue Rivière-la-Paix décom- 
mande. Ceci pour plusieurs raisons: 


Les membres du comité culturel n'ont 
jamais eu connaissance de telles enten- 
tes. 

La salle où le représentation devait 
avoir lieu est déjà prise pour une noce. 


Ca coûte trop cher. Le comité culturel 
local aurait à débourser près de 1,200 
dollars. Si pour une raison ou une 
autre, peu de gens allaient à la pièce il 
risquerait de devoir faire face à un 
déficit. 

D'où la fameuse question posée lors 
de la dernière ligne ouverte à CHFA à 
savoir: ‘Est-ce que les organismes sont 
prêts à accepter un déficit pour une 
diffusion de la culture dans leur ré- 
gion? ” 

A cette ligne ouverte, l'invitée, était 
la directrice du T.F.E. qui exprima sa 
déception du fait que Rivière-la-Paix 
n'avait pas apparemment tenu sa pro- 
messe. Elle fut appuyée par un autre 
participant qui appela pour dire que 
les comédiens étaient tous des bénévo- 
les qui consacraient de nombreuses 
heures de leur temps de loisir à la 
préparation d'une pièce. Et que les 
gens devaient au moins montrer leur 
appréciation en acceptant et en venant 
en grand nombre voir la pièce. 


Qui a raison? Qui a tort? Onnele 
sait pas. D'ailleurs ce n'est pas à fous 
de trancher la question. 


Mais quelques commentaires s'im- 
posent. 


1. I y a un chantage discret qui 

transpire dans l'argument qui veut que 

du fait que les acteurs ont mis beau- 

coup de leur temps et que les gens se 

doivent de faire leur part, d'accepter 

la tournée et d'assister à la pièce. Si les 

acteurs du T.F.E. “sacrifient’” 150 à 

200 heures chacun aux répétitions et 

aux représentations d'une pièce c'est 

qu'ils aiment ca. C'est leur passe- 
temps. Ils en retirent une satisfaction 
personnelle. Aussi en parler comme si 
c'était un acte suprême de bénévolat est 
.un peu fort. 


2. H est grand temps qu'on se déba- 
rasse de cette manie qu'ont beaucoup 
d'organisateurs d'activités franco- 
phones de toujours jouer sur le senti- 
ment de culpabilité du public. C'est 
toujours la même rengaine: “Voyez la 
quantité de travail qu'on y a mis, il 
faut venir...” ce chantage discret mais 
terriblement efficace est malsain. 
D'ailleurs le Théâtre Français d'Ed- 
monton n'a absolument pas besoin 
d'un tel stratagème. Le produit qu’elle 
offre est de bonne qualité.: 


Ce qui importe c'est qu’une bonne 
promotion soit faite. Evidemment, le 
budget restreint du T.F.E. ne lui 
permet pas de s'assurer les services 
d'un agent. - De là une promo- 
tion faite hâtivement, à la sauvette.… 
Déplacer 27 acteurs et machinistes à 
partir d'une entente au téléphone est 
très hasardeux. 


3. 11 y a aussi définitivement un soupçon 
d'arrogance dans la fameuse question: 
“Est-ce que les organismes sont prêts à 
accepter un déficit pour une diffusion 
de la culture dans leur région? ” 


Quelques suggestions: 


QUE LE THEATRE FRANCAIS 
D'EMONTON DEVIENNE LE THEA- 
TRE FRANCAIS DE L'ALBERTA'" 

( 

Cela implique que les tournées de- 
viennent LA priorité du T.F.A. Les 
pièces devront être sélectionnées en 
fonction des tournées. (Choisir pour une 
tournée, une pièce qui exige une 
vingtaine d'acteurs et de machinistes 
n'est pas très pratique). Cela implique 
aussi que quelqu'un soit engagé pour 
s'occuper exclusivement de la promo- 
tion. Cela permettra à la direction du 
Théâtre de pouvoir se concentrer sur 
la production artistique et de ne pas 
devoir tout faire. 


Evidemment, il faudra des fonds 
additionnels... On devrait pouvoir en 
trouver. 
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La victoire de M. BLAC- LL: : 
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la tête du partie N.P.D. n'est confisquera. C'est ça le 
CNEY ou de BLA- socialisme. C'est ce qui cau- 
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acheté d'idées, la défaite des libé- d f l 7 | [ 
ent à des 5 fermes raux en Ontario présage rien ( FUITS - outil p édagogique 
à vengre. de bon pour les Canadiens 
Français. Sans Pierre Trü- [A] je Rédacteur 
«re - , 


Ile i Û 
Li s vrai que le coût de eau, les francophones vont 
a vie, de l'essence et de bien berdre tout ce qu'ils ont 


d'autres produits est bien gagné jusqu'à date. A chaque fois que je recois le Franco - “Mon . : 
plus bas qu'ici Par contre il Franco‘’ - je vais droit à la page ‘Opinion du Chère Danièle Petit, de plus en plus vitel 
à A on . TT, 
Le es abus intolérables. L'avenir ne s'annonce pas lecteur’. Le pourquoi, c'est que je suis content que , . 
ple: un paysan que je ro5e. les ‘Boileau’ de notre époque te tiraillent Le supplément pour en “6 me Sais pes si cela est 
[onnais voulait vendre sa méchamment où amicalement à gauche et à droite fants continuera d'exister, Fete quec Vos méthodes 
rme. Il n'y avait pas d'au-  G. Lapi ’ - RSR rljespère! Mes enfants n'ont d'impression mais i j 
| Lapierre ! Era ais il serait 
tres acheteurs que le gouver. eue pe maintenant ainsi en plein et parfait équilibre que 3 ans et 6 ans maiselles peut-être intéressant de lais- 
g n même temps, j'en tire un réel motif d’orgueil et} connaissent déjà ces pages, ser les enfants participer de 


nement qui voulait lui impo- 
ser un prix dérisoire. Mon Qui dit que Trudeau va per- 
ami a donc décidé de louer dre. Moi, je prédis qu'il va 


. 5 . 4417 : . ; a . 4 s 
de fierté puisque l'on ne lance des pierres qu'aux] même si ce n'est que pour temps à autre peut-être en 
arbres chargés de fruits mûrs’. Et encore, je les avoir barbouillées dans le suggérant un sujet pour des- 
constate que tu ne leur as pas rendu “la critiquel cas de la petite de 3 ans! sin pour ensuite publier les 


sa ferme. Mais voilà que gagner. Voulez-vous pa- 
quelques mois plus tard on rier? aisée’”’ en faisant de ton mieux pour leur rendre meilleurs. 
lui apprend qu'il valui fal- “l'art” non “difficile”. Ca eau 
| [de 6 ans c'est le petit ‘jeu Vos pages peuvent même 
Arnel Mardy des L erreurs ‘qui paraissait Servir d'idée pédagogique aux 
Arnel arc dans | | ancien supplément. enfants inscrits dans les pro- 
était là un jeu à son niveau grammes scolaires bilingues. 


en plus d'être un bon exer- 

cice d'observation. Sans Merci, - 

compter qu'elle se piquait de 

pouvoir déceler les erreurs Denise M. Berkhout. 
Calgary 


LE FRANCO publie avec plaisir les opinions 
personnelles de ses lecteurs sur des questions 
d'intérêt général. Chaque lettre doit être signée 
de la main de son auteur, qui en assume alors 
l'entière responsabilité. L'auteur doit en outre 
inscrire en lettres moulées son nom et adresse au 
complet, ainsi que son numéro de téléphone au 
cas où il nous serait nécessaire de communiquer 
avec lui. LE FRANCO se réserve aussi le droit 
d'abréger les lettres selon l'espace disponible. 


Lettres 


au 


Frânco 


NOTE 


IL nous est malheureusement pas possible de 


passer toutes les lettres que nous recevons, ceci 
e d'espace. Nous donnons la priorité aux 
lettres critiques et ensuite aux lettres de félicita- 
tions en commençant par les plus courtes. 


faut 


Autant que possible, prière d'écrire à la 
machine, à double interligne. Adressez vos lettres 
comme suit: “Lettre des lecteurs” LE FRANCO- 
ALBERTAIN, 10012 - 109 rue, Edmonton, Alta. 


La Rédaction 
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POLITIQUE 


Ed Broadhent dans les ligues majeures 


ü, 
C 


wa, à Vancouver ) 
tement. Cette semaine, dar 


+ 
V2 


a capitale, vous avez 
Pierre Trudeau essayer 
reconquérir le Canada en 
éclipsant Sterling Lyon, 
René Lévesque et huit au- 
tres premiers ministres pro- 
vinciaux. Ce week-end, au 
pied des Rocheuses, vous 
assisterez peut-être à la vic- 
toire d'Ed Broadbent sur 


un nombre bien plus grand 
de Canadiens puisqu'il parta- 
gera une scène à relief mon- 
dial avec Willy Brandt, Olof 
Palme et les dirigeants de 
presque 50 autres pays. 


Les hôtels du CN: 


Hôtel Nova Scotian, Halifax 
Hôtel Beauséjour, Moncton 

Le Reine Élizabeth", Montréal 
Shâteau Laurier, Ottawa 

Hôtel Fort Garry, Winnipeg 
Hôtel Macdonald, Edmonton 
Jasper Park Lodge, Alberta 
Hotel Vancouver, Vancouver 


Au yeux de la plupart des 
Canadiens, le Congrès de 
l'Internationale socialiste à 
Vancouver peut passer pour 
une manifestation assez 
axotque de folklore politi- 
que, un genie d'assemblée 
plus à sa place à Blackpoo!, 
Stockholm ou Hambourg 
qu'en Amérique du Nord, ce 
fief du capitalisme. 


Mais c'est la première fois 
que le congrès de l'Interna- 
tionale socialiste se tient 
hors d'Europe et pour cette 
raison, précisément, l'événe- 
ment est de taille pour le 
socialisme démocratique 
mondial, le Nouveau Parti 


Votre temps est précieux! 
Téléphonez-nous pour réserver instantanément 
à l’un de ces excellents hôtels: 


D'autres grands hôtels: 


Hôte! Newfoundland, St-Jean, T:-N. Le Hilton de Québec, Québec 
Aéroport de Montréal Hilton, Montréal 
Harbour Castie Hilton. Toronto 

Hôtel Plaza Il, Toronto 

Park Plaza, Toronto 

Toronto Airport Hilton, Toranto 

The Bessborough, Saskatoon 

The Internationat, Calgary 
‘Administration: Hilton Canada 


À 4monton, appelez le service des réservations 
des hôtels CN, 426-4515 


hôtels CN 


Démocratique et le chef 


NPD Ed Broadbent. 


Les Canadiens que tout 
cela fait baïîller où sourire 
feraient bien de réfléchir à 
l'ampleur de la rencontre. 
Plus de 400 journalistes se- 
ront aux trousses des 300 ou 
400 délégués et observateurs 
envoyés par le plupart des 
pays non-communistes. Les 
partis attendus mobilisent 
15 millions de membres et 
80 millions d'électeurs dans 
le monde entier; 15 de ces 
partis sont actuellement au 
pouvoir - où ils ÿ partici- 
pent, en coalition - dans leur 
pays. 


Parmi les participants, on 
compte l'ancien chancelier 
allemand Brandt, l'ex-pre- 
mier ministre suédois Palme, 
le président du Sénégal, Léo- 
poid Senghor, le premier mi- 
nistre finlandais Kalevi Sorsa 
et son collègue jamaicain Mi- 
chael Mantley, deux autres 
anciens premiers ministres 
(le Portugais Mario Soares et 
le Hollandais Joop des Uyl}, 
et une ribambelle de leaders 
de partis (dont le chef socia- 
liste français Mitterrand). 


Derrière les délégués de 
Vancouver, on trouve une 
organisation qui remonte à 
1864, date à laquelle ses 
pères fondateurs, inspirés 
par Karl Marx, se réunirent 
pour la première fois. L'In- 
ternationale fut reconstituée 
en 1951; aujourd'hui elle 
combat toujours ‘’toutes les 
formes d'exploitation’ mais 
rejette avec véhémence le 
totalitarisme à la soviétique 
où à la Chinoise. La déclara- 
tion de Francfort de 1951 
affirme que ‘le communis- 
me se réclame à tort de la 
tradition socialiste (...} Alors 
que les socialistes recher- 


chent liberté et justice (...) 
les communistes veulent 


aiguiser … les divisions de 


classe pour établir la dictatu 
re d'un parti unique”, 


M. Broadbent déclare que 
si le congrès se tient au 
Canada, c'est que Witty 
Brandt, le président de l'In- 
ternationale, souhaite faire 
sortir le mouvement de ‘sa 
perspective européenne” et 
renforcer ses liens avec “les 
partis socialistes démocra- 
tiques naissants”’ des autres 
pays, particulièrement ceux 
des régions en voie de’ dé- 
veloppement. 


Le calendrier s'étale sur 
trois jours; on y compte 
encore une majorité d'ora- 
teurs européens, Mais ses 
préoccupations universelles 
touchent Île Tiers-Monde 
africain, asiatique et latino- 
américain à chaque tour- 
nant: l'économie mondiale'’ 
{particulièrement Îles rap- 
ports Nord-Sud}, ‘la situa- 
tion en Amérique latine et 
aux Caraïbes’; ‘les entrepri- 
ses multinationales”, ‘ l'A- 
frique australe”, ‘la situa- 
tion dans les régions du Paci- 
fique asiatique ‘’, ‘‘le désar- 
mement"" et ‘les droits de 
l'Homme‘ (ce dernier débat 
sera ouvert par l’ancien diri- 
geant NPD David Lewis). 


SECRETAIRE 


Secrétaire demandée par l’Université de i’Aïberta afin de 
travailler sur le projet de Riel. Ce travail d'une durée de 5 
ans implique tous les écrits de Louis Riel. 

Le postulant {e) doit être bilingue (Français, Anglais) et 
devra accomplir des tâches routinières de secrétariat telles que 
la dactylographie de matériels compliqués dans les deux 


* langues. 


L'habileté à travailler avec un minimum de supervision et 
l'habileté à superviser un personnel a demi-temps est requis. 


Les postulants doivent avoir plusieurs années d'expérience 


pertinente ainsi 
dactylographie. 


Le salaire initial 


qu'une habileté 


est de 
proportionnellement selon les qualifications et expériences, 


supérieure pour {a 


$863.00 par mois 


L'Université offre des bénéfices marginaux intéressants ainsi 


qu'une semaine de 35 heures. 


Les intéressés (es) doivent téléphoner au 432-5201 pour 
une formule d'application ou appliquer en personne à 


Personnel Services 
& Staff Relations 
3rd Floor Students Union Bldg 


114 St. & 89 Ave, Edmonton 
T6G 2J7 


la 


Des personnalités du NPD 
M. Lewis, le premier minis- 
tre de la Saskatchewan Allan 
Blakeney et l’ancien premier 
ministre de Colombie- Bri- 
tannique Dave Barrett - sont 
très en vue au congrès, ce 
qui souligne la valeur politi- 
que du rassemblement de 
Vancouver pour les socialis- 
tes canadiens, et |’ 
qui leur est fait. 


Le congrès de Vancouver 
montre aux électeurs cana- 
diens que le NPD a sa place 
dans un mouvement mon- 
dial éminemment respecta- 
ble. Après avoir passé pour 
un simple instrument du mé- 
contentement des Prairies, 
puis plus récemment, des 
grands syndicats, le NPD de- 
vrait assumer un peu la pati- 
ne d'une tradition philoso- 
phique universelle et bien 
établie. 


Le congrès comptera de 
nombreuses personnalités de 
résonance mondiale ayant 
l'expérience du pouvoir, ce 
qui renforcera l'impression 
que le NPD fait partie des 
poids-lourds politiques. Van- 
couver ne sera Pas Un ras- 
semblement de doctrinaires 
fantaisistes. On y trouvera 
autant d'hommes d'action 
que de penseurs, des hom- 
mes et des femmes dont les 
états de service au gouver-- 
inement donnent à penser 
qu'après tout il n'y a aucune 
raison que le NPD reste 
éternellement le buffet idéo- 
logique des libéraux et des 
conservateurs, un point c'est 
tout. 


La nature des réalisations 


socialistes, du moins en 
Scandinavie et en Alema- 
gne, pourrait également 


améliorer l'image du NPD 
lors des élections du prin- 
temps prochain. ‘Ce sont 
des partis du développement 
économique”, dit M. Broad- 
bent, avouant seulement un 
léger parti-pris . Leurs chefs 
sont des stratèges industriels 
- tous comme M. Broadbent 
est en train d'essayer de le 
devenir - et non les con- 
cierges d'un Etat Provi- 
dence. 


Tous ces facteurs pour- 
raient rendre plus séduisante 
perspective du NPD, 
“troisième option” de la po- 


Scène Provinciale 
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Une autre minorité au Canada: 
Les Westerners 


semaine écoulée. 


L'Alberta exige plus de pouvoirs, pour qui? 


Journaliste, Diane Santerre observe et analyse la 


scène politique provinciale. Elle nous fera part 


de ses commentaires sur les évènements de la 


Qui sera le champion de l’unité nationale en 1979? 


A l'issue de la conférence fédérale-provinciale sur la Constitution à 
Ottawa les paris allaient bon train. 


Pendant que, le premier ministre albertain proclamait dans son royaume 
qu'il avait soumis le meilleur document en vue de sauver le pays de la 
sécession. Nos vingt-neuf recommandations, d'affirmer monsieur Lougheed, 


reflètent les aspirations des fédéralistes du Québec. 


C'est le leader libéral du Québec, Claude Ryan qui sera content. Le preux 
chevalier de l'Alberta sera disponible au cours du prochain référendum, si 
les fédéralistes réclament son aide. Îls sont donc méchants ceux qui 
accusent monsieur Lougheed d'être séparatiste. 


Le premier ministre de l'Alberta nous apprend qu'il existe une autre 
minorité au Canada: les westerners. [ls ne sont pas menacés de perdre leur 
langue ou leur culture mais bien leurs ressources naturelles. Minoritaires, 
parce qu'à Ottawa , quel que soit le parti que choisissent les Albertains, ils 
n'ont que dix-huit députés fédéraux. Le premier ministre Lougheed doit 
donc obtenir des garanties constitutionnelles pour assurer à la province le 
contrôle et la propriété des ressources naturelles. 


{L'ironie du 
amendement pour en obtenir les profits.) 


sort c'est que 


les Américains n'ont besoin d'aucun 


Le premier ministre Trudeau, lui, désire aussi être champicn et prouver 
aux Québécois que ca marche le fédéralisme .Rapatrier la Constitution et en 
épousseter les zones grises avent le Référendum. Malheureusement, pour lui, 


les gens qu'il a invités à Ottawa ne sont pas si pressés. 


Surtout pas le premier ministre Lougheed qui espère profiter de la 
panique canadienne et obtenir des garanties sur les ressources naturelles. Les 
frustations de l'Ouest ne sont pas nouvelles. L'histoire tend à les justifier. 
Au cours des années 30, le gouvernement créditiste de monsieur Aberhart 
était élu par des agriculteurs mécontents d'être dominés par les milieux 


financiers de Toronto. 


Mais aujourd'hui ce que l’on entend c'est l'écho des revendications des 
milieux financiers et de ceux qui investissent en Alberta. Le moment est 
propice pour monsieur Lougheed d'obtenir plus de pouvoir mais pour qui? 


L'union canadienne a pour but de résister au géant américain. Dans cette 
perspective il convient de s'interroger sur les motifs du gouvernement 


conservateur. 


Il est possible que les compagnies détentrices de projets énergétiques 
soient les principaux bénéficiaires d'un gain de pouvoirs du gouvernement 


Lougheed. 


ES 
ER 


Suite Keith Spicer 


litique réactionnaire des 
conservateurs et l'opportu- 
nisme des libéraux; comme 
augure d'une combinai- 
son plus sensée, plus juste et 
même plus efficace des inté- 
rêts travailleurs-patrons. 


La conférence s'attache à 
définir un nouveau style de 
relations industrielles; on 
voit tout le bénéfice poten- 
tiel que M. Broadbent-peut 
en tirer pour son rôle de 
dirigeant national. M. Broad- 
bent - un homme à princi- 
pes, et l’un des chefs politi- 
ques les plus intelligents et 


les plus courageux du pays- 


a la semaine dernière joué en 
coulisse un ‘rôle diplomati- 
que non négligeable dans 
l’apaisement du conflit pos- 
tal, 


Le congrès arrive ‘’au mo- 
ment idéal”, avoue M. 
Broadbent avec une joyeuse 
modestie. Voyez un peu ce 
crescendo de victoires au 
cours des trois dernières se- 
maines: gains aux élections 
partielles de Terre-Neuve ( 
une percée dans la région 
atlantique) et à Toronto, le 
baromètre de l'humeur na- 


tionale; seconde place aux 
élections partielles en Co- 
lombie-Britannique, autre 
indicateur sensible; enfin re- 
couronnement triomphal 
des NPD d’Allan Blakeney 
en Saskatchewan. M. Broad- 
bent précise qu'accueillir tes 
frères étrangers à Vancouver 
c'est ‘le dessert et le pousse- 
café réunis’". 


M. Broadbent, l'un des 14 
vice-présidents de l’Interna- 
tionale et son hôte cette fin 
de semaine, sortira forcé- 


ment grandi chez nous de 


son copinage avec Willy 


users ss ess 


Brandt et compagnie. Quel- 
ques journalistes canadiens 
ont tendance à expédier le 
chef NPD, un simple 
“criard’’ (l'étiquette -boulet 
de M. Broadbent}, un rous- 
péteur, le Cassandre de Sta- 
tistique-Canada selon eux; 
peut-être verront-ils Ed d'un 
autre oeil dans la course 
électorale s'il prouve vrai- 
ment qu'il peut mettre le 
développement économique 
avant l’'aumôme. 


Mais le public canadien, 
lui, le regardera-t-il à nou- 
veau? Vancouver attirera 


des observateurs et des 
‘’groupies'’ d'une eau beau- 
coup moins rassurante que 
Brandt et Palme: les simples 
noms des divers ‘’fronts de 
libération’ et ‘authentiques 
partis révolutionnaires" 
pourraient suffire à faire 
tort aux néo-démocrates en 
les rendant victimes de leurs 
frères-épouvantail. 

Si à Vancouver M. Broad- 
bent peut éviter d'être écla- 
boussé par l'inévitable rhéto- 
rique anti-capitaliste et anti- 
yankee, s'il peut se garder 
d'être associé de trop près 
aux apôtres du principe ‘le 


gouvernement, c'est Dieu le 
Père” qui est si mai vu au 
Canada aujourd'hui, il pour- 
ra faire un bon grand surfing 
sur les vagues de la côte 
ouest. 

Qui sait? | commencera 
peut-être à prendre l'allure 
du gars qu'on ne détesterait 
pas voir tenir l'équilibre du 
pouvoir au Parlement: le 
genre de type vers qui on 
pourrait se tourner, sinon 
pour ses idées ,du moins 
pour ses qualités, quand on 
trouve que Trudeau est 
“tannant” mais que Clark 
est ‘’quétaine”’. 
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Le seul service de trains-voyageurs 
a desservir tout le pays. 


Le 29 octobre 1978 est une date qui passera à 
histoire dans Le monde ferroviaire. Elle annonce 
l'unification du transport-Vovageurs au Canada. 
Depuis ce Jour, VIA est devenu le seul service de 
trains-voyageurs à desservir tout le pays. 


VIA a pris en charge tout le transport-voyageurs 
par trains auparavant exploité par le CN. CP Rail 
et ses compagnies affiliées. VIA à donc tous les 
éléments en main pour faire du train le mode de 
transport le plus agréable et le plus efficace qui 
Soit. 


Le but visé est de rendre le train encore plus ac- 
cessible et d'en faire un mode de transport qui cor- 
responde au mode de vie dans lequel nous vivons. 
L'avenir le prouvera. vous verrez, car déjà vous pou- 
ve/ tirer de cet événement de nombreux avantages. 


Un simple coup de fil suffit 

VIA vous offre son système de réservations et de 
renselenements intègre. D'un simple coup de fil. 
vous êtes renseignés sur toutes les possibilités- 
voyage à travers le pays et pouvez réserver vos 
places dans un train VIA. 


Un billet VIA vous en fait voir du pays 
Vous pouvez maintenant visiter tout le Canada 
aveC VIA. Par exemple, dans les Rocheuses et 
dans les Maritimes. vous pouvez emprunter un 
trajet à l'aller et revenir par un autre, sans coût 
suppiementuire. Aussi, les heures de départ sont 
plus pratiques et VIA assure de meilleures 
liaisons entre les différentes gares de son réseau. 
Par exemple, le nouvel horaire inter-villes. au 
départ de Montréal et Toronto, permet une meil- 
leure liaison avec le reste du pays. 


l'invitation au voyage. 


Les services VIA 

En devenant propriétaire de tout le matériel voya- 
geurs du CN et de CP Rail, VIA peut maintenant 
vous offrir le maximum de commodités dans cha- 
cun de ses trains. Par exemple. une voiture super- 
confort a été ajoutée au Canadien, sur le trajet 
Toronto-Vancouver. ainsi qu'à l'Atlantique 
Limitée entre Saint-Jean (N.-B.) et Montréal. 


Des changements d'horaires 

Le nouvel indicateur comporte des changements 
d'horaires qui reflètent l'unification des services 
voyageurs. Nous vous conseillons donc. avant 
a entreprendre tout voyage. de vous renseigner. 


Vous voyez, tout change pour le mieux! Et, avec 
le temps vous constaterez que dans le train tout va 
pour le mieux. 

Pour plus de renscignements, adressez-vous à un 
agent de voyages où au. bureau des ventes VIA. 


VIA Rail Canada 
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Deux 


un peu fous 


Mimes El 


PATRICE ARBOUR ET BERNARD CAREZ , 
mieux connus sous le nom des MIMES ELECTRI- 
QUES, débutent le 26 janvier 1974, fs présentent 
un sketche d’une heure devant un public qui ne 
connaît rien d'eux, et c'est un succès. Débuts 
modestes certes, mais qui démontrent qu'il n'y a 
pas que les amis de tous les jours qui peuvent 
suivre le rythme effrayant et les cascades de gags 
des MIMES ELECTRIQUES, 


Encouragés, ces derniers mettent sur pied cinq 
sketches et se lancent dans la grande aventure. lis 
débutent dans les boîtes de la relève (Casanous, 
l'imprévu, la Grande-Passe, etc.) . Enchantés des 
résultats, ils persévèrent et se retrouvent au festival 
de !A.OJ.T. et à la Francofête. Ils font une 
tournée en automne et terminent l'année en 
-beauté au Patriote. 


1975 s'annonce bien pour la tournée: 3 semaines 
au T.N.M. (théâtre-midi), un (1) mois au festival 
d'Avignon (France) et un retour au Patriote. 1976 
marque un tournant pour les MIMES ELECTRI- 
QUES. lis créent un second spectacle, perfection- 
nent leur art et agrandissent du même coup leur 
cercle de spectateurs. Au public des 18-30 ans, 
s'ajoutent des gens de tous les âges. Enfin, ils 
participent en tant qu'auteurs et interprètes à une 
série pour enfants intitulée TAM-—TAM. une 
réalisation de Guy Comeau à Radio-Canada. 


Les gens de toutes les nationalités les applaudissent 
pendant la tenue des Jeux Olympiques et les 
MIMES ELECTRIQUES retournent en force au 
Patriote pour une troisième fois. 


En 1977, les MIMES ELECTRIQUES sont titulai- 
res d’une bourse du Conseil National des Arts qui 


leur permettra d'aller encore plus loin dans la 
recherche et le perfectionnement de cet art qui 
leur est propre, art qui ignore les barrières de 
langues, bref, qui est international. En plus, ils 
donnent quelques spectacles dans l'Ouest du pays 
et au Québec. 


UN PHENOMENE UNIQUE 


Patrice Arbour et Bernard Carez ont développé 
une nouvelle technique à l'intérieur de leur art. 
L'élément sonore est venu s'ajouter au visuel, 
phénomène tout à fait nouveau et encore jamais 
exploité par quiconque. ‘À mesure que nos 
horizons s’élargissent, nous nous apercevons que 
nous sommes les seuls en Amérique. Il existe, bien 
sûr, des bruiteurs et des mimes, dit Patrice, mais 
personne d'autre que nous, du moins à notre 
connaissance, n'avait encore songé à marier les 
deux éléments pour en faire un tout” 


UN LANGAGE UNIVERSEL 
x ES 
Les Mimes Electriques ne connaîtront jamais la 
barrière du langage puisque Île son est universel, 
tout autant que le geste. [| s'agit là d’un avantage 
certain, mais il n’en demeure pas moins que pour 
eux la création d’un nouveau numéro est toujours 
une tâche très ardue. ‘Les monologuistes ont un 
code pour faire rire, la langue. Nous, il nous faut 
inventer chaque fois un nouveau son, un nouveau 
code. Nous partons donc de zéro et nous jouons 
chaque fois avec l'invention pure.” 


. C'est pourquoi la préparation d'un spectacle et 
son renouvellement demande des heures et des 
heures de travail et de réflexion. Dans cette tâche, 


ils sont secondés par Jean Pierre Ménard, qui agit à 


ectriques 


mais 


La répartition des spectacles 
en Alberta est comme suit: 


14 NOVEMBRE 


A l'école régionale de St-- 
Paul à 20 heures. 


16 NOVEMBRE 


Au petit théâtre du gymnase 
de l'école centrale de Bon- 
nyville. 


18 NOVEMBRE 


Au sportex de Donnelly à 
21 heures. 


22 NOVEMBRE 


A l'école George P. Vanier 
de Morinville à 13 heures. 


23 NOVEMBRE 


A l'école School of the 
Deaf, 6240-113e rue, 
Edmonton à 20 heures. 


24 NOVEMBRE 
A l'auditorium de la Faculté 


St-Jean, 8406-91e rue, Ed- 
monton à 20 heures 


titre de metteur en scène et de directeur artisti- 
que. Les Mimes apprennent à explorer toujours 
davantage leurs possibilités et à découvrir les 
éventuelles améliorations qu'ils pourraient appor- 
ter à leur spectacle. “Depuis que Jean-Pierrè est 
avec nous, disent-ils, nous avançcons à pas de 
géants. li sait trouver notre force et nos faiblesses: 


- son esprit critique agit sur nous comme un 


tonique. Grâce à lui, nous arrivons à mieux 
maîtriser notre art. | 

En ce sens, les Mimes Electriques ont découvert, 
par exemple, que le public qui assiste à leur 
spectacle a besoin de respirer quelques instants 
après une suite de gags. ‘Au début, nous avions 
tendance à ‘’bombarder’’ les gens qui n'avaient 
évidemment pas une seconde pour reprendre leur 
souffle. Maintenant, nous essayons d'insérer des 
moments moins intenses à l’intérieur de nos 
numéros. Notre but premier est de faire rire les 
gens, bien sûr, mais nous voulons aussi en arriver à 
leur faire éprouver d'autres sentiments. Nous 
apprenons donc à nous servir du silence autant que 
des sons.” 

Les Mimes Electriques ont évidemment l'avanta- 
ge d'être des artistes non-verbaux, fidèles porte- 
parole d’une société non seulement nord-améri- 
caine mais occidentale. En voyant des sketches 
comme L'ivresse au Volant ou le Stress, on 
comprend immédiatement la portée sociale et 
quasi universelle du message autocritique des 
Mimes. Ceux-ci s'expriment en plus dans un 
médium relativement peu exploité et leur appro- 
che innovatrice n'est pas sans intérêt pour ceux 
qui seraient à la recherche de formes d'expression 
inusitées. Deux mimes électriques, un peu fous, 
tout à fait farfelus, qui font. la critique de notre 


société par le biais d’un humour sonore et coloré 
1! | 


CPIAF”: 
Défi lancé à une 
Société 
peu ouverte 


Le public est enthou- 
siaste, et s’il est vrai que la 
valeur d'un spectacle du 
Northern Light Theatre, Piaf 
est une réussite. 


Cela dit, je n'ai pas pu 
m'empêcher, au Milieu des 
applaudissements nourris 
d'une salle qui s'était levée, 
de me demander ce qui avait 
fait vibrer ces gens, des an- 
“glophones pour la plupart. 
Avaient-ils été touchés par la 
vie tourmentée de cette 
grande dame de la chanson, 
ou par la musique où tout 
simplement par le “brillo'” 
de l'interprétation de Kathy 
MceGiynn. Quoiqu'il en soit, 
le théâtre se remplit tous les 
jours et les disques de Piaf se 
vendent bien à Edmonton. 
Mais quand on pense que 
tous ces spectateurs qui ne 
comprennent pas le français, 
ont été enthousiasmés par 
un spectacle dont les 3/4 se 
déroule en français, puisque 
tous les chants sont inter- 
prétés dans la langue même 
de Piaf, on est en droit 
d'être impressionné et même 
incrédule. On ne peut 
qu'admirer le génie de celle 
qui a eu l'audace de penser 
qu'elle pourrait, à sa façon, 
faire revivre l'idole de tout 
un pays. 


Pour l'Ouest du Canada, 
c'est presque un miracle. En 
fait cela veut dire qu'il est 
possible d'écouter les ‘’Blou- 
ses blanches”, et d’avoir la 
sensation de comprendre la 
” panique qui s'est emparée de 
Piaf, sans l’aide des mots. 
Tout est alors dans la musi- 
que et ses qualités de narra- 
tion, mais aussi et surtout, 
dans l'interprétation dranta- 
tique et la respiration même 
donnée à la langue. 


Ce qui me ramèëêne 
nécessairement à ce qui fait 
le spectacie du Northern 
Light, le dynamisme, la fou- 
gue, la foi même peut-être 
de son interprète. C'était 
une .gageure que de vouloir 


C. DYCK 


se transformer en Piaf. 
D'abord parce qu'il faut pos- 
séder sa voix forte et rau- 
que, mais surtout parce que 
cette voix c'est Une person 
nalité, c'est-à-dire une édu- 
cation, un milieu et toute 
une vie, Quand de plus, on 
ne parle pas la langue de 
cette poésie musicale drama- 
tique, alors le défi parait 
impossible à relever. Et 
pourtant, cette dame semble 
y parvenir. Il est difficile de 
deviner le nombre d'heures 
qu'elle a passé à écouter ces 
disques, mais il faut le re- 
connaitre, Kathy McGlynn 
réussit, la plupart du temps, 
à capter la magie du flux et 
du reflux de ces chansons. 
Une oreille exercée y trou- 
verait à redire, l'accent fran- 
çais laisse parfois à désirer, 
certains mots sont inexacts, 
le rythme de la mélodie de 
la langue n'est pas toujours 
respecté, mais tout cela n'est 
perceptible que pour nous 
francophones. 


La pièce repose sur un 
choix de chansons destinées 
à retracer la vie de la ‘môme 
Piaf”, de la rue au sommet 
de la gloire à New York avec 
Cerdan, pour enfin finir sur 
le pathétique de sa dernière 
passion, Théo Sarapo. La 
recherche entreprise par le 
directeur artistique du 
théâtre, Scott Swan, a du 
être approfondie et j'irai jus- 
qu'à dire qu'elle est celle 
d'un homme ‘“‘amoureux” 
d'une grande dame. 


Qu'il ait choisi de trans- 
former le monde masculin 
en fantôches sans person- 


nalités, - qu'il s'agisse du 
père, d’Aznavour, de Mon- 
tand -, est significatif de sa 
façon de concevoir Piaf. 
, Chaque homme n'est qu'une 
étape, un catalyseur, une 
‘émotion sublimée; maïs le 
‘centre de cette vie, si rem- 
-plie de présences physiques, 
d'amis, de copains, c’est tou- 
jours seulement, Piaf. Et les 
deux acteurs-musiciens qui 
incarnent ces présences ne 
cherchent pas à être indivi- 
dualisés. Cette abnégation 
contribue à faire ressortir le 
personnage de ce drame. 


La mise en scène, le décor 
- un café avec des tables et 
des consommateurs attentifs 
- cadrent tout à fait avec la 
vie de Piaf et le Paris qui la 
faisait vivre, Les tentatives 
de communication avec les 
spectateurs, assis sur la scène 
qui fait Kathy McGlynn 
ajoutent une dimension ca- 
baret, populaire peut-être 
difficile à saisir ici en Alber- 
ta. 


La musique, c'est celle 
que nous connaissons: un 
piano et un accordéon heu- 
reusement, un banjo mal- 
heureusement. Les arrange- 
ments musicaux du piano 
sont peut-être parfois un 
peu anondins, trop simplis- 
tes pour faire justice à la 
mélodie. Mais l’ensemble est 
de qualité. Alors me direz- 
vous, vous étiez emballé ? 
Non. J'avais du mal à admi- 
rer les gestes, très Piaf de 


Kathy MceGlynn, où sa peti- 


te robe noire ou même son 
ton parfois si juste, parce 


que, pour moi, Piaf c'était. 


LE FRANCO - ALBERTAIN remercie 
le Secrétariat d’Etat pour sa participation 
et sa contribution à nos annonces. 


LA DIRECTION 


‘‘ci Paris” et l'annonce 
d'une autre aventure qui at- 
tendrissait et scandalisait le 
Paris populaire, c'était un 
autre récital annoncé dans le 
monde, mais surtout c'était 
de longues heures passées à 
écouter. Et cette voix était 
française. Elle savait chan- 
ter “Padam” et les ‘’3 clo- 
ches'”’ comme aucune autre 
et quelque soit le génie, les 


efforts et le mérite du Nort- 
hern Light, 
peut avoir la prétention de 
faire revivre Piaf. Les mons- 
tres sacrés, ceux qui font 
déjà parti de la légende, ont 
le priviiège d'être inimitables 
et la nostalgie m'aurait plu- 
tôt fait pleurer. 


Mais, 
parmi 


ici à Edmonton, 
les anglophones, ce 


La sensation 
> 


ses chansons 


ses amours 


personne ne: 
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spectacle est un défi lancé à 
cette société peu ouverte et 
parfois sclérosée qui a be- 
soin d’être emballée et c'est 
chose faite. Et j'en suis fière. 


Quant à nous franco- 
phones, ne soyons pas trop 
critiques, ce spectacle nous 
fait honneur. 


nelle 


ARRRARAU AT, 
ARRAURRUU I 
ARLARLES 


x LA 
TL LL 
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La bonne alimentation: faut y penser 


Le petit déjeuner: non ! 


Non je n'ai pas faim, je 
n'ai pas le temps, j'aurai un 
café au bureau, je suis trop 
fatiguée, je veux maigrir, toi 
tu ne déjeunes pas, moinon 
plus... 


C'est malheureux quel- 
ques phrases courantes que 
l'on entend trop souvent le 
matin, Eh bien moi je lève 
mon chapeau aux gens qui 
ne peuvent se passer de leur 
petit déjeuner. Caraujourd’ 
hui, c'est presqu'une honte 
que d'avouer jouir de ce 
premier repas de la journée. 
C'est masser pour anormal 
ou paresseux Car Îles gens 
“actifs” n'ont pas le temps 
de prendre un petit déjeu- 
ner... 


Maïs voilà, si je vous disais 
qu'il ne prend pas plus que 


dix ou quinze minutes où 
même moins de cinq minu- 
tes pour les plus pressés 
pour s'offrir ce fameux bon 
départ du matin. Le corps 
humain est une machine 
merveilleuse qui est souvent 
plus maltraité qu'une auto- 
mobile. Alors qu'on re- 
cherche les meilleurs pro- 
duits pour cette dernière, on 
ne se gène pas pour engouf- 
frer les pires produits dits 
alimentaires quand on ne se 
livre pas tout simplement au 
jeüne total. Au petit matin, 
le corps humain a déjà subit 
une longue période de jeûne. 
{Il lui faut absolument du 
combustible pour fonction- 
ner à plein. Voilà qu'entre 
en jeu les aliments. 


Bien sûr, il n'est pas ques- 
tion d'avoir des oeufs, du 


bacon, des rôties et du café 
à votre premier matin. Les 
bonnes habitudes se pren- 
nent petit à petit et c'est 
sans doute quelque chose de 
plus léger qui ferait plus 
votre affaire. On sait qu’une 
bonne formule pour tout 
repas renfermerait les quatre 
groupes d’aliment: 


1. protéines 

2. poires et céréales 

3. fruits et légumes 

4. produits laitiers et lait 

Les quantités varient selon 
les besoins’individuels, mais 
s’assurer d’une bonne source 


de protéine te matin semble 
la clef du succès. 


s 


Cependant, revenons au 
point zéro. Après vous être 
convaincus que votre avenir 
se joue au petit déjeuner, 
vous vous allouez cinq minu- 
tes chaque matin pour met- 
tre à exécution cet impor- 
tant projet. Alors il vous 
faut de la simplicité, de la 
rapidité et du bon goût. 
L'importance de l'apport 
protéine vous revient à l'es- 
prit et ce n'est pas sorcier 
d'en trouver: fromage, beur- 
re d’arachides, viande {jam- 
bon, bacon, saucisses) oeuf 
et produits laitiers. Ces deux 
derniers sont des aides uti- 
les: un oeuf battu dans du 
lait sucré et aromatisé au 
goût constitue un bon dé- 
part. A la banane c'est enco- 
re meilleur. Et si le lait n'est 
pas votre breuvage favori, 
essayer un oeuf battu dans 


du jus d'orange pur ou jus 
de pomme vitaminé. Aroma- 
tisé à votre goût, ce breuva- 
ge constitu un bien meilleur 
choix qu'un café noir. 


Si après quelques temps 
vous vous sentez une âme 
d'explorateur, vous pouvez 
jetter un coup d'oeil vers les 
produits céréaliers. Pour 
vous donner une petite idée, 
ce sont toutes les différentes 
sortes de pain , les céréales à 
déjeuner {ici un choix judi- 
cieux s'impose} les muffins, 
crêpes, gautffres, et même 
biscuits au gruau (mais faits 
à la maison) pour les plus 
anti- aliments à déjeuner. 


Pour les produits laitiers, 
vous pouvez essayer le you- 
gourt, le lait au chocolat, et 
même le ‘’milk shake‘”’. Ce- 


Huguette Cloutier 


pendant les calories sont 
doublées et triplées par rap- 
port au bon verre de lait. 


Finalement, un choix judi- 
cieux de ces différents ali- 
ments et breuvages consti- 
tuera un excellent petit dé- 
jeuner. Si vous ne pouvez 
manger beaucoup dès le 
petit matin, assurez-vous 
d'avoir sous la main quelque 
chose de nourissant, produit 
laitier ou protéine pour 
votre pause-café. Car un peu 
plus tard dans la matinée est 
quand même mieux que rien 
et surtout ne vous imposez 
pas ce jeûne néfaste jusqu'à 
midi. Le peu que vous pre- 
nez est toujours bien ça de 
pris. |! faut travailler fort à 
l'acquisition de bonnes habi- 
tudes alimentaires. Pensons 
un peu à nous... 


Confiture fraise-ananas 


- 


CONFITURE FRAISE 
ANANAS 


Donne environ 6 verres 


moyens 
2 tasses de fruits préparés 
{environ 1 pinte de fraises 
bien mûres) 


1 boïte (10 oz) d'ananas 
broyé, égoutté 


? c. à table de jus de citron 


5 tasses de sucre 


1/2 bouteille de Pectine de 
Fruits Liquide Certo 


feu vif, amener à ébullition 
et laisser bouillir à gros 
bouillons pendant 1 minute, 
en brassant constamment. 


Retirer du feu et ajouter 
immédiatement la pectine 
de fruits. Ecumer avec une 
cuiller en métal. Remuer en- 


suite et écumer 5 à 10 minu- 
tes pour refroidir légèrement 
et empêcher les fruits de 
flotter. Verser immédiate- 


ment dans les verres à l’aide 
d'une louche. Recouvrir im- 
médiatement de 1/8 pouce 
de paraffine chaude. 


bien mélanger. Mettre sur 


(l Plus 75e de poste et manutention. Fobriquées en fibre de coton et | 
rayonne NON TISSEES. Expédiées directement de l'usine. Magnif- 
| ques tons postels. fomois de chorpie DES MILLIONS sont vendues Ï 
chaque année. Centaines d'usoges. 9° x 12°. L'IDEAL pour FERME, 
PREPARATION DES | MAISON et ENTREPRISE. Commonde d'échontillon: 30 pour 52.25. | 
FRUITS x D GEMBOURSAME. Nous occeptons CHEQUE, MANDAT ou ARGENT | 
[ COMPTANT. ! 
[ PRIX POUR FORTES QUANTITES I 
Equeuter et broyer parfaite- l — 200 pour $6.00 l 
ment, couche par couche, [ — 350 pour $10.00 Ï 
environ 1 pinte de fraises. [ — 500 pour $15.00 Ï 
En mesurer 2 tasses dans GRATUIT: ovec loute commande de $10 ou plus: 
une grande casserole. Ajou- {À notre EXTRAORDINAIRE COUTEAU DE Î 
‘ 4 R : CUISINE si solide qu'# peut couper des 
ter l'ananas égoutté et lejus { os. Garanti. Obtener le VOTRE ou- l 
de citron; bien mélanger. I tourd'hui même. | 
PREPARATION DE LA À Commander tôt de: l 
CONFITURE: l IMPERIAL WORLD SERVICE I 
Boîte 296, succursale 
Ajouter le sucre aux fruits et Ù Snowéon, Montréal, P.Q. Ï 
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La Colombie Britannique: rêve des skieurs 


Pour la plupart des gens, 
{a Colombie-Britannique 
évoque l'idée de hautes 
montagnes avec de beaux 
paysages, l'été, et des des- 
centes interminables à ski 
l'hiver. 


Mais évoquons quelques 
noms pour le plaisir de ré- 
ver. 


Le mont Whistler est amé- 
nagé sur 1 284 m de dénivel- 
lation, un record en Améri- 
que du Nord; on peut y 
skier jusqu'en août. C’est là 
aussi que Toni Sailer tient 
l'été son école de ski. 


Le mont Tod, au nord de 
Kamloops, a une dénivella- 
tion de 900 met offre, selon 
les fanatiques, la meilleure 
neige poudreuse de toutes 
les stations de l'arrière-pays. 


Big White 
blanc}, à l’est de Kelowna, 
mérite bien son nom, car 
c'est le meilleur endroit dans 
toute la vallée de l’Okanagan 
pour le skieur de niveau 
intermédiaire. 


Et puis, il y a les célèbres 
monts Bugaboo, Cariboo et 
Monashee où les gurus de la 
neige poudreuse du monde 
entier se rendent en hélicop- 
tère. 


… En revanche, si vous pré- 
férez skier en dominant la 


(‘'grand: 


ville aux neiges hivernales 
grâce au téléphérique qui 
vous amènera à 823 m d'alti- 
tude d'où vous aurez une 
vue imprenable de Vancou- 
ver. 


Le mont Silver Star offre 
un excellent choix de pistes; 
en outre, pendant le carna- 
val d'hiver de Vernon {du 2 
au 11 février}, vous pourrez 
assister à des défilés, à des 
banquets, à des bals masqués 
et à des compétitions d’acro- 
baties à ski. 


Si vous skiez à Kimberley, 
vous découvrirez les plaisirs 


* de la neige sur les pentes du 


mont North Star où la sai- 
son s'étend de décembre à 
avril. La fête d'hiver a lieu la 
deuxième fin de semaine de 
février et, compte tenu de 
l'architecture des maisons, 
des costumes et de la musi- 
que, les visiteurs ont plus 
l'impression de se trouver 
dans un petit village havarois 
que dans une station de 
sports d'hiver de Colombie- 
Britannique. 


Etablir la liste des domai- 
nes skiables en Colombie- 
Britannique, c'est un peu 
faire le répertoire des cen- 
tres de ski d'une région. fi y 
a le mont Red à Rossiand, 
Apex Alpine à Penticton, 
Snow Valley à Fernie, Pano- 
rama prés de Invermere, 
Whitewater à 19 km de Nel- 


son et beaucoup d'autres 
stations comme la coquette 
Fairmont Hot Springs où la 
dénivellation est de 300 m, 
ville illuminée, le mont 
Grouse est l'endroit tout dé- 
signé. Vous passerez, sans 
transition, de l’asphaite de la 
les hôtels sont situés sur le 
front de neige et Cranbrook 
est l'aéroport le plus proche. 


Enfin, ajoutez à cela une 
douzaine de centres de ski 
bien aménagés, la station 
108 Ranch et les pistes de 
ski de fond de 100 Mile 
House dans les Cariboo, et 
vous commencez à avoir une 
idée de ce qu'offre la Colom- 
bie-Britannique aux skieurs. 


Comment s'y rendre et à 
quel prix? Jugez plutôt. CP 
Air, Air Canada et Pacific 
Western Airlines sont les 
trois principaux transpor- 
teurs aériens qui organisent 
des forfaits-ski dans les meil- 
eures stations. 


CP Air amène ses clients 
au mont Whistler, à 120 km 
au nord de Vancouver, grâce 
à des vois réguliers entre 
cette ville et Los Angeles, 
Montréal, Ottawa, Toronto 
et Winnipeg. 


Il en coûte $238. par 
personne en chambre double 
pour sept nuits dans un hô- 
tel de première classe, le 
Whistler Inn, le transport 


terrestre entre l'aéroport de 
Vancouver et la station et 
un abonnement de six jours 
pour les remontées mécani- 
ques. 


Le forfait ‘Ski Bird” de 
Pacific Western Airlines est 
en vente à Seattle (Etat de 
Washington) Vancouver 
(C.-B), Calgary et Edmon:- 
ton (Alberta), Les clients 
ont le choix entre le mont 
North Star à Kimberley, le 
108 Mile Ranch dans les 
Cariboos pour les fondeurs, 
j’Apex Alpine à Penticton, 
te Big White près de Kelow- 
na et le Silver Star à Vernon 
où les skieurs sont accueillis 
à l'excellente auberge Villa- 
ge Green Inn. 


Le forfait de cinq jours de 
PWA à Big White coûte 
$134. par personne et com- 
prend l'hébergement sur pla- 
ce ou à l'hôtel Capri à 
Kelowna, à 55 km des pis- 
tes, l'abonnement pour (es 
remontées mécaniques et le 
transport terrestre. 


Air Canada offre un “Ski- 
fari”’ au mont Whistler dont 
le prix inclut sept nuits au 
Whistler Inn ou Highland 
Lodge, un abonnement de 
six jours pour les remantées 
et une voiture Tilden. Hors- 
saison, il en coûte $230. en 


‘chambre double pour un pe- 
‘titmeublé au Highland Lod- 


ge. 


La Colombie-Britannique 
est maintenant connue dans 
le monde entier pour avoir 


lancé l'expérience ultime 
pour le skieur: l’utilisation 
de l'hélicoptère pour attein- 
dre les plus hauts sommets. 


La société Canadian 
Mountain Holidays de Hans 
Gmoser a été la première, il 
y a douze ans, à rendre 
accessible aux skieurs les 
hauts sommets des Cariboo, 
Monashee et, évidemment, 
Bugaboo. Ces noms sont 
maintenant familiers pour 
les amateurs de neige pou- 
dreuse du monde entier, 
L'hiver prochain, CMH of- 
frira Un choix varié de dé- 
parts vers les cîmes, dont des 
forfaits de cinq et sept jours 
et un service quotidien à 
partir de la station de Ra- 
dium Hot Springs (envolée 
près du mont Panorama). 


Pour obtenir plus de ren- 
seignements où pour réserver, 
prière d'écrire à Canadian 
Mountain Holidays, C.P. 
1160, Banff (Alberta) où de 
téléphoner au (403) 
762-4531; ne manquez pas 
de demander le Heli-Skiing 
Handbook. Vous serez éba- 
his par les seules photos. 


Skier avec Mike Wiegle 
{(Cariboo Helicopter Skiing 
Ltd.) est un plaisir quel que 
soit l'endroit, mais sur les 


_pentes vierges des monts 


Monashee et Cariboo c'est 
réellement un spectacle de le 
voir descendre. Pour vous 
rendre à Blue River, em- 
pruntez les ailes de CP Air 
jusqu'à Vancouver, Edmon- 
ton ou Calgary, puis celles 
du PWA jusqu'à Kamloops; 
vous pourrez franchir la der- 
nière partie du trajet (221 
km) par la route où en train 
du CN. Il est conseillé de 
prendre les trains qui font 
chaque jour la navette entre 
Vancouver ou Edmonton et 
Blue River afin de garder ses 
énergies pour les descentes. 
De plus, les trains ne repar- 
tent que dans la soirée, ce 


‘qui laisse tout le temps de 


skier. 


Mike Wiegle recommande 
même d'arriver un jour plus 
tôt pour faire connaissance 
et tout vérifier avant l'envoi 
vers les sommets. Les semai- 
nes de ski sont offertes du 
13 janvier au 21 avril. 


Pour obtenir plus de ren- 
seignements ou pour faire 
des réservations, communi- 
quer -avec Cariboo Helicop- 
ter Skiing, C.P. 1824, Banif 


(Alberta) TOL OC0; au télé- 


Pour un complément d'in- 
formation sur le tourisme au 
Canada, prière d'écrire à 
l'Office de tourisme du Ca- 
nada, Ottawa, Canada K1A 
0H6... 
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Programme des tournées 1978 - 1979 


ROSELINE BLANCHARD. 
chanteuse acadienne déjà 
bien connue et appréciée 
dans sa province natale, ef- 
fecruera une tournée de 
vingt spectacles en février 
et mars 1979 où elle char- 
mers à leur tour, les pu- 
bles de l'Ontario et de 
Ouest Tout en racontant 
l'Avadie dans des chansons 
à Calixie Duguar. Donat 
Lacron ef Ravmond Breau. 
ele interpretera aussi des 
chansons ecrites speciale. 
cent pour elle, exprimant 
ainsi sa perception de la vie 
et de la societe. 


MAURICE PAQUIN. hu- 
moriste, fantaisiste par ex- 
cellence. fera une tournée 
de 30 spectacles dans la 
Région de l'Atlantique et 
en Ontario. entre le ler oc- 
tobre et le 24 novembre. 
Gagnant du concours de 
Littérature Humoristique 
Stephen Leacock 1970, il a 
depuis ce temps participé à 
plusieurs émissions de 
radio et de télévision. 
Après un mois au Petit 
Champlain du Vieux Qué- 
bec au mois d'août dernier 
et une semaine au Patriote 
de Montréal les 19 — 24 
septembre 1978, il vous ar- 
rive avec un spectacle enle- 
vant. ‘Mets tout l'monde 
su’l’plancher d’danse, pi 
avant qu’'la chicane com- 
mence, mets Paquin dans 
ses bottines, pi swing la 
ruine-babine.” 


EDOUARD ET MICHA, 
duo torontois bien connu en 
Ontario depuis une tournée 
des centres culturels et des 
écoles élémentaires et 
secondaires au cours de 
l'hiver 1977—1978, visitera 
les écoles élémentaires de 
la Région Atlantique du 25 
octobre au 16 novembre. 
Plus tard en mai 1979, ils 
reprendront la route pour 
une tournée de quinze spec- 
taclies dans l'Ouest, accom- 
pagnés cette fois de quatre 
musiciens. Hs présenteront 
un heureux mélange de 
compositions originales et 
d'arrangements person- 
nels et variés de stvie 
classique. folklorique, jazz 
etrock. 


Pour assurer la coordina- 
tion des tournées à l'échelle 
nationale, le Comité Cul- 
turel des Francophones 
Hors Québec a embauché 
en juillet une coordon- 
uatrice à plein temps. 
JEANNINE PITTET tra- 
vaille donc en collaboration 
avec onze coordonnateurs 
provinciaux oeuvrant au 
sein de leur association cul- 
turelle provinciale. I est 
donc possible d'offrir aux 
écoles et aux communautés 
intéressées des spectacles 
d'artistes de calibre profes- 
sionnel à des prix nette- 
ment abordables. La réali- 
sation de ce programme 
est rendue possible grâce à 
la participation financière 
du Secrétariat d'Etat. 


Le THEATRE NOUVEAU, 
d'Edmunston, Nouveau- 
Brunswick. fera une tour- 
née de cinquante specta- 
cles en Ontario et dans 
l'Ouest dès le mois de 
février 1979. “Coeur de 
Clown”, une création de 
Charles Pelletier, est un 
drame mimique qui fait ap- 
pel à l’imagination, à la 
sensibilité et à la créativité 
du spectateur. Quoiqu'il 
s'adresse à tous les publics, 
ce spectacle sera surtout 
présenté dans les écoles au 
niveau élémentaire. 


GILBERTE BOHEMIER, 
auteur-compositeur mani- 

tobain bien connu de Saint- 

Boniface, fera une tournée 

nationale du 16 octobre 1978 

au 19 février 1979. Elle of- 

fre un choix de trois spec- 

tacles, sa propre composi- 

tion, qui s'adressent aux 

enfants dés écoles élémen- 

taires: Jacques et le lou- 

brecheau; Les aventures 

du Capitaine Frédéric; et 
Fanfan et la fleur. Chaque. 
histoire comprend de la 

musique. des chansons, du 

mime et une narration, 

permettant ainsi une par- 

ticipation active des en- 

fants 
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Le Comité culturel 


es 


” Président 


Historique 


“C'est le 10 juillet 1977 que les délégués des associations 


culturelles provinciales hors Québec, réunis à Ottawa..ont 
fondé un organisme culturel national — LE COMITE 
CULTUREL DES FRANCOPHONES HORS QUEBEC. Le 
CCFHQ succédait au Comité Culturel Intérimaire des 
Francophones Hors Québec, au Comité d'Organisation 
des Tournées Nationales et au Conseil Interprovincial de 
la Diffusion de la Culture, tous précurseurs d’une telle 
association. Le rapport de la FFHQ, Les héritiers de Lord 
Durham, publié en 1977, soulignait l'absence dans le do- 
maine culturel d’une action concertée au niveau national; 
Le Comité Culturel des Francophones Hors Québec se pro- 
posait, dès lors, de relever ce défi. 


Membres 


Les associations-membres du CCFHQ sont les suivantes: 


1 Le Comité Culturel de la Fédération des Francophones de 


Terre-Neuve et du Labrador 


Le Comité Culturel de la Société Saint-Thomas d'Aquin 
(Ile-du-Prince-Edouard) 


Le Conseil Culturel de la Fédération Acadienne de la 
Nouveille-Ecosse 


Le Conseil de Promotion et de Diffusion de la Culture 
{(Nouveau-Brunswick) 


Le Regroupement Culturel Franco-Ontarien 
Le Centre Culturel Franco-Manitobain 
La Commission Culturelle de la Saskatchewan 


La Commission Culturelle de l'Association Canadienne- 
Française de l'Alberta 


Le Conseil Culturel Franco-Colombien 


EL Ce DT DC CT CO 


Message du président 


‘Les Héritiers de Lord Durham publie par la l'edera- 
tion des francophones hors Québec nous montre que la 
situation des francophones hors Quebec n'est pas des 
plus réjouissantes. Le génocide culturel est une réalité 
choquante. C'est pourquoi il est très important que 
nous luttions ensemble. 


Le Comité Culturel des Francophones Hors Québec est 
un outil qui. justement. nous permet de travailler 
ensemble dans une même direction. Ce comite tra- 
vaille uniquement dans le domaine culturel: toutefois. 
il faut souligner que le domaine culturel est vaste. 


Pour arriver à des résultats positifs et concrets, le 
Comité Culturel des Francophones Hors Québec a be. 
soin de vous. Je fais appel. dans ce message. à vous 
francophones hors Québec. de vous joindre à nous. en 
vous impliquant dans les activités culturelles qui sont 
organisées chez vous. soit dans votre village ou dans 
votre ville, ou soit dans votre province. 


Culturellement votre. 
Jules Chiasson 


Losccecrccecoccecon 


Le but de l’organisme 


Assurer une force nationale afin de garantir un rayonne- 
ment culturel pour les francophones hors Québec. 


Ses objectifs 


— Etre le porte-parole officiel, au niveau national, des 
organismes culturels francophones hors Québec en te- 
nant compte de leurs besoins et de ieurs aspirations; 

— Favoriser le rapprochement des groupes culturels fran- 
cophones hors Québec; 

— Assurer la communication avec le Secrétariat d'Etat et 
autres agences gouvernementales: 

— Définir les politiques culturelles au plan nationa}; 

— Mettre sur pied un service national de formation et d’in- 
formation; 

— Promouvoir la diffusion culturelle de la francophonie 
hors Québec. 


Ses programmes 


Actuellement, le CCFHQ poursuit son activité dans quatre 
programmes, dont les grandes lignes sont les suivantes: 


I. Programme de développement 
d'une politique culturelle globale 


Le but principal de ce programme consiste à amener 
l'association culturelle de chaque province à délimiter son 
champ d’action et orienter le plan d'action pour sa pro- 
vince pour ensuite élaborer une politique culturelle 
globale nationale à partir des besoins concrets de chacune 
des provinces hors Québec. Le programme de développe- 
ment verra donc à l'élaboration de cette politique 
culturelle nationale. 


Il. Programme d’information 


Le but de ce programme est de favoriser le rapproche- 
ment et les échanges entre les groupes culturels fran- 


francophones hors Québec 


cophones hors Québec et de fournir les informations de 
base nécessaires pour le développement culturel des 
associations-membres. Quatre activités sont comprises 
dans ce programme: (1} la préparation et la publication 
d'un bottin des ressources culturelles des neuf provinces | 
hors Québec: 12; une publication mensuelle avec contenu 
culturel: 13) la préparation d'un kiosque d'information 
ambulant qui servira d'outil de promotion culturelle à 
l'échelle nationale: et, (4 la mise sur pied d'un centre de 
ressources contenant du matériel et de la documentation 
culturels pouvant être diffusés à l'échelle nationale. 


NL Programme de formation 


Afin de permettre aux animateurs culturels fran- 
cophones hors Québec de se rencontrer, d'échanger et de 
recevoir une formation professionnelle, un stage de for- 
mation d'une semaine sera organisé auquel participeront 
une trentaine de personnes. Ce stage est prévu pour la se- 
maine du 27 novembre au ler décembre 1978. Le stage 
aura lieu à Winnipeg. 


IV. Programme des tournées 


Pour répondre aux besoins des communautés fran- 
cophones et pour promouvoir les artistes francophones 
hors Québec, quatre ou cinq tournées nationales ou inter- 
régionales sont organisées. . Cette année: Gilberte 
Bohémier, Le Théâtre Nouveau, Edouard et Micha, 
Maurice Paquin et Roseline Blanchard. 


Le conseil d'administration 


M. Jules Chiasson, Président (Nouvelle-Ecosse) 
Mme Jacqueline Brûlé, Vice-présidente/Trésorière 
(Ontario) 

M. Jean-Claude Lajoie, Secrétaire t Alberta) 

Mme Cécile Allard (Saskatchewan) 

M. Georges Arsenault (Ile-du-Prince-Edouard) 
Mme Denise Chénier-Ferguson t Manitoba) 

M. Marc Duval (Terre-Neuve et Labrador) 

M. Noël Leclerc (Nouveau-Brunswick) 

Mme Marie Warzecha {Colombie Britannique) 


è 


Le personnel 


M. Norman Dupasquier, directeur général 

Mme Jeannine Pittet, coordonnatrice des tournées 
Mme Denise Bernardin, adjointe au directeur général 
Mme Joan Rochon, secrétaire-comptable 


Siège social 


111, rue Horace 
Saint-Boniface (Manitoba) 


Adresse postale: 


Casier postal 26 
Succursale Norwood Grove 
Saint-Boniface { Manitoba) 
R2H 5B8 


Téléphone: (204) 247-4780 


(suite à la page suivante) À 
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Sgmsuramesn-nsmnaures PERS RE 


SCOUTS 


Nouveau commissaire | 
de la Fédération de l'Ouest! L'Halloween des scouts 


Père André Mercure o.m.i. 


Au mois d'août 1978, le 
Père André Mercure, o.m.i., 
laissait le poste de Commis- 
saire du District de l’Alberta 
pour celui de Commissaire. 
de la Fédération de l'Ouest 
au sein de l'Association des 
Scouts du Canada. 


C'est avec regret que le 
Père Mercure quitte le Dis- 
trict de l'Alberta après avoir 
travaillé auprès des jeunes 
franco-albertains depuis 
1972 lorsque l'Alberta re- 
prenait ses activités scoutes 
sous l'égide de l'Association 
des Scouts du Canada. 


district de l'Alberta 


Félicitation à Mme Claire 
Bernier pour sa nomination 
comme Commissaire du Dis- 
trict de l'Alberta. 


Depuis 1972, Mme Ber- 
nier travaille inlassablement 
auprès des jeunes franco- 
aibertains dans l'Association 
des Scouts du Canada. Sans 
doute, son expérience, ses 
compétences, son courage, 
son enthousiasme et sa bon- 
ne humeur aideront à l'ex- 
pansion du scoutisme en Al- 
berta. 


Brièvement, le rôle du 
Commissaire de District est 
de voir: 


Le District de l'Alberta 
remercie le Père Mercure dé 
son dévouement et de son 
bon travail auprès des jeunes 
albertains. Nous le félicitons 
d'avoir accepté le poste de 
Commissaire de la Fédéra- 
tion de l'Ouest. Bonne chan- 
ce et bon travail! 


Cher stagiaire, 


La deuxième session du 
stage “premier cycle” aura 
lieu le 1 et 2 décembre, 
1978. 

Lieu: St-Joseph's College, 
Salle 102, U. of A. Campus, 
Edmonton 


1. à l'animation du mouve- 
ment scout dans le District 
et à la coordination des pro- 
grammes et des activités de 
branche scoute. 


2. à l'information et à la 
formation des chefs scouts. 


3. à l'expansion du scoutis- 
me dans le District. 


Le Commissaire de Dis- 
trict est nommé par le com- 
missaire général de l’Associa- 
tion sur recommandation du 
conseil d'administration de 
District. Son mandat est de 
deux ans et renouvelable. 
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Heure: Vendredi, le 1 dé- 
cembre de 20 heures à 23 
heures. Samedi, le 2 décem- 
bre de 9 heures à 21 heures. 


S.V.P., utilisez la porte 
d'entrée du côté est du Col- 
lège. 


Il faudra prendre les repas 
à H.U.B. situé juste à côté 
du Collège. S.V.P., n'oubliez 
pas de demander un recu 
pour vos repas pour qu'on 
puisse vous rembourser. 


Si vous voulez qu'on vous 
réserve une chambre d'hôtel, 
veuillez m’avertir avant le 22 
novembre, 


Il n‘y aura pas de soirée 
sociale organisée samedi soir 
à 21h, comme prévu à cause 
des limitations du local. 


Pour vous aider: 
82 ave. 


Hôpital 


89 ave, 


Au plaisir de vous revoir 
bientôt, 


Scoutement vôtre 


G. Lalonde 


At sé Atos — 


et sas 


Eh! ……. Halloween: rap- 
pelle vraiment une tradition 
pour les jeunes scouts fran- 
cophones d'Edmonton Sud. 
Cette tradition ils l'ont 
prouvée le lundi soir 30 oc- 
tobre 1978 à l'annexe du 
collège St-Jean en présence 
du vice-président de la ré- 


praciciont x 


at 


gion d'Edmonton, M. René _"“l’Halloween des Scouts” en 


Cloutier, du commissaire de 
district Mme J. Bernier, de 
quelques parents et de tous 
les animateurs travaillant 
avec les jeunes dans les diffé- 
rentes unités. 


L'Halloween des Scouts 
réunissait environ 72 person- 
nes partageant le programme 
varié a été choisi, préparé, 
vécu et exécuté par les jeu- 
nes masqués, maquillés, dé- 
guisés en conséquence, 


L'Halloween des Scouts 
réunissait environ 72 person- 
nes. Le programme varié a 
été choisi, préparé, vécu et 
exécuté par les jeunes mas- 
qués, maquillés, déguisés en 
conséquence. 


Pour dire quelques mots 
du programme, les trois uni- 
tés présentes étaient: 


Les Lutins regroupant des 
filles de 9 à 11 ans qui ont 
ouvert la cérémonie par la 
présentation des : Louve- 
teaux (groupe de garçons de 
9 à 11 ans}, l'invitation aux 
Petits Castors {unité mixte 
de 7 à 8 ans) à partager avec 
eux et ont accomodé tous 
les membres présents à parti- 
ciper à la grande fête de 
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exécutant leur programme 
choisi et préparé. 


Les Lutins ont entamé 
leurs 30 minutes de présen- 
tation avec des jeux et des 
chansons variés. 


Vient le tour des Louve- 
teaux avec leurs ‘’maison 
hantée”’, “les 3 copains 
désemparés”’, les ‘’Richesses 
de la piraterie‘’ dans 30 mi- 
nutes de présentation. 


Après tous ces spectacles, 
l'animatrice en charge des 
Lutins: Mme Louise Laval- 
lée invita tout le groupe à se 
réunir autour d'une table 
diversement garnie par les 
jeunes. Ce qui dura 30 minu- 
tes. 


Enfin ce fut le grand ras- 
semblement de l’au revoir 
avec le mot de satisfaction 
du chef de groupe M. Roger 
Fils- Aimé et le mot de re- 
merciement du Commissaire. 
du District. Tout en félici- 
tant les 3 unités de leur 
“Bonne Action’ 


+ Roger Fils-Aimé 


2er tn dites 


D ne et 


Cher lecteur, de temps en 
temps, j'aime te faire parta- 
ger des lectures que je fais et 
qui me paraïssent pouvoir 
t'intéresser. C'est ainsi que 
je suis tombé sur une confé- 
rence tenue par Monsieur F. 
PIANCA, conseiller culturel 
de l’Ambassade de Suisse à 
Washington, aux membres 
de l'Alliance francaise en 
avril dernier, En voici quel- 
ques passages: 


‘’.. Trois langues officiel- 
les, l'allemand, le français, 
l'italien, -sont utilisées, cha- 
cune dans leur aire, sur un 
territoire géographiquement 
réduit, comme langues offi- 
cielles, séparées les unes des 
autres, fidèles au génie de: 
littératures qu'elles alimen- 
tent, sans entraver le senti- 
ment d’appartenir à une 
communauté étatique, sans 
empêcher le vouloir vivre 
coliectif des citoyens de 
l'Etat suisse. C'est un équili- 
bre heureux. 


Mais que représente le 
français dans la communau- 
té nationale, quel type de 
français parle-t-on en Suisse, 
vous demanderez-vous? 


Le français en Suisse est 
parlé par les 20 pour cent de 
la population. Comme la 


Suisse compte six millions. 


d'habitants, les francopho- 
nes sont donc 1.200.000 en- 
viron. Ils habitent tous la 
partie occidentale du pays, 
qui jouxte à la France. Ils se 
répartissent entre plusieurs 
cantons, qui comme vous le 


Pour tous vos 
besoins immobiliers, 
service efficace. 
Bur.: 
Rés.: 
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Bur.:.422-2912 — Rés.: 455-1833 
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Réparations de tentes et auvents 
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‘Edifice Glenora Professionnal 


ch 


ï 
> 


savez sont nos Etats - Les 
Etats - qui forment la Confé- 
dération suisse, l'Etat fédé- 
ral suisse. Ces cantons fran- 
cophones sont au nombre de 
six: Genève, Vaud, Neuchä- 
tel, Fribourg, le Valais et le 
Jura. !l me faut apporter 
certaines précisions sur ces 
six cantons. Trois, Genève, 
Vaud et Neuchâtel, sont 
uniquement et entièrement 
francophones. Le Valais et 
Fribourg ne sont francopho- 
nes que dans leur moitié ou 
leur partie occidentale, ger- 
manophones dans leur partie 
orientale. Le Jura franco- 
phone, appelé Jura bernois, 
est destiné à se partager poli- 
tiquement cette année: la 
partie nord qui formera un 
nouveau canton, le canton 
du Jura, la partie sud restera 
politiquement, bien que ré- 
gion francophone, partie in- 
tégrante du canton de Berne 
(qui est un canton où l'on 
parle l'allemand). 


Ces distinctions sur l'ap- 
partenance politique des six 
cantons de langue française 
se complique et se nuance 
de distinctions confession- 
nelles. Les deux confessions 
principales de la Suisse, le 
protestantisme et le catholi- 
cisme, en.effet, se partagent 
aussi la Suisse romande. Ge- 
nêve est protestante, la Ro- 
me protestante de l'époque 
de la Réformation, mais sa 
campagne est catholique, et 
sa population, par l’arrivée 
de vagues d'émigrés (Italiens, 
Français, Espagnols, etc.) est 
aujourd'hui presque  égale-- 
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STEPHANE SALERNO 
3722 - 91 St. 


LE CARREFOUR 
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Tél.: 469 - 8240 


4914 - 50e avenue 
Tél: 645-4800 


Lethbridge Falher, 
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ment répartie entre catholi- 
ques et protestants. Vaud 
est un canton protestant, 
âvec quelques communes ca- 
tholiques. Neuchâtel est pro- 
testant. Fribourg et le Valais 
partie sud, qui restera ratta- 
chée à Berne, catholique 
dans sa partie nord, qui de- 
vrait devenir indépendante 
prochainement, et former 
un nouveau canton. 


Je me suis permis d'entrer 
dans ces détails, de vous 
donner l'image d'une Suisse 
française morcelée politique- 
ment, morcelée confession- 
nellement , sans unité appa- 
rente, — le philosophe gene- 
vois Henry-Frédéric Amiel 
s'interrogeant sur sa réalité 
concluait que c'est “un 
corps qui cherche une âme’’ 
- pour me permettre de dé- 
passer Amiel et croire que 
l'âme de la Suisse française, 
c'est sa langue, le français. || 
est tentant pour un chroni- 
queur de la réalité romande, 
de remonter pour ses analy- 
ses à l’appartenance confes- 
sionnelle, Si Julien Green a 
raison, il ÿ a un caractère 
catholique, une sensibilité 
catholique, comme il y aun 
caractère protestant, une 
sensibilité protestante, Le 
correspondant d’un grand 
journal de Suisse allemande 
fonde les rapports qu'il en- 
voie de Suisse française, avec 
beaucoup d'intelligence sur 
ces distinguos. Je crois ce- 
pendant que l'analyste cons- 
cient du rôle de la langue, 
surtout dans Une commu- 
nauté francophone, possède 
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changement 


un élément essentiel d'ap- 
préciation, Un grand journa- 
liste de Bâle, Peter Dürren- 
matt, écrivant, il ÿ à 20 ans: 
“Le francophone ne consi- 
dère pas sa langue, comme la 
majorité des Suisses alle- 
mands, comme un moyen 
technique de transmission, 
que l'on utilise, que l'on 
change selon ses besoins, 
comme la marque de son 
automobile. Pour les franco- 
phones la langue est partie 
intégrante de l'existence, 
bien léguée en confiance, 
que l'on cultive avec amour 
et respect. Chaque franco- 
phone de France et d'ail. 
leurs continue d'avoir la 
conviction, consciemment 
OU inconsciemment, que sa 
langue à elle seule lui donne 
une supériorité linguistique 
où culturelle, Lorsqu'il est 
contraint d'émigrer, pour 
des raisons professionnelles, 
dans une région de langue 
étrangère, ce transfert repré- 
sente pour lui un sacrifice 
spirituel dont le Suisse alle- 
mand, iinguistiquement 
moins engagé, a peine à me- 
surer [a grandeur..….”" N'y a-t- 
il pas quelque chose de vrai 
pour nous-autres, Franco-Al- 
bertain? 


J'ai déjà mentionné que le 
change était un terme bien 
spécifique s'appliquant à la 
banque mais ne signifiant 
jamais ‘la monnaie” ou “la 
petite monnaie’. D'aimables 
correspondants me font ob- 
server qu'on dit ‘le marché 
des changes” et ‘le contrôle 
des changes’, ce qui veut 
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Le français: ça va? 


dire ‘le marché des mon- 
naies”’ et ‘le contrôle des 
monnaies”, ci, ‘monnaies'’ 
est toujours pluriel car il 
remplace ‘argent’ dans son 
sens le plus général. Quant à 
“change”, il faut toujours [e 
comprendre comme une 
opération bancaire qui con- 
siste à changer de l'argent 
d'un pays contre celui d'un 
autre ainsi ‘’Les opérations 
de change sont aujourd'hui 
défavorables aux Canadiens 
qui se rendent à l'étranger.” 
En passant, signalons aussi 
qu'on ne peut utiliser ‘’chan- 
ge‘ au lieu de ‘change- 
ment"; seule cette dernière 
forme existe dans ie sens de 
“modification, transforma- 
tion, déménagement": par 
exemple, ‘Depuis la derniè- 
re fois que tu es venu, j'ai 
effectué pas mal de change- 
ments dans ma chambre: j'ai 
mis mon lit à la place du 
bureau‘. 


Et puisque le mot “place” 
vient de tomber, essayons de 
la mettre à sa vraie place. 
N'est-ce pas Un peu la faute 
du français si on a tendance 
à l'utiliser comme en an- 
glais? Si vous entendez dire 
“Je connais une place excel- 
lente pour la pêche”, c'est 
faux! Ce que cette personne 
voulait dire, c'est : ‘Je con- 
nais un endroit excellent...” 
Il est aussi inexact de s'ex- 
clamer : ‘Tu ne sais pas à 
combien de places j'ai dû 
aller pour trouver ce ca- 
deau! ‘’; ce qui est juste, est 
“Tu ne sais pas dans com- 
bien de magasins (à combien 
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PIERRE MONOD 


d'endroits) j'ai dû aller...” 
De même, certains vous de- 
mandent: ‘’De quelle place 
viens-tu? ”” au lieu de dire : 
“De quel endroit viens-tu? ” 
Il n'existe de place, dans le 
sens géographique d'endroit, 
qu'en parlant de la place 
Ville-Maire ou de la place 
Churchill, donc des ‘’places” 
dans un sens restreint et 
bien déterminé! C'est pour- 
quoi on va dire à la maison : 
“As-tu assez de place dans 
ce tiroir''; dans la rue: ‘'As- 
tu trouvé de la place pour ta 
voiture?  ; au cinéma où au 
théâtre : “J'ai pris trois pla- 
ces en arrière, il n'y en avait 
plus devant"; dans une fabri- 
que, dans un bureau ou dans 
un atelier "IT a de la 
chance, il a trouvé une bon- 
ne place (-situation, - ern- 
ploi); dans le sport : ‘’Oh! il 
a gagné encore une place‘: 
enfin, dans un sens figuré: 
“Je ne voudrais pas être à sa 


place! ”. En conclusion, 
“une place” est un espace 
limité; facilement mesura- 


ble; ‘’un endroit”, c'est un 
espace plus étendu: un ma: 
gasin, une ville. On peut dire 
qu'une place est un endroit 
restreint parfois même, ils 
Sont très, proches l’un de 
l'autre par exemple "A 
quelle place as-tu mal? ‘’ ou 
"A quel endroit as-tu 
mal? ””, Je vous souhaite de 
trouver un endroit agréable 
où passer la fin de semaine 
et surtout que vous y trou- 
viez de la place. 
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— DIFFICULTES: 


français/anglais 


Nous continuons cette semaine la série de 50 leçons “1001 Traps in French 
Grammar and idiom's par Camille H. Mailhot. D. ès L., professeur à 


L'Université d'Ottawa, 
d'Ottawa. 


TEST 5 


l- Dis she go and get them ? 


2- Do not bite your nails 


em 


Do you buy others? 


4- Forhowliongis my ticket valid ? 


6 


5- For fear that he may not come 


EE 


6G- Far fromit 


7- For the time being 


8- First of all 


qq 


9- From this day on 


ee 


10- Give me anything 


- Get off at the next stop 


1 


12- Give them some 


13- Get ready to translate this 


14- Go to bed earlier 


15- ne has nothing that | can buy 


16- Have my luggage brought down, please 


QE 


17- Half way between the two hills 


18- He appears to be worried 


19- Here we are ! 


20- He was born abroad 


Score: per cent 


recueil imprimé par les presses de l'Université 
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Avec cette série de 50 leçons sur les mille et un pièges de la grammaire et du français 
idiomatique, LE FRANCO vous offre toutes les semaines une lecon de français chez | 


vous. Ces exercices peuvent être utiles aussi bien à des francophones qu ‘à ceux qui 
apprennent la langue. 


Une langue pure. 
mais . . 


If est vrai que sans un 
vocabulaire clair et précis, il 


Inge Israël 


UN JARGON TRES PUR 


soit impossible de formuler 
ni d'exprimer des pensées 
claires et précises. Bon! 
Alors mettons-nous du côté 
des puristes! Mais, atten- 
tion! Dans une seule langue 
il ÿ a quantité d'autres lan- 
gues, et je ne parle pas de 


H'infiltration de mots étran- 


gers. 


LANGUE ARTIFICIELLE 


Considérons par exemple, 
le cas du jargon - celui de la 


Arécilame, celui du sport et 


surtout celui des spécialistes 
de n'importe quelle discipli- 
ne. Aussitôt qu'on l'examine 
de plus près, on est d'accord 
avec la définition qui décrit 
le jargon comme une ‘“lan- 
gue artificielle employée par 
les membres d'un groupe dé- 
sireux de n'être pas compris 
des non-initiés ou au moins 
de se distinguer du com- 
mun’”. 


LES DICTIONNAIRES 
S'AVERENT INUTILES 


Un autre exemple: l’ar- 
got. J'ai écouté des adoles- 
cents parisiens de bonne 
éducation et de “bon” mi- 
lieu parler un langage dont 
tous les mots m'étaient 
incompréhensibles. J'ai vite 
appris que je n'étais pas seu- 
le à être ‘’non-initiée"", car 
leurs parents ne les com- 
prennent pas non plus. Intri- 
guée, j'ai cherché un diction- 
naire d'argot. J'en ai trouvé 
deux et, chose surprenante, 
tous les deux étaient compi- 
lés par des hommes atta- 
chés au commissariat de poli- 
ce: tout de suite on se fait le 
tableau du commissaire de 
police, crayon et cahier à la 
main, qui se cache derrière 
les portes des cellules où 
sont enfermés les détenus 
qui se parlent entre eux - en 
argot, naturellement. Mais 
ces dictionnaires ne m'appri- 
rent rien sur l'argot des jeu- 


LR] 


201 ne 


mm 

Un jour j'ai parié de cette 
question avec un mathémati- 
cien français qui se disait 
amateur d'argot. Je lui ai 
raconté que j'avais essayé de 
lire “Quai des brumes”’, le 
roman de Pierre MacOrlian 
dont on a fait un si beau 
film avec Jean Gabin, et que 
même avec un dictionnaire 
je ne pouvais rien y com- 
prendre. Ah!" m'a-t-il dit, 
“vous ne le comprenez pas 
parce que c'est Un argot très 
pur.” 


Un peu plus tard je lui ai 
dis que j'avais lu cet excel- 
lent roman ‘L'astragale” 
d'Albertine Sarrazin, et que 
je n'avais éprouvé aucune 
difficulté à comprendre tou- 
tes les expressions d'argot 
qui s'Y trouvent, ‘’Ahl 
m'a-tit dit, “vous l'avez 
compris parce que c'est un 
argot très pur.” “Il n'y a que 
le mal qui soit pur” a dit 
Vigny, ‘’… Le bien est tour 
jours mêlé de mal.” 


it prunes arigtra 


Dh st DO D nr MB 


EE 


Programme 
de la télévision 


samedi 


samedi 11 novembre 


8h00 SOPHIE ET LES GAMMES 
8h15 LE JOUR DU SOUVENIR 
9h30 FILM FILL 

10h00 PASSE—-PARTOUT 


Emission du ministère de l'Edu- 
cation du Québec, À travers les 
marionnettes, Îles enfants d'âge 
préscolaire retrouvent des situa- 
tions familières. «Plein et vide». 


10h30 CANDY 
11h00 A COMMUNIQUER 


14h00 CINÉ-JEUNESSE 
Pierrot et compagnie. Film réali- 
sé par Vladimir Tadeg. Dans un 
petit village, des écoliers déci- 
dent de rénover un moulin dé. 
labré, à l'insu des adultes (You- 
goslave). 
Janos at the River. 
Astérix, le Gaulois. Conte réalisé 
en dessins animés par Ray Goos- 
sens, d'après Goscinny et Uderzo. 
En l'an 50 avant J.-C. les Ro- 
mains ont conquis toute la Gaule 
à l'exception d'un petit village 
dont les habitants possèdent une 
force indomptable, Quel est donc 
leur secret (Fr.-belge 68). 
Un petit canard pas comme Îles 
autres, Un garçon de {0 ans re- 
cueille un canard blessé. Réal.: 
Gilbert Gratton (OFQ). 

17h00 BAGATELLE 
«Caliméro-: -Caliméro part en 
vacances”. «Contes et légendes»: 
«Aladin et la lampe merveilleu: 
se», «Barbapapa»: «Les insectes», 
Le Capitaine Marc Simon». Les 
Contes de Bolek et Lolek»: «Le 
Dragon». «Monsieur Magoo»: «Cu- 
pidon Magoo». «Mini-Proutt»: «La 
Pêche miraculeuse», -Pouf et Ri- 
qui»: «Un mini-Riquir, «Sootyr. 
-Le Rouge et le bleu-: «Le Télé- 
phone-. 


18h00 LA SOIRÉE DU HOCKEY 
Au Forum de Montréal. es Maple 
Leafs de Toronto rencontrent les 


w a 
es” 5. 


ci 
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Canadiens, Reporters sportifs: 
René Lecavalier, Gilles Tremblay, 
Richard Garneau et Lionel Duval. 
Réal.: Michel Quidoz et Jacques 
Primeau. 
20h30 HEBDO-SAMEDI 
Magazine d'information. Anima- 
teur: Achille Michaud, Revue de 
presse: Claude Bisaiflon. Réal.: 
Michel Beaulieu. 
21h30 LA FEMME BIONIQUE 
«Frissons à la carter, Un vieil 
original a légué sa fortune «à la 
personne la plus intelligente» de 
sa famille, Parmi ses biens figu- 
re une invention qu'il avait pro- 
mis de vendre à l'OSI. 
22h30 LE TELEJOURNAL 


22h45 DERNIERE EDITION 


23h15 CINEMA 

Taureau, Drame réalisé par Clé- 
ment Perron, avec André Mélan- 
çon, Monique Lepage, Michèle 
Magny et Marcel Sabourin. Tau- 
reau est le surnom donné à un 
simple d'esprit d'un village de 

la Beauce, fils d'une femme que 
la misère a poussée à la pros- 
titution, Grand et fort, Taureau 
excite fa jalousie des hommes 
du village et un secret désir 
chez les femmes. Il gagne par 
sa candeur et sa tendresse l'a- 
mour de la fille d'un voisin, 
mais les villageois ne l'entendent 
pas ainsi (Can. 72). 


dimanche 


dimanche 12 novembre -- 


8h30 PASSE-PARTOUT 
«la Flûtes. 

9h00 WOODY LE PiC 
Dessins animés. Les aventures 
d'un joyeux pivert, «Les Plaisirs 
de l'autoroute», 

9h30 LES FLOUMP 
L'histoire d'une famille réunis. 
sant six animaux de peluche. 

9h45 UNE FLEUR M'A DIT 
Des fleurs marionnettes invitent 
les jeunes et leurs amis à des 
fêtes. Textes: Henriette Major. 
Musique. Mario 8ruheau. Voix de 
Jacques Thisdale, Armand Labelle 


et Yolande Michot, Marionnettis- 
tes: Pierrette de Lierres, Guy 
Beauregard et André Laliberté. 
Réal. Réal Gagné. «Les Etran- 
gers». 

LE JOUR DU SEIGNEUR 

De Sherbrooke Réal: Jean Hey- 
den. 


11h00 C'ÉTAIT HIER 
12h00 FOOTBALL CANADIEN 


Demi-ftinale de l'Ouest. Commen- 
tateur: Pierre Dufault. Analyste: 
Pierre Dumont, Commentateur à 
la mi-temps. Cemil Dubé. Réal: 
Jacques Viau, 


14h30 LE FRANCOPHONISSIME 


Jeu-questionnaire sur la langue 
française Avec ia participation 
des pays de la Communauté des 
Tétevisions francophones: la Be: 
gique, le Luxembourg, la France, 
la Suisse, Monte-Carlo et le Ca- 
nada représenté par Raymond 
Charette. Anim. Jean-Pierre Cu- 
ny, Réal.: Jean-Claude Delannoy. 


15h00 LA SEMAINE VERTE 


Dossier: «L'Elevage du boeuf en 
Australie», L'importance des trou- 
peaux de boeufs en Australie, 
celle des productions dans l'éco- 
nomie du pays, dans leurs expor- 
tations en particulier, des modes 
de production, des marchés et 
des interventions de l'Etat, Rech. 
et int: Jean-Guy Roy. Réal. 
Denis Faulkner. — Chronique 
horticole. — Commentaires sur 
l'actualité agricole. Animateur: 
Yvon Leblanc. Réal. Madeleine 
Lafrance, Jean-Guy Landry. Gilles 
Perron et Denis Faulkner. 


16h00 INITIATION À LA MUSIQUE 


«les Cuivres» (dernière de 2). 
Animateur et chef d'orch.: Mario 
Duschênes, Réal. Jacqueline Lé- 
veiliée. 


16h30 AUX FRONTIERES DU CONNU 


Etude des grands problemes scien- 
tifiques. L'Architecture (3e de 5). 
“Le Style gothique». Au roman 
succède le gothique qui va durer 
jusqu'au début du XVIe siècle. 
Le génie de cette architecture se- 
ra de briser l'arc plein cintre et 
de reporter toutes les pressions 
sur les arcs-boutants, ce qui per- 
mettra [l'installation de vitraux 


et la pénétratidp ,de là Jumière… à. 


Invités: M. Jean-Pierre Adam, 


Service d'architecture antique, Pa- 
ris, et M. Michel Jantzen, archi- 
tecte et chef des monuments Mis. 
toriques, France, Narration: Marc 
Fillion, interview:  Paul-Emile 
Tremblay. Réal: Jean Martinet. 
Reprise demain à 23 h 20. 


17h00 SECOND REGARD 


“Information religieuse», avec 
Yves Blouin, Réal: Lucien Lé- 
tourneau, — «les Mormons au 
Québec», Qui sont les Mormons? 
Le Elder James M. Paramore, 
membre du Collège des Soixante- 
dix de l'Eglise de Jésus-Christ 
des Saints, nous en parle lors des 
cérémonies marquant l'ouverture 
d'un «pieu- québécois à Montréa! 
les 17 et 18 juin derniers. — 
«Radio-Vatican»: «Laudetur Jesus 
Christus*, La radio vaticane peut 
atteindre tous les pays du mon- 
de et toucher des millions d'audi- 
teurs. Elle diffuse des émissions 
en 33 langues et réalise 470 6- 
missions hebdomadaires. Anima- 
trice: Myra Cree. Réal: Jean 
Charbonneau, 


18h00 HEBDO-DIMANCHE 


Magazine d'information animé 
par Jean Ducharme, interviewer: 
Denise Bombardier, Réal. Michel 
Beaulieu. 


19h00 À CAUSE DE MON ONCLE 


Téléroman de Jacques Gagnon. 
Avec Maurice Beaupré, Andrée 
Boucher, Monique Joly, Béatrice 
Picard, Yves Létourneau, Claude 
Houle et Pierre Claveau, «La Sa- 
coche». Depuis une semaine, Ri- 
ta est poursuivie par un homme. 
Que peut-il lui vouloir? Réal. 
Maude Martin. 


19h30 LES BEAUX DIMANCHES 


Faut voir ça, Jacques Normand 
reçoit Michèle Richard, Carole 
Cloutier et Joël Denis, Dir. mus.: 
Daniel Hétu, Chorégraphe: Geor- 
ges Reich. Réal: Michel Gau- 
mont. Coaord.: Maurice Dubois. 
(Montréal seulement, de 20h30 à 
21h30) : 

LES ELECTIONS MUNICIPALES 
Animateur: Gabi Drouin, Repor- 
‘ters: Raymond Archambault, Gil- 
les Sirois et Jacques Martel. 
Chef de pupitre: Bernard Deschä- 
telets. Réal: Michel Lebel (car 
de reportage) et Martin Cloutier 
{en studio}. 


20h30 LES BEAUX DIMANCHES 
Fe Pers EIbATS" Por STE." POdE chorke» serrre vera serons sus es 


21h00 


21h30 


dif 


. _ 


. : 


Volume 12 
numéro 46 


graphique avec les danseurs du 
Harkness Bailet de New York qui 
intéerpretent, avec des figures 
spätio-temporelles nouvelles, la 
nature des divers instruments de 
percussion, Solistes: Kirk Peter- 
sen, Kenneth Scalice, Christopher 
Aponte, Ben Stevenson, Zane Wai- 
son et Dennis Pool, Musique: Lee 
Gurst Choregraphie:  Vincente 
Nebrada Real: Hugo Niebeling. 
LES BEAUX DIMANCHES 

7e Symphonie de Beethoven, avec 
l'Orchestre philharmonique de 
Berlin, sous !a direction de Her- 
bert von Karajan, Réal : Hugo 
Nicbling. 

LES BEAUX DIMANCHES 
Survivre: Quelque part entre Cam- 
bridge Bay et Yellowknife. Le 8 
novembre 1975, Martin Hartwell 
pilotait un avion Beechcraîft al- 
lant de Cambridge Bay, Territoi- 
res du Nord-Ouest, a Yellowkni- 
fe. Son avion à une panne et 
s'écrase dans une région isolée. 
Seul survivant avec le jeune Da- 
vid Kutuk, Hartwell a les deux 
tibias cassés, David tente de 
prendre du gibier mais ne réussit 


pas, 1 finit par mourir de faim 
refusant le seul moyen de survie 
qu'ait trouvé Hartwell. Prod.: 
BBC. 

22h30 TELEJOURNAL 


22h45 DERNIERE EDITION 
23h00 CINE—-CLUB 


L'un chante, l'autre pas. Film réa- 
lisé par Agnes Varda, avec Valé- 
rie Mairesse, Thérèse Liotard, Ali 
Raff, Robert Dadies et Jean-Pierre 
Pellegrin, À Paris, une étudiante 
se lie d'amitié avec une fille de 
paysans qui vit avec un photo- 
graphe et a eu de lui deux en- 
fants. Lorsqu'un troisieme enfant 
s'annonce. elle l'aide à se faire 
avorter. Peu aprés le photo- 
graphe se suicide et Suzanne re- 
tourne vivre chez ses parents 
avec ses enfants, Dix ans plus 
tard, les deux amies se retrou- 
vent (Fr. 76). 
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Cinéma 


Les Grands Films 


les 23 et 30 nov., 7 et 14 déc. à 20 h 30 


Quelques images 
des prochains 
«Grands Films» 


Le jeudi 23 novembre: «L'Aile 
ou |a cuisse», une comédie fran- 
çaise qui met en vedette Louis 
de Funès et Coluche. Un excel- 
lent divertissement «gastrono- 
mique». 

Le jeudi 30 novembre: «On 
s'fait la valise, docteur» (What's 
up Doc?), une comédie améri- 
caine, avec Barbra Streisand et 
Ryan O'Neil. Médecine, musique 
et amour entrainent les prota- 


L'Aile ou la cuisse 


lundi 


lundi 13 novembre 


9h00 EN MOUVEMENT 
«Conditionnement physique géné- 
ral», Il y a peut-être une piscine 
près de chez vous. Anim: Ray- 
mond Gagnon. Part. Lise. Rech.: 
Laura Chouinard. Réal: Jean- 
Claude Houde, CBVT-Québec. 

LES ORALIENS 

Avec Lisette Anfousse, Serge L'I- 
talien et Hubert Gagnon. Produc- 
tion: Rädio-Québec. «L'Album». 
PASSE.PARTOUT 

«Les Aimants». : 

UNE FENÊTRE DANS MA TÊTE 
Spectacle sur l'exploitation des 
quatre éléments: eau, terre, air 
et feu, et les trois règnes: ani- 
mal, végétal et minéral. Texte: 
Raymond Plante, Avec Pauline 
Martin et Yvan Ponton. Réal.: 
Pierre-Jean Cuillerrier. Thème: 
l'air, «Attention, attention, voici 
les avions de carton». 

VIRGINIE « 

Récits, contes, histoires. dessins 
animés, Avec André Cailloux, 
Louise Gamache et Danielle 
Schneider. Réal. Raymond Pe- 
sant. -Mireille». 
MAGAZINE-EXPRESS 

De Trois-Rivières, «Le Plein Air»: 
le matériel, avec M. Gilles Pa- 
rent, L'importance d'un bon choix 
dans les équipements: objectifs 
personnels, fréquence, milieu d'u- 
tilisation, influence de la publi- 
cité. Equipements de base pour 
principales activités. camping, 
randonnée pédestre, ski de ran- 
donnée, canoë. — «Décoration 
d'intérieur., avec Madeleine Ar- 
bour. «Choisir». Vivre dans une 
maison à soi: étudier les lieux, 
planifier l'ensemble: surveiller 
l'éclairage naturel: la relation 
d'une pièce à une autre: les be- 
soins de chacun: personnaliser 
selon ses goûts. Animatrice: Lise 
Massicotte, Réal: Marcel Lamy. 
LES TROUVAILLES DE CLÉMENCE 
Bricolage: table de travail, avec 
Pierre Claude et Silvio Russo. 
HAROLD LLOYD e 

Haroïd fait la cour à la fille d'un 
millionnaire, — En pourchassant 
une femme, Haroïd se rertouve 
sur un bateau de pirates. 

VERS L'AVENTURE 

Histoire d'un garçon, Mebratu, 
qui quitte la maison familiale 


9h15 


9h30 
10h00 


10h15 


10h30 


11h00 


11h30 


12h00 


trésor. «Le Camionneur». 


pour aller à la recherche d'un * * * * * “ Jaèduës" D'Afaÿon'et Claïré Vil fe: 


gonistes dans Une course endia- 
blée. 

Le jeudi 7 décembre: «Super- 
flics» (The Super Cops), une co- 
médie policière américaine, a- 
vec Ron Leibman et David Selby. 
Deux cadets de la police new- 
yorkaise combattent à leur ma- 
nière les trafiquants de stupé- 
fiants. 

Le jeudi 14 décembre: «Une 
maison dans l'Ouest» (Lock, 
Stock & Barrel)], qui met en ve- 
dette Jack Albertson. Un wes- 
tern charmant et sans violence 
dans une région très monta- 
gneuse de la vallée du bonheur. 


12h30 LES COQUELUCHES 19h00 
Du Complexe Desjardins, Anima- 
teurs: Guy Boucher et Gaston 
L'Heureux, Dir. musicale. Roger 
Joubert. Invités: Nicoie Leblanc, 
Gaston Brisson et Jacques Perron. 
Réal. André Morin, Coord.: Aiex 
Page. 

LE TÉLÉJOURNAL 

FEMME D'AUJOURD'HUI 

Deux des sujets: «Les Femmes 
sculpteurs à l'école des Beaux- 
Arts», Françoise Faucher rencon- 
tre Mme Joan Esar, professeur, 
. et des élèves de sculpture sur 
pierre, Visite aux ateliers de 
sculpture sur bois, sur métal et 
céramique, — Françoise Faucher 
s'entretient avec M. Jacques Ni- 
mier, mathématicien français, au- 
teur du livre «Mathématiques et 
affectivité et invité comme con- 
férencier à l'Université de Mont- 
réal. Anim: Louise Arcand. 
Réal.: Louis-Philippe Beaudoin. 
D'AMOUR ET D'EAU FRAÎCHE 

De Sherbrooke. «La Politique». 
Animateur: Georges Dor. Réaï.: 
Christine Guiflemette. 

AU JARDIN DE PIERROT 

«Les Planètes». 

LES CHIBOUKIS 

«Les Chiboukis rient», 

BOBINO 

Avec Guy Sanche. Voix de Chris- 
tine Lamer. Textes: Michel Cail. 
loux. Réal.: Thérèse Dubhé. 

LE GUTENBERG 

La vie mouvementée dans une 
salle de rédaction des années 20. 
Texte: Pierre Duceppe. Réal.: Hu- 
bert Blais. «L'Etoffe du pays». 
L'HEURE DE POINTE 

Magazine animé par Winston 
McQuade. Chroniques du lundi: 
les arts visuels, avec Jean-Louis 
Robillard et les disques, avec 
Benoit L'Herbier, Dir. musicale: 
Cyrille Beaulieu, Invités: Pierre 
Dudan, Breron-Cyr, Les Ice Capa- 
des, André Laplante, pianiste, et 
Elizabeth Chouvalidzé nous parle 
de la pièce «Le Quadrillé», Réal.: 
Jean Rémillard, Séquences fil- 
mées: Louis Arpin. Coord.: Jac- 
ques Demers. 


18h00 CE SOIR EN ALBERTA 


18h30 CE SOIR 
Magazine d'information. Anima- 
teurs: Gérard-Marie Boivin (na- 
tional) et Gabi Drouin (régional). 
Lecteur: Michel Benoît, Repor- 
ters: Pierre Devroede, Raymon- 
de Provencher, Gaétan Lemay, 
Marie-Hélène Poirier, Paule 
Doré et Fernand Seguin. Réal.: 
Louise B.-Tardif, Jean Savard, 
Pierre-Marcel Claude, Jean-Mau- 
rice Laporte, Robert V,. Dubuc 


CCR RES 


20h00 


20h30 


21h00 
14h30 


15h30 
15h45 
16h00 


16h30 


22h30 


17h00 


maire. 


LES CIRQUES DU MONDE 
Animateur. Jean Richard. Réal.: 
Günter Staknke. «Le Cirque Busch 
Roland», De l'Allemagne de 
l'Ouest. 

TERRE HUMAINE 

Téléroman de Mia Riddez-Moris- 
set. Avec Raymond Legault, Mar- 
jolaine Hébert, Jean Duceppe, 
Guy Provost, Louis de Santis, 
Jean-Jacques Desjardins, Sylvie 
Léonard, Reine France. Jean-Louis 
Paris et Walter Massey, Léandre 
Beauchemin est gravement ma- 
lade. Jean-François vient à son 
chevet, On attend le curé pour 
les dérniers sacrements, Réal.: 
Yvon Trudel, 


PAPA, CHER PAPA 

Série d'aventures, avec’ Patrick 
Gargill, Dawn Adams, Noël Dy- 
son, Natasha Pyne et Anne Hol- 
loway. 


TÉLÉ-SÉLECTION 

Mecloud: Otage (Return to the 
Alamo). Drame réalisé par Wal- 
ter Doniger, avec Dennis Weaver, 
Diana Muldaur, J.D, Cannon et 
Jerry Carter, Le chef est malade 
et se résout à confier le Service 
à Jo, son assistant, [| a mal 
choisi son moment: une bombe 
à retardement risque d'exploser à 
un endroit indéterminé: un enfant 
malade est kidnappé par sa mère 
droguée, et son remplaçant lui- 
même est enlevé et le service re- 
tombe sous la responsabilité d'u- 
ne femme-sergent inexpérimentée. 


LE TÉLÉJOURNAL 

Animateur: Bernard Derome. Lec- 
teur: Michel Benoît (nouvelles 
régionales}. Météo: Jocelyne 
Blouin. 


23h05 DERNIERE EDITION 
23h22 AUX FRONTIERES DU CONNL 


Reprise de l'émission du diman- 
che 12 novembre à 13 h 30. 


23h52 LES BRIGADES DU TIGRE 


Drame policier réalisé par Victor 
Vicas, avec Jean-Claude Bouillon, 
Jean-Paul Tribout, Pierre Mague- 
lon et François Maistre, «Les 
Compagnons de l'Apocalypse». A 
la veille de la guerre de 1914, 
des sectes mystiques voient le 
jour, L'une d'elles, d'origine amé- 
ricaine, s'en prend violemment 
au progrès scientifique qu'elle 
accuse de tous les abus. Des en- 
treprises industrielles sautent les 
unes après les autres. Le com- 
missaire Valentin arrête le res- 
ponsable français des Compa. 
gnons: Jean Blaise dit Dominus. 


Ares Tete area à UN» nee dau 8 pp y re 


Sh00 


9h15 
9h30 
10h00 


10h15 


10h30 


11h00 


11h30 


12h00 
12h30 


13h30 
13h35 


14h30 


mardi 


mardi 14 novembre : 


EN MOUVEMENT 

«Cou», Comment s'entraïne-t-on 
dans d’autres pays? 

LES 100 TOURS DE CENTOUR 

«La Baignoire de M. Motiamoto». 
PASSE.PARTOUT 

«Coq ou poule». 

ANIMAGERIE 

“La Mouffette. (2e de 5}. 


MINUTE MOUMOUTE! 

«Flash moustache»: «Affiche Ir. 
#Cétacé»: «Une chanson pour 
Brindille». «Le Salon du cam- 


ping». «Le Tigre», «Compter les 
moutons», «Moumoute, mamour» 
(chanson), «Le Casse-tête», «Bo- 
ber et Trice, 

MAGAZINE-EXPRESS 

«L'Art floral», avec Gilles Domai- 
ne. Arrangements pour fêtes et 
parties, «Aéférence-express». Fé- 
dération des loisirs-danse du 
Québec, «Les Bibliothèques pu- 
bliques»: Animation culturelle 
pour les enfants, avec France La- 
treille-Huvelin Expositions, théä- 
tre de marionnettes, concours-va- 
cances, dessins, rencontres avec 
auteurs, projections audio-visuel- 
les, etc. : 

LES TROUVAILLES DE CLÉMENCE 
Bricolage: les serrures, avec Ken 
Meany. Etagère de bois blanc, 
avec Bruno Caroit. 

LE MONDE EN LIBERTÉ 

“À la rencontre des oursr. Une 
expédition est chargée de comp- 
ter et d'étiqueter les ours polai- 
res, qu'on doit d'abord traquer à 
travers les glaces flottantes. 
CHER ONCLE BILL 

«“Pygmalion». 

LES COQUELUCHES 

Invités: Denise Guénette, le 
groupe Parallèle, Donald Lautrec 
et Jacques Michel, Réal: Jean 
Boisvert. : 

LE TÉLÉJOURNAL 

FEMME D'AUJOURD'HUI 

Réal.: Claude Routhier. 

CINÉMA 

Les Yeux bandés (Blindfold). Co- 
médie réalisée par Philip Dunne, 
avec Rock Hudson, Ciaudia Car- 
dinalé et Jack Warden, Un psy- 
chiatre est engagé par le directeur 
des Services secrets américains 
pour soigner un savant. Le mala- 
de est gardé dans un lieu secret 
et le médecin est conduit auprès 
de lui les yeux bandés, La soeur 


du* SaVaänt, “Qu? troft ‘IE médecin” "rt" 


mêlé à la disparition de son frè- 


re. lui cause des ennuis (USA 


BOBINO 

LES ÉGRÉGORES 

Réal. Hubert Blais. 

L'HEURE DE POINTE 

Chroniques du mardi: le cinéma, 
avec Nathalie Petrowski et les 1i- 
vres, avec Roch Poisson, Invités: 
Ranee Leee et Jean-Pierre Man- 
seau. Réal.. Henriette Major. 


18h00 CE SOIR EN ALBERTA 
18h30 CE SOIR 


19h00 


20h00 


20h30 


21h00 


22h00 


22h30 


LE MONDE DE DISNEY 

«Des anges ou presque» (derniè- 
re de 2). 

GRAND.PAPA 

Téléroman de Janette Bertrand. 
Avec Jean Lajeunesse, Patricia 
Nolin, Juliette Huot et Albert 
Millaire, Charles-Henri insiste 
auprès de Marie pour aller cher- 
cher Soeur Angèle à l'hôpital. 
Réal.: Jac Segard. 

JAMAIS DEUX SANS TOI 
Téléroman de Guy Fournier, Avec 
Jean Besré, Margot Campbell, 
Angèle Coutu et Valérie Gagné. 
«les Femmes savantes», Domini- 
que répète la pièce de Molière 


avec l'aide de son père. Rémi 
est incréduie quand Nicole lui 
apprend qu'elle suit des cours 
de contrôle mental, Réal. Rol- 
land Guay. 
TÉLÉMAG 


Animateur: Pierre Nadeau, Rech.: 
Claudette Bastien-Lenihan, Repor- 
ters: Gilles Gougeon, Patrice Ju- 
lien, René Mailhot, Daniel Pi- 
nard, Madeleine Rousseau et Ri- 
chard Vigneault. Réal.: Nicole 
Aubry, Pierre Chartebois, Nor- 
mand Gagné, Pierre Leduc, Hu- 
guette Pilon, Marc Renaud, Jean 
Saint-Jacques et Hélène Saint- 
Martin. Réal..coord.: Micheline 
Di Marco. 

VIVRE SA VIE 

“Le Corps». On ne sépare pas le 
corps de l'esprit: ils ne font 
qu'un, Si on perd le contact avec 
son corps, on est coupé du réel. 
Il faut redécouvrir le corps et 
vivre avec lui en toute amitié. 
Anim.: Jacques Languirand, Réal.: 
Robert Séguin, interimage Inc. 
LE TÉLÉJOURNAL 


23h00 DERNIERE EDITION 
23h30 RENCONTRES 


«La Crise de l'Eglise catholi- 
que et Mgr Lefebvre. (dernière). 
Albert N'Dongmo, évêque came- 
rounais, fut condamné à mort et 
finalement libéré en 1976, grâce 
à l'intervention de Paul VI, Ii vit 
maintenant à Québec. Auteur du 
«Salut de Dieu selon saint Paul», 
Int.: Wilfrid Lemoine, Réal: Ray- 
mon’ Beaugrand-Champagne. 


supplément : 4 pages 


Cher lecteur, 


Si tu as des suggestions, des choses que tu aimerais avoir dans ‘Têtes de Cacahuëète”, 
écris-moi au FRANCO, 10012-109e rue, Edmonton, Alberta T5J 1M5 
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OB JET | La folle poursuite 
— de ce chat et de ce chien 


a mis Ce grenier sens dessus dessous. 


DE PL ACES Un seul objet est resté en place. 
. Lequel ? 


1 
3 


LES SEPT RESSEMBLANCES 
Al y a sept ressernblances, sept petits détails qui ont la même forme entre le dessin du haut «MAGIE SUR LE PONT 


NEUF» et le dessin du bas «L'ALCHIMISTE MAGICIEN». 
Trouve-les! 
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Î Cette page et les prix que 
nous offrons sont une 
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Scénario 


Journal en images froides 


mercredis 15, 22, 29 novembre et 6 décembre, 21 h 30 


Une «démarche» 
télévisuelle d'après 
Marie-Claire Blais 


Scénario propose, le mercredi 
15 novembre à 21 h 30, le premier 
épisode d'une série dramatique 
en quatre volets intitulée Jour- 
nai en images froides. 

En fait, il s'agit moins d'une 
histoire structurée de façon 
classique, avec un commence- 
ment, un milieu et une fin, que 
d'une tentative originale du réa- 
lisateur James Dormeyer de 
créer une oeuvre spécifique- 
ment télévisuelle. Cette nouvel- 
le démarche lui «trottait» dans 
la tête depuis assez longtemps 
déjà, depuis qu'il avait été sé- 
duit et enthousiasmé par le ro- 
man Tête blanche de Marie-Clai- 
re Blais. En effet, profondément 
intéressé par tout ce qui touche 
de près ou de loin au monde de 
l'enfance, James Dormeyer avait 
aimé la profonde intuition de la 
romancière qui avait si bien 
réussi à rendre le pathétique 
de la solitude et de la détresse 
d'un enfant.’ Apprenant que le 
projet de réaliser un film avec 
Tête blanche n'avait pas pu 
aboutir, il eut l'idée d'en faire 
une dramatique de treize demi- 
heures pour la télévision. Ce 
projet ayant échoué également, 
il proposa alors à Marie-Claire 
Blais de travailler de concert 
avec lui sur un sujet conçu es- 
sentiellement pour la télévision 


A 


24h00 PROPOS ET CONFIDENCES 
Pierre Dudan se raconte (2e de 
4). Réal.: Jean Faucher. 


24h30 CINEMA 


Le Prisonnier d'Alcatraz (Birdman 
of Alcatraz), Drame réalisé par 
John Frankenheimer, avec Burt 
Lancaster, Neville Brand et Thel- 
ma Ritter, Emprisonné pour as. 
sassinat, un homme tue un garde 
et est condamné à mort. Sa mère 
obtient que la sentence soit com- 
muée en emprisonnement à vie. 
isolé des autres prisonniers, il 
recueille, au cours d'un orage, un 
moineau blessé qu'il soigne. Ii 
s'intéresse de plus eh plus à 
l'élevage des oiseaux et reçoit Ja 
permission de garder plusieurs 
canaris, Avec les années, le pri- 
sonnier devient un ornithologue 
réputé [USA 621 


mercredi 


mercredi 15 novembre 


9h00 -EN MOUVEMENT 
D'où peut provenir l'obésité? A- 
nim.. Raymond Gagnon. Part.: 
Lise. 
9h15 L'ÉVANGILE EN PAPIER 
«Rencontre avec les Pharisiens». 
9h30 PASSE-PARTOUT . 
«Vive le maïs». 
10h00 TAM TAM 
L Motifs cycliques, Mots clés: en- 
core, encore. 
10h15 YOU HOU 
«La Terre» (dernière de 3). 
10h30 MAGAZINE-EXPRESS 
«Périnatalité». types d'accouche- 
ment et d'’anesthésie», avec Dr 
Rolland Houlde, anesthésiste, «A 
votre santé»: les pâtes alimen- 
taires: défendues ou permises?, 
avec louise Lambert-Lagacé. 
11h00 LES TROUVAILLES DE CLÉMENCE 
Soins de beauté: masque pour 
resserrer les pores, avec Louise 
Latraverse. Dépannage: mini-ran- 
gement, avec Philippe Roy. Cor 
cours: le dessin de Clémence. 
11h30 LES EXCLUS 
L Les Enfants de la Cour (ire de 2). 
«La Longue Marche en institu. 
tion», Auto-portrait d'une jeune 
délinquante qui a vécu dans neu 
institutions en deux ans. 
12h00 LES CHEVAUX DU SOLEIL 
«Chasse a trésor». 
12h30 LES COQUELUCHES 
invitées: Carole Cloutier, Ginette 
Ravel, Ranee Lee et Danielle Oui- 
met. Réal.: Normand Mathon. 


et qui ne pourrait, dans son fond 
comme dans sa forme, être 
transposé soit au cinéma, soit 
au théâtre Rendre le monde 
intérieur d'un enfant à travers 
sa propre subjectivité et en fai- 
re au fur et à mesure l'obser- 
vation critique. La romancière et 
le réalisateur établirent donc un 
canevas à partir duquel tout de- 
viendrait possible. 

À la suite d'un accident de 
voiture, le petit François est 
paralysé des deux jambes. Son 
père lui ayant offert une vidéo- 
cassette, l'enfant s'en sert com- 
me d'un journal intime et il y 
décrit, à sa façon, le comporte- 
ment des adultes, celui des au- 
tres enfants et les agissements 
de son frère aîné, délinquant. 

Selon ce schéma, Marie-Clai- 
re Blais a tenté d'imaginer le 


monde intérieur du jeune infir- 
me, ses réactions, de même que 
l'atmosphère du milieu dans le- 
quel il vit. Pour sa part, le réali- 
sateur ne concevait pas de se 
servir d'un autre appareil que 
la vidéo. le seul, dit-il, qui peut 
être à la fois aussi réaliste et 
aussi subjectif. L'imd que 
donne cette caméra est en ef- 
fet très dure et ne peut être 
transformée d'aucune façon, 
comme on peut le faire au ciné- 
ma avec des philtres. 

Ainsi, nous avons là un enfant 
qui s'observe, qui scrute le com- 
portement des autres et qui 
tente ainsi d'échapper à son 
malheur. Ce qu'il découvrira 
sera analysé et commenté au 


13h30 LE TÉLÉJOURNAL 

13h35 FEMME D'AUJOURD'HUI 
Réal.: Yvette Pard. 

14h30 LE TEMPS DE VIVRE 
Avec un groupe de Nouvelle, en 
Gaspésie, établi à Montréal de- 
puis quelques années, — Infor- 
mation: l'examen médical annuel, 
avec le docteur Clément. — Acti- 
vité: M. et Mme Théodore Labdry 
discutent d'agates et de fossi- 
les. Dir, musicale: Herbert Ruff. 
Anim.: Pierre Paquette. 

16h00 BOBINO 

16h30 LE GRENIER 
Pondichéri devient la gardienne 
de Frimousse et de Jonquille. 

17h00 L'HEURE DE POINTE 
Chronique du mercredi: le théä- 
tre, avec Michelle Talbot, invi- 
tée: Louise Lemire, Réal: Jac- 
ques Payette. 

18h00 CE SOIR EN ALBERTA 

18h30 CE SOIR 


19h00 TES FILLES ET MES GARÇONS 

19h30 LA PETITE PATRIE 
Téléroman de Claude Jasmin. 
Avec Vincent Bilodeau, Gisèle 
Schmidt. Jacques Galipeau, Loui- 
se Laparé et Paul Guèvremont. 
«D'une cuisine à l'autre», Clié- 
ment et son père se rendent à 
leur chalet afin de le fermer pour 
l'hiver. Lucie raconte à sa mère 
sa première visite chez Roland. 
Réal.: Florent Forget. 


20h00 RACE DE MONDE 
Téléroman de Victor-Lévy Beau-, 
lieu, Avec Monique Aubry, Paul 
Hébert, Michel Dumont, Jean-Luc 
Montminy, Robert Rivard, Claire 
Bourbonnais, Lionel Villeneuve et 
Monique Lepage. Charles Beau- 
chemin est découragé de la vie 
qu'il mène. Pierre Picard deman- 
de le divorce. Réal.: J.-Y. Laforce. 

20h30 HORS SÉRIE 
Racines, Drame d'après Alex Ha- 
ley. de: Après l'avoir acheté, le 
maitre de Kunta a le droit de lui 
donner un nom. I! choisit Toby, 
ce que Kunta ne peut admettre, 
pas plus que ses chaînes. 

21h30 SCÉNARIO 
Journai en images froides, Dra-- 
matique de Marie-Claire Blais. 
A la suite d'un accident de voi- 
ture, le petit François est para- 
lysé des deux jambes. Son père 
lui offre une vidéo-cassette dont 
François se sert comme d'un. 
journal intime. Il met en images 
le monde des adultes, celui 
de son frère aîné, délinquant. 
Avec Hans Bédard, Jacques Go- 
din, Françoise Faucher, André 
Lacoste, Charlotte Boisjoli, Eve- 
Marie Maletto, Sophie Clément 
et Paul Guévremont, Table ronde, 
avec Marie-Claire Blais, Dr Dra- 


ss. 


fur et à mesure par des spécia- 
listes de l'observation autour 
d'une table ronde: la romanciè- 
re ellemême, Daniel Pinard 
(journaliste) et Pierre Drapeau 
(psychiatre). 

H y a là un sérieux défi à rele- 
ver: pas d'histoire à proprement 
parler; l'intérêt dramatique de- 
vra naître de la seule vision in- 
térieure du jeune François. A 
ce propos, James Dormeyer si- 
gnaie le travail exceptionnel du 
cameraman Jean-Marie Blanchet- 
te qui a dû manier sa caméra 
comme s'il était aussi malhabi- 
le qu'un enfant. 

Quant à la table ronde, qui a 
pour but d'enrichir cette démar- 
che télévisuelle par l'apport de 
points de vue différents, elle 
n'a été constituée qu'au mo- 
ment du premier jet, afin d'éta- 
blir, nous dit le réalisateur, une 
certaine «distanciation»… 

Nous sommes donc en face 
d'une «réalité fictive» d'auteur, 
du constat clinique d'un psy- 
chiatre et du point de vue so- 
cial d'un journaliste. Dans ce 
débat assez animé, Marie-Claire 
Blais défend sa vision person- 
nelle contestée par le psychia- 
tre qui la lui reproche juste- 
ment, alors que le journaliste 
est d'accord avec l'auteur. 

Journal en images froides: 
une émission spécifiquement té- 
lévisuelle et qui compte sur 
la participation des téléspecta- 
teurs, lesquels, en dernier res- 
sort, devraient pouvoir dire si 
l'expérience est réussie ou non. 

René Houle 


peau, psychiatre, et Daniel Pi- 
nard, journaliste à Radio-Canada 
(ire de 4). Réal: James Dor- 
meyer. 


22h09 SCIENCE.RÉALITÉ 


«Le Développement de l'enfant». 
Les points de vue physique et 
psycho-social, avec les docteurs 
Arto Démirjian, dir, du centre de 
recherche sur la croissance hu- 
maine: Andrée Pomerleau, psy- 
chologue, UQAM; Louise Quin- 
tal, psychiatre, et Jacques-Ray- 
mond Ducharme, endocrinologue, 
hôpital Ste-Justine, et Guy Du- 
breuil, anthropologue, U. de Mti. 
Rech. et entr: Solange Gagnon. 
Animateur: Donald Dodier, Réal.: 
Thérèse Patry. 


23h00 DERNIERE EDITION 
23h30 REFLETS D'UN PAYS 


De Carleton, <L'Expression artis- 
tique gaspésienne». Rencontre a- 
vec des artistes, artisans, violo- 
neux, conteurs, gigueurs et des 
jeunes de Port-Daniel, Animateur: 
Pierre Harvey, Réal. Clovis Arse- 
nault et Pierre St-Onge. 


11h00 


11h30 


12h00 
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ie 


AUS 


férences entre le fléché et le tis- 
sage au doigt: le matériel utili- 


sé et comment le mesurer; com- 


ment monter une cravate sur che- 
vron, «Référence-express»k. Asso. 
ciation des aides familiales. 
«Des sites à découvrir»: Edmon- 
ton, avec Pierre Vincent, Situa- 
tion géographique: Edmonton, 
point tournant de la Cie de la 
Baie d'Hudson: le Fort Edmonton: 
Edmonton aujourd'hui. 

LES TROUVAILLES DE CLÉMENCE 
Dépannage: remédier au problè- 
me des tuyaux gelés, avec André 
D'Amour. Cuisine: pruneaux au 
vin et tuiles géantes, avec Rol- 
lande Desbois. 

LE COMPORTEMENT ANIMAL 
«Entre mer et terre», Observation 
des mollusques et crustacés qui 
foisonnent sur la côte de Cor- 
nouailles. 

DÉMÉTAN, LA PETITE 
GRENOUILLE 

L'histoire de Démétan, un petit 
garçon-grenouille qui vit dans 
l'étang de l'Arc-en-ciel., «La Jun- 
gle infernaie». 


24h30 


CINEMA 

Le Général della Rovere, Drame 
réalisé par Roberto Rossellini, a- 
vec Vittorio de Sica, Hannes Mes- 
semer et Anne Vernon, À Gênes 
en 1944, arrêté par la police al- 
lemande, un homme accepte, 
pour échapper à la mort de se 
faire passer pour le général del- 
la Rovere afin de découvrir le 
chef de la Résistance (Fr.-it, 59). 


jeudi 


jeudi 16 novembre 


9h00 EN MOUVEMENT 
«Brasr, Les effets de la fatigue 
sur le rendement. Anim.: Moni- 
que Tremblay. Part: Micheline, 

8h15 LES ORALIENS 
«Francolinet». 

9h30 PASSE-PARTOUT 
«Partage». 

10h00 ANIMAGERIE 
-La Mouffette- (3e de 5). 

40h15 MINUTE MOUMOUTE] 
“Les Bateaux, .Trompe-l'Oeil»: 
«L'Oeuf et le poussinr, «Alain et 
Suzanne». «Marcel», «Bulles .de 
savon et bulles de son» (chan- 

‘ son), -La Clôture», «Le Musée 

endormi», 

10h30 MAGAZINE-EXPRESS 
«Artisanat»: le fléché |, avec 
Marguerite Mercier-Lambert, Dif.. 


12h30 LES COQUELUCHES 
Invités: Michèle Richard, Michel 
Louvain, Suzanne Parayre et Guy 
Auger. Réal.: Martin Gaudreau. 
13h30 LE TÉLÉJOURNAL 
13h35 FEMME D'AUJOURD'HUI 
«La Culture acadienne et la cul- 
ture québécoise». Aline Desjar- 
dins interroge entre autres My- 
riam Cyr, Acadienne, étudiante 
au Conservatoire de Montréal. 
Réal.: Georges Francon. 
14h30 CINÉMA 
Les Tambours de la guerre (War 
Drums), Western réalisé par Re- 
ginald Le Borg, avec Lex Baker, 
Joan Taylor et Ben Johnson, Des 
Apaches tuent trois bandits mexi- 
cains qui ont volé leurs chevaux. 
ls entèvent une jeune Mexicaine 
dont leur chef s'éprend. En dépit 
des obstacles, l'Indien épouse la 
jeune fille, L'entente entre Peaux- 
Rouges et colonisateurs da l’Ari- 
zona est amorcée (USA 57). 
16h00 BOBINO 
16h30 SOL ET GOBELET 
«La Preuve par l'oeuf». 
17h00 L'HEURE DE POINTE 
Chroniques du jeudi: le touris- 
me. avec Normand Cazalais et les 
petits spectacies, avec Francine 
. Grimaldi. Invité: Robert Toupin. 
Réal. Michel Gélimas. 
18h00 CE SOIR EN ALBERTA 
18h30 CE SOIR 


19h00 VISAGES 

19h30 DU TAC AU TAC 
Téléroman d'André Dubois. Avec 
Michel Forget, Roger Lebei, Jean. 


Pierre Chartrand, Anouk Simard, 
Normand Chouinard, Benoît Gi- 
rard et Jean-Louis Paris, «Le 
Chant des guitares, On attend 
la visite du -guitariste Manuel 
Rodriguez. La guitare de celui- 
ci, arrivée par la poste, est 
brisée par Louis et Gaétan, Com- 
ment ferontiis pour ia dissimu- 
ler? Réal. René Verne. 

20h00 LE TRAVAIL À LA CHAÎNE 
Animateur: Serge Laprade, avec 
Denis Bergeron, Réal: Lisette 
LeRoyer. 

20h30 LES GRANDS FILMS 
Frankenstein, Film réalisé pour la 
télévision par Jack Smight, d'a- 
près le roman de Mary Shelley, 
avec Leonard Whiting, Michel 
Sarrazin, James Mason, Agnès 
Morehead, Jane Seymour et Ralph 
Richarson (derniere de 2). Fran- 
kenstein s'est marié avec Eliza. 
beth, C'est alors qu'intervient le 
docteur Polidori. || menace de 
tout revêler si Frankenstein n'ac- 
cepte pas de fabriquer une créa- 
ture femelle (Brit, 73). 

22h30 LE TÉLÉJOURNAL 

23h00 DERNIERE EDITION 

23h30 JASON KING 
“Les flamants roses ne volent 
que le mardi”, Un agent de la 
CIA vole au secours de Jason, 
empêtré dans une révolution dans 
les Caraïbes, 


24h30 CINEMA 

La Vierge et le gitan {The Virgin 
and the Gypsy). Drame réalisé 
par Christopher Miles, avec Joan- 
na Shimkus, Franco Nero, Mau- 
rice Denham et Kay Walsh. La 
fille d'un pasteur vit dans un cli- 
mat étouffant entretenu par une 
tante névrosée et une grand-mère 
tyrannique, La jeune faille sent 
s'éveiller en elle des instincts 
troublants et est attirée par la 
beauté sauvage d'un gitan, Une 
inondation donne au giran l'occa- 
sion de lui sauver la vie (Brit, 
69). 


vendredi 


vendredi 17 novembre 


8h00 EN MOUVEMENT 
«Conditionnement physique géné- 
rals, Faits à connaître au sujet 
des maladies du coeur. Anim.: 
Raymond Gagnon. Part.: Lise. 

9h15 LES 100 TOURS DE CENTOUR 
«Une baignoire et 2 photogra- 
phes». 


RER 
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RMITONS A VOS CASSEROLES! Autrefois, il aurait été impossible de voyager sur une 


route assez longue pour faire la moitié du tour de la terre. 

C'était avant la construction de la grande route pana- 

méricaine. 
Elle va de l'Alaska en Argentine. Certains tronçons ne 

sont pas tout à fait terminés. La plus 
«Pan», placé devant un autre mot, signifie « «tout». La route | 

panaméricaine est donc appelée ainsi parce qu'elle relie 

l'Amérique du Nord, l'Amérique Centrale et l'Amérique du : 


Sud longue route 


facile 
SOUPE CHINOISE AUX FLEURS 


Les chinois aiment les légumes croquants, il ne faut donc 
pas les faires cuire trop longtemps. 


du monde... 


INGREDIENTS: 


1 boite de consommé ou bouillon de boeuf 
1 boite d'eau 

1 petit chou-fleur 

1 cuillerée à table de la sauce chinoise Soya 
une feuille de laitue 

du sel 


traverse 


ton pays! 


TEMPS: 
10 minutes 
RECIPIENT: 


une casserole avec couvercle 


+ 


-1. Je prépare le bouillon en y ajoutant une boïte d’eau 
froide. 


Me eshesestestetesteske ste eoke ske he ske oke entente stetesheskestetenke she seokeokeoheohehenteskeske she oheske etes Messe te 


-2. Je lave le chou-fleur et le divise en très petits bouquets 
{une vingtaine en tout) 


-3. Je fais bouillir le bouillon 
4, J'y jette les bouquets 


-5. Je coùvre et je diminue la chaleur 


INVITATION A TOUS LES LECTEURS 
LECTRICES DE 
TETES DE CACAHUETES 


6. Je laisse mijoter dix minutes 


-7. Pendant ce temps, avec des ciseaux, je coupe la laitue 
en lanières très minces. 


-8. Au moment de servir la soupe, j'y ajoute 


la sauce soya 
le sel au goût 
la laitue 


-9. Je sers immédiatement dans les assiettes. 


OPartage tes idées. tes amours. Parle-nous des livres, 
des animaux, des films, des émissions que tu aimes. 
ou n'aimes pas. 


OEnvoie tes poèmes, contes, nouvelles, bandes dessinées 


ou dessins {à l'encre) à: 
Danièle Petit 
ù Têtes de cacahuêtes” 
Le Franco-albertain 
10012-19 109e rue #204 
Edmonton 
. T9J 1M5 


je bobo ant SRI Dke je ke ape ke se ske ke fe see fe de eh fe 


IX dokokotehklekot 


644 


La plus 


longue route 


du monde... 
traverse 


ton pays! 


JETES 


ous des livres. 
ue tu aimes. 


andes dessinées 


LECTEURS 


DA AAA AE EEE EEE CAE AE EE 


À RE 


CACHÉS 


COMMENT PARTICI- 
PER: 
Trouver le MOT CACHE 


et faites parvenir votre. 


réponse comme suit: 


LES MOTS CACHES 

LE FRANCO-ALBER- 
TAIN 

10012-109e rue 
Edmonton, Alberta 


T5J 1M5 


PRIX DE CETTE SE- 
MAINE: 

#LE£E WAPITI” de Moni- 
que Corriveau. Editions 
Fides. 


LES 


RIBAMBELLES 


Avec les ribambelles, nous 
entrons dans le domaine des 
papiers pliés. 


Le principe en est simple : 
on prend une bande de pa- 
pier, de dimensions varia- 
bles suivant les motifs que 
l'on veut découper. On plie 
cette bande en accordéori, 
de façon très régulière, Sur 
la face apparente, la premiè- 
re, on trace le contour du 
dessin. Vous pouvez procé- 
der de deux manières diffé- 
rentes : Pour obtenir-un seul 
motif comme le cœur du cro 
quis 1, il suffit de le dessi- 
ner en entier sur le papier, 
en prenant soin de lui 

faire toucher les deux bords 
{sinon vous n'obtiendriez 
pas une ribambelle, mais 
plusieurs motifs similaires 
détachés les uns des autres). 


Pour obtenir deux motifs 
alternés en ribambelles, vou: 
dessinez contre les bords 
droit et gauche, respective- 
ment une moitié de chacun 


(TS CACH 


6 lettres cachées 


2 | 
RL  MINI-LABYRINTHE 
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des motifs : sur le croquis 2, 
une moitié de poire, et une 
moitié de pomme donneront 
une ribambeile de ces deux 
fruits. 


Le croquis 3 montre com- 
ment le papillon et la fleur 
ont été réalisés. Le papier 


BEBFERERRERANARA 
FEERFBRERANAAN] 
RABA 


lolulrz 


Aj1I S ic 


bhbhbphhh 


Hfpleth 
ssh 


riziilo 


IIMIU 


I 


T 


S 


Attentions 
Corps 
Elections 
émulations 
évidemment 
Irritation 
_Lotir 


Modération 
musculature 


perpétuer 
piètre 
posthumes 
pratiques 
prolifiques 


Racines 


ravins 
rectifier 
retour 


Salir 
‘satisfaction 
sempiternelle 
sollicitude 
somme 
soumission 


Tête 
transférer 


Valser 


utilisé est du papier de soie : 


il peut être de couleur ; s’il 
est blanc, vous colorez les 

motifs de la ribambelle au 

crayon-feutre. 
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DA NEA EC A A EEE ER A M 


Comment pour un chat bien fait de sa personne, 
aller vers le poisson en évitant le chien ? 


sites tr trs 


RUSSE ee 
ù VHS s ER eu 


Phi hoe 
Sas: 


LE 


rot: 
CE] + 


«À: 
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Sh30 PASSE-PARTOUT 
«Anniversaires, 
10h00 LA BOÎTE À LETTRES 
La lettre U. <Les Hurluberlus du 
coin de la rue». 

10h15 VIRGINIE 
«La Petite Etoilee. 

10h30 MAGAZINE-EXPRESS 
«Cardiologie»: fes femmes et !es 
maladies cardiaques, avec Dr 
Pierre Gervais, «La Santé de l'en- 
font»: les problèmes orthopédi- 
ques, avec Dr Yvan St-Cyr. 

11h00 GRANDEUR NATURE 
-Le Père Lacomber. 

11h30 AU PAYS DE L'ARC-EN:-CIEL 
«le Chenale. Un agent du gou- 
vernement exige que Île vieux 
MeGregor subisse un examen de 
la vue avant de naviguer, 

12h00 PRINCE NOIR 
rLes Poneys sauvages». 

12h30 LES COQUELUCHES 
lnvités.: Francine Gosselin, Pier. 
re Dudan, Marcel Tanguay, Ben 
«Labarouette. et Jacques Lepaas 
Réa:.: Louise Charlebois. 

13h30 LE TELÉJOURNAL 

13h35 FEMME D'AUJOURD'HUI 
De Québec. Michèle Pérusse in- 
terviewe Mme Renée Lozière, é- 
lsveuse de caifles. — Rencontre 
aves Miles Elizabeth Paquette et 
Vio'ette Goulet, créatrices de vé- 
tements faits à Ja main, Anim. 
Micheline Archambault. Réal: 
Jasques de Varennes. 

14h30 LES ATELIERS 
De Rimouski, Mme Lucile Mer. 
cier travaille la frivotté, Elle re. 
couvre de vieilles boules de Noël 
et décore des nappes. — 
Raou! Lizotte tabrique des a4bat- 
jour, des Coffres et des crèches 
en bois, — Mme Christine Ban- 
ville confectionne des bas de 
Noë! en feutrine, Rech, et coani- 
matrice: Denise Poirier-Garon. 
Anim. Henri Sr-Georges, Réal.: 
Michel Fréchette. 

15h30 FANFRELUCHE 
«Les Habits neufs de l'empereur 

1h69 BOBINO 

16h30 ES-TU D'ACCORD? 
Avec Yoiande Parent, Claude La- 
fortune et Herbert Auff. Textes: 
Raymond Plante Réal: Marcel 
Lap'ante, «Mifas, 

17h00 L'HEURE DE POINTE 
Chroniques du vendredi: Îles 
gränds snectacles, avec Reine 
Malo et les loisirs, sports et 
plein air. avec Jean-Claude For- 
tier. invités: Geneviève Mauffet- 
te et Michel Louvain, Réal.: An- 
dré Desbiens. 

18h00 CE SOIR EN ALBERTA 

18h30 CE SOIR 

19h00 HEBDO-—SPORTS 


19h30 LA LEGENDE DES CHEVALIERS 
AUX 108 ÉTOILES 
Série japonaise. -Les Brigandse. 
Après l'affrontement à la rivière 
de la Mort, Sung Chiang va trou- 
ver son ami Huo Yuna, préfet 
de Ching Feng. Des partisans 
joignent le mouvernent de Liang 
Po, à la grande colère de Kao. 

20h30 VEDETTES EN DIRECT 
invité: Richard Cocciante Dir. 
musicale: Miche!  Brouillette. 
Réai.: Marcel Brisson. 

21h00 SOUS LE SIGNE DU LION e 
Téléroman de Françoise Loranger. 
Avec Ovila Légaré, Jean Coutu, 
Tania Fédor. Dyne Mousso, Fran- 
gois Guillier, Charlotte Boisjoli, 
françois Tassé, Bertrand Gagnon, 
Jacques Kasrna, Jean-Louis Mil- 
lette, Georges Bouvier et Antoi- 
nette Verville, L'idée du fameux 
cahier de notes obsède toujours 
Martine. Élle ira s'enquérir de 
conseils auprès de Beaujeu Mar- 
tin. Aéai.: Jean-Pierre Senécal. 

21h30 CONSOMMATEURS PLUS 
L'ordinateur domestique. Un ordi- 
nateur qui peut servir de compta- 
bie, de réveilte-matin, de ivre de 
recettes. etc. Invités: MM. René 
Fournier, Hubert Manseau et Phi- 
lippe Faure — MM. Claude De 
Guerny. Gunnar Sletmo, Claude 
Lévesque et Ward, spécialistes du 
transport aérien, partent de la ii- 
beralisation des tarifs aériens. 
— L'exode des sièges sociaux. 
Des hommes d'affaires expliquent 
ce phénomène qui date des an- 
nées 1970, — Tests de produits. 
Documentaliste: Marie-Paule Alex- 
andre. Anim. Simon Durivage. 
Réaï.: Jean-Paul Plouffe. 

22h30 LE TÉLÉJOURNAL 


23h00 DERNIERE EDITION 

23h30 CINEMA 
Darling Lili. Comédie réalisée 
par Niake Edwards, avec Julie 
Andrews, Rock Hudson et Jeremy 
Kemp, Pendant la guerre 14-18, 
une chanteuse anglaise, Lili, fait 
de l'espionnage pour le compte 
des Aliemands. Au cours d'une 
tournée en France, elle reçoit 
l'ordre de séduire un officier de 
l'aviation. La police française 
enquête sur les fuites et incrimi- 
ne le major {USA 69). 


EMISSION D'ESSAI 
D'UN JEU 
QUESTIONNAIRE 
ENREGISTREMENT, 


Les Coqueluches 
semaine du 13, 12 h 30 


Les Coqueluches 
vous invitent. 


Si vous passez par le Com- 
piexe Desjardins vers 11 h 
30 un jour de semaine, vous 
êtes cordialement invités à l'en- 
registrement de l'émission les 
Coqueluches. Guy Boucher et 
Gaston L'Heureux, les anima- 
teurs de la série, sont toujours 
là pour vous accueillir, dès 11 
h 30, en attendant de divertir 
les téléspectateurs de la chaîne 
française de Radio-Canada, de 
midi trente à 13 h 30. 

Les Coqueluches, c'est un di- 
vertissement sans prétention, 
un rendez-vous quotidien avec 
des animateurs accueillants et 
toujours souriants qui recoivent 
devant les caméras vos artistes 
préférés, qui les interviewent et 
les invitent à chanter un ou plu- 
sieurs de leurs succès. 


Cette semaine, Guy et Gaston 
vous présenteront: le lundi 13 
novembre: la comédienne Nico- 
le Leblanc, Gaston Brisson et 
Jacques Perron. C'est une réa- 
lisation d'André Morin. Le mar- 
di 14: Denise Guénette, Donald 
Lautrec, Jacques Michel et le 
groupe Parallèle. C'est une réa- 
lisation de Jean Boisvert. Le 
mercredi 15, les Coqueluches 
accueillent Carole Cloutier, Gi- 
nette Ravel, Ranee Lee et Da- 
nièle Ouimet. L'émission est 


réalisée par Normand Mathon. 

Au programme le jeudi 16: 
Michèle Richard, Michel Lou- 
vain, Suzanne Parayre et Guy 
Auger. Réalisation: Martin Gau- 
dreau. 

Pour terminer la semaine sur 
une note de gaieté, Guy et Gas- 
ton recevront aux Coqueluches, 
le vendredi 17 novembre, un a- 
museur public nommé Ben et 
surnommé  «Labarouette». On 
applaudira en outre à cette é- 
mission Pierre Dudan, Francine 
Gosselin, Jacques Lepage et 
Marcel Tanguay. C'est une réa- 
lisation de Louise Charlebois. 
Réalisateur-coordonnateur de la 
séric: Alex Page. 


Jacques Michel 


Deux concurrents s'affrontent dans une 


lutte amicale dont le but est de faire 
pencher la ‘Balance du Savoir” de leur 
côté respectif, en répondant aux 
questions-de l'animateur. Les questions 
ont une valeur en poids et en argent, 
soit: poids-lourds, poids-moyens et 


Donald Lautrec 


Danièle Ouimet 


Michel Louvain 


poids-légers. 

Les personnes intéressées sont 
priées de communiquer avec le 
service des Relations Publiques, du 
lundi au vendredi entre 10H00 et 
16H00, au numéro 469-2321 poste 
364. 

Egalement, nous invitons le public à 
venir assister à ces enregistrements 
en studio, à CBXFT, 8861 - 75 rue. 


Les billets d'entrée dont le nombre 
est limité, sont disponibles au 
bureau de l'A.C.F.A., aux deux 
caisses Francaita, au collège 
St-Jean et à la réception de 
Radio-Canada. 

C'est un rendez-vous, le vendredi 17 novembre, à 18H00. 


LE VENDREDI 
17. NOVEMBRE, 
À 18H00 


Denis Lord, le réalisateur du jeu 
questionnaire ‘A CONTREPOIDS" 
est à la recherche de six 
concurrents de 18 ans et plus, 
désireux de participer à 
l'enregistrement de trois 
émissions d'essai qui aura lieu 
dans les studios de CBXFT, le 
vendredi 17 novembre, à 18H00. 
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RADIO CANADA 


A CBXFT - TŸ Canal 11 


UN RESEAU DE REPRESENTANTS REGIONAUX 


N'HESITEZ PAS À LES REJOINDRE 
POUR TRANSMETTRE TOUTE INFORMATION LOCALE 


LETHBRIDGE: 


Hélène Canesson 
327-9360 


CALGARY: 


Monique Jeanotte: 
262-7074 


RED DEER: 


Sylviane Benoit 
343-2772 


SAINT — PAUL : 


Fernande Bergeron 
645-4056 


BONNY VILLE: 
Henri Lemire 
826-3930 
826-2103. 
PEACE RIVER: 
Huguette Grenier 
624-8291 


PEACE RIVER 
SAINT — ISIDORE 


” TANGENTE 


McLENNAN FALHER 
FALHER 
(communauté française) 


Huguette Grenier 
624-8291 


GUY 

MARIE — REINE 
GIROUXVILLE 
DONNELLY 

FALHER 

(communauté en général) 


Yvonne Bouchard 
837-2026 


Régions couvertes par 
“représentants” de Ra- 
dio Canada 


Régions désservies par 
CHFA | 


ALBERTA 


GIROUX VILLE Ÿ 


4e .FALHER 


DDANELLV® QmÉdenness 


eiGr PHAIRIE 


® VALLEYVIEW 


CODLARE 6 À 
GHANÇ CENTHEF @ 


Ve AINVIRIOET 


SASKATCHEWAN 


<«e 


CRT: 


9 CALGARY . 


CONTOUR 0.5 MV'M 


CHFA EDMONTON 
| 680 KHz 10,000W 


1 CBRF-FM CALGARY 
103.5 MHz 10,000W 


PICTUEr 


SGUITTE 
iA 
Les ici 


CHFA-1-FM LETHBRIDGE 
103.4 MHz 1,500W 


FOUT MOULES De 


® PINCHER CHEE 


CHFA-2-FM RED DEER 
102.5 MHz 1,600W 


MAG nd 


CARDSTONe 


CBXY FALHER 
1490 KHz 40W 


te 
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RE L | G 10 N JACQUES JOHNSON O.MI. 


Jean Marie Malassis o.m.i. 


Comme Oblat je reçois ré- 
gutièrement un feuillet 
d'information en prove- 
nance de Rome qui me don- 
ne des nouvelles d'activités 
des Miscionnaires Oblats 
dans le monde entier. En 
feuilletant le dernier numéro 
je suis tombé sur la liste des 
récents disparus dans la con- 
grégation. On indique le 
pays et l'âge des Oblats dé- 
funts. En regardant la liste 
qui comportait une bonne 
douzaine de noms mes yeux 
se portérent d'abord sur 
l'âge. L'un d'eux n'avait que 
40 ans. Je lus le nom, et à 
ma stupéfaction je reconnais 
un ancien confrère de scolas- 
ticat, Jean-Marie Malassis du 
Cameroun en Afrique. 


“Malassis, mort? Est-ce 
bien possible?’ pensais-je 
en moi-même. || ÿ a bien 
quinze ans depuis que je l'ai 
vu, et ces quinze années il les 
a passées en mission, parmi 


les pauvres du Cameroun. 
Bien des souvenirs montèé- 
rent à ma mémoire. Je revois 
ce grand sec, à l'air un peu 
mäaladif parce que maigre et 
pâle. Pas précisément spor- 
tif, il était plutôt gauche 
dans ses mouvements, com- 
me s’il était un peu embaras- 
sé avec ses grands bras. 


Il était géné un peu aussi 
timide. Mais il portait en lui 
un grand coeur et beaucoup 
d'amour pour tous ceux 
qu'il rencontrait.ll vous 
écoutait avec beaucoup de 
sympathie et volontiers il 
vous accordait son temps, 
son attention et ses paroles 
d'encouragement. Natif de 
la France, c'était un gars 
intelligent et qui avait beau- 
coup le sens de l'humour et 
il riait volontiers et de bon 
coeur. 


‘ Ün jour durant les vacan- 
ces d'été nous étions allés en 


excursion en montagne. 
Nous pouvions être une dli- 
zaine de scolastiques, et en- 
fin d'économiser le plus pos- 
sible nous apportions avec 
nous une bonne partie de 
notre nourriture pour les 
quatre jours de marche. 
J'avais apporté du Canada 
un bon sac de camping. 
J'avais eu la malchance d'en 
prendre un gros. C'était 
commode, on pouvait Y 
mettre bien des effets. Mais 
c'était aussi pesant. Très pe- 
sant. Après quelques heures 
de marches et de montée par 
les sentiers montagneux de 
la chaine des Apennins en 
italie je commençais à tirer 
de l'arrière sur le groupe. Je 
ne pouvais plus les suivres, 
sans doute parce que {je 
pense} j'avais le sac le pius 
lourd à porter. 


Tout à coup Jean-Marie 
apparaît à un tournant du 
sentier. ‘Tu es fatigué? ”, 


qu'il me demande. “Oh, un 
peu.”’, confessai-je. Il offrit 
alors de prendre mon sac, Je 
me sentais un peu honteux 
de le lui laisser porter parce 
qu'il me semblait si fragile. 
Ma grande surprise fut de le 
voir partir à grandes enjam- 
bées avec mon sac au dos, et 
avant bien longtemps il était 
à la tête du groupe et il ne 
rallentit jamais. J'étais émer- 
veillé de voir ce grand type 
de faible santé démontrer 
tant de force et de dévoue- 
ment. Dans mon coeur je iui 
ai dit Un gros merci. 


Jean-Marie, comme vous 
les scolastiques français du 
temps, était mordu des pau- 
vres et de l'idée de se donner 
pour eux. | pouvait devenir 
passionné lorsqu'il parlait 
d'eux. Î épousait leur cause 
tout à fait et il ne désirait 
que de vivre à plein la devise 
des Obiats: ‘Il m'a envoyé 
évandgéliser les pauvres.” A la 


fin de ses études il demanda 
aux autorités d'ailer servir 
au coeur de l'Afrique, au 
Cameroun, voeux qui lui fut 
accordé. A l'intérieur du 
diocèse c'est tout à fait dans 
la brousse qu'il fut un excel- 
lent missionnaire parce qu'il 
avait une grande capacité 
d'amour pour les pauvres. 
Sa carrière missionnaire 
fut très courte: quinze ans à 
peine. Et pourtant je suis 
persuadé que le Christ est 
beaucoup plus présent au 


Cameroun grâce à son 
dévouement. Durant l'été 
j'ai su qu'on l'avait sorti 


d'urgence de ta brousse pour 
l'amener en France dans les 
hôpitaux spécialisés. Mais 
Jean-Marie avait fait son 
temps. C'est étrange comme 
je me sens ému en lisant 
cette ligne dans les Informa- 
tions Oblates: ‘’P. Jean- 
Marie Malassis (Cameroun- 
Tchad) 16 sept. 1978, 40 


A] 


ans. 


DE L'HALLOWEEN 


Tout un billet 


3 novembre 


H390189.: 
H-90189,, 


H—--0189,,: 
H—-—--189,,: 
H--—-—-89,, 


+++ 
+ + + 
+ + + 


+ + + 


+$1»000 
+5200 
55100 
+520 


que 
celui du tirage spécial 
de l Halloweent 


++H51007 000 K159351... 


KR—-5935l6s: 
K—-9 35e. 
K—-— 35e... 


K——-—-5l,,, 


+ +» ,$100 000 
+s+%15»000 
++++5200 
+++5100 
+++%20 


J444663 ;: 
J—-44663 


En plus d'être valide pour le tirage du 
8 novembre, il l'est aussi pour 6 tirages 
hebdomadaires. des vendredis 19, 20 

et 27 octobre ainsi que des 
vendredis 10,17 et 24 novembre. 


NUMÉROS GAGNANTS 
DU TIRAGE SPÉCIAL 


3 novembre 


Jr 446 ss. 
JB ses, 
des sos. 


Si la liste ci-dessus et la liste officielle de l'ordinateur ne concordent pas, celle de l'ordinateur prévaudra. 


.++:+:#100»000 


++#1r000 
++#200 
++F5100 
+820 


ee aa rpm 
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F PT à de l'Alberta 
En HE 


109 rue EDMONTON T5J IM5 tél. 


429-7612 


Anniversaires 


MEILLEURS VOEUX AUX MEMBRES DE L'ASSOCIATION CANADIENNE-FRANÇAISE DE L’ALBERTA 


ms DA P . 
Dimanche, le 12 novembre Mardi, le 14 novembre 


Alonso BOUCHER, Jean Côté Mlle Elianne BERCERON, St-sidore 


Mme Francine GARAND, Falher Mme Pierrette BOUCHER, Jean Côté 


© Érnest NICOLET, Falher Mlle Yolande LABBE, Father 


Sr Jeanne WILFORT, cs, Winnipeg Alle Louise LAURIN, Bellevue 
Bertrand AICHAUD, Diamond Citr 


ent 


Lundi, le 13 novembre Mme Thérèse POTVIX, Hinton 
Cérard SABOURITN, Edmonton 


Ravmond TREMBLAY, Legal 


Claude BRISSON, Whitecourt 
Mlle Diane CHARBONNEAU, Edmonton 
Me Hervé DUROCIHER, Edmonton Mercredi, le 15 novembre 


Mme Juliette CIAILLER, Falher 
Jean-Pierre CORBEIL, Calgary 


Emile DOUCET, Cirouxville 
Claude FORTIER, Falher 


Maurice GAUTHIER, GCirouxville 
Gérard GRAVEL, St-Isidore 
Albert JOHNSON, Cuy 

Mlle Janet MARIER, Donnelly 


Mercredi, le 15 novembre 
Grégoire GACNON, Edmonton 
Pierre GARIEPY, Edmonton 

Mlle Huguette MICHAUD, Edmonton Jean-Paul GAUTHIER, Plamondon 
Jacques RACINE, Calgary Robert GINGRAS, Edmonton 


Maurice LALIBERTE, Nampa 


Mme Bertha SIMARD, Jean Côté 


James LAVALLEE, St-Poul Mine Mari BE AUPRE, Donnell: 


Lucien LORIEAL, Edmonton François BOULET, K'Pauf 


Andrew OCLE, Lethbridse Aadré CROTE AE, Bouavville 


Mme Rite PLAMONDON, Plumondon Mme Lisette DESCACNE, St. Ubert 


Roger PLANTE, Stf'aul RI. Robert FILLION, o.m.i, Mabaseu 


Lücien TURCOTTE, Jean Coté Sr Marie ANIEPEE, ser, Bonnvville 


- PaulEmile MAISONNEUVE, MeLennan 


Jeudi, le 16 novembre Kenneth MUNRO, Edmonton 


Edavalath PUY ARUMAR. Red Deer 


Rosaire BASTIEN, Guy 
: Mme Gisèle NEIR, Tue Hills 


Mme Rolande BE AUCHESNE, Lethbridse 


me Dorothy DAICGNAULT, Morinvitle 


Sr Elsie HEWKO, see., l'ermilion Samedi. le 18 novembre 


Robert LACOMBE, Fort Kent 

Jean BERURBE, Stdsidare 
Mme Claudette PERRON, St.Abert 

Robert DESPINS. Guy 


Robert GRAVELLE, Morinvile 


Vendredi, le [7 novembre ee 
Rémi LIRETTE, Cold Lake 


Mme Thérèse BEAUCHAMP, Red Deer 
Léo BEAUDOIN, Edmonton 


Wilfrid PROVENCAL, Westlock 
Hubert ROBICIHAUD, Calgary 


LE COMITE 
CULTUREL DES 
FRANCOPHONES 
HORS QUEBEC 


Le Comité Culturel des Francophones Hors Québec désire annoncer le 
lancement de son programme de tournée pour la troisième année 
consécutive - 1979, 1980 - . L'entrée en vigueur de ce concours est le 1er 
novembre 1978 et la date de fermeture est le 15 janvier 1979. 


Dans son souci de desservir les communautés francophones à l'extérieur 

du Québec en offrant à celles-ci. des spectacles en tournée, le Comité 

- Culturel des Francophones Hors Québec vise aussi à encourager les artistes 
issus de ces mêmes régions. Le Comité Culturel des Francophones Hors 


Québec e J 
d'interprétation et d'animation à soumettre un projet de tournée. 


Pour souligner d'une façon particulière l'Année internationale de l'Enfant 
(1979) une invitation spéciale est lancée à quiconque désire présenter 
des spectacles qui s'adressent spécifiquement aux enfants. - 

4 + « + F4 . 


+2 


RUE IS Ro XXE 
FE DE a CAS Sd 
Fétè RAS nimes ef er ere 
EE NE D a 


% 


invite donc tout artiste ou groupe d'artistes dans l'art 


CEE GETEEEE 
ae 4 LR der À: de 
BAR Cash se 
F ER + ? 

ER Ne LM RTS 


Pour les artistes intéressés à un tel projet, un document “Invitation aux 
artistes” servira de guide dans la préparation d'une demande de subvention. 
Vous pouvez obtenir ce document en écrivant au bureau national à 
l'adresse que voici: 


Comité Culturel des Francophones Hors Québec, C.P. 26, Succursale 
Norwood Grove, Saint-Boniface ( Manitoba), R2H 3B8 


ou en vous adressant à l'association culturelle de votre province auprès du 
représentant provincial du Comité Culturel des Francophones Hors 
Québec, dont le nom et l'adresse figurent ci-dessous. 


LAJOIE, Jean-Claude 

Agent de développement culturel de la Commission Culturelle de 
l'Association Canadienne- Française de l'Alberta, 10008-10% rue 
Edmonton (Alberta), T5J 1M5 


Tél: (403) 429-7611 (bur.) 
(403) 826-5665 (rés.) 


Jeannine Pittet, 
Coordonnatrice des tournées 
Comité Culturel des Francophones Hors Québec 


CORRERKEERALX) + 
RAR VEN pate 


rt 
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Petites Annonces 


RE RE, 
En mrÀ nn 
AUTO A VENDRE À VENDRE A LOUER 
Tables de salon en chêne. À . 
voir: $175.00 


Citroën GS - 1970 - Voitu- 
re unique et de collection. 
Prix ferme de Sl,800. 
Bonne condition, 
479-3640 - 479-5566 


| 
| 


À VENDRE 


Station de service TEXACO 
avec confiserie et restoroute 
sur la route achalandée no 

36 à BROSSEAU. - Bâtisse 
en ciment 32’ x 48° - Rési- 
dence à l'arrière. - 1.08 acres. 
Inventaire et meubles inclus 
dans Île prix de $80,000. 
Raison de ja vente: autres 
intérêts. Pour information, 
téléphoner à: Bob Bachelet - 
1-657-2237 ou 1-657-2246. 


| 


A VENDRE 


Mobilier de chambre 
Mobilier de salon 


4 de 
CITE: 


‘Mobilier pour charnbre à 


coucher 
él: 437-0357 


4 


| 


À VENDRE 
$57,900 St-Albert 
- 3 chambres à coucher 


- Quartier tranquille 
- Faut voir! 


Les Immeubles Bourgeois 
Cameron Ltée 


Normand 
Tél: 458-5141 
426-6320 


Ronde avec diamètre de 24 
approximativement 


Ronde avec diamètre de 40” 
approximativement 
Tél: 466-9587, 


après 24 heures 


À VENDRE 


Mobilier de chambre à cou- 
cher. Style méditéraneen, 2 
bureaux, 2 tables de nuit. 
Très propre S450,00. Tél: 
466-9587 après 21 heures 


À VENDRE 
St-Aïlbert 


Bungalow 


- 3 chambres à coucher 

- Sous-sol 

-Foyer 

-Garage 

-Hypothéque 10 pour cent 


Les Immeubles Bourgeois 
Cameron Ltée 
Normand 
Tél: 458-5141 
426-6320 


“Faut voir ca.” 


| 


On demande: 


Suite meublée ou semi-meublée 


- 2 chambres à coucher pour 2 
personnes sobres et honnêtes 


Appelez Mme Chartrand à 
471-3452 


Près du Collège St-Jean 
Coût: $550.00 par mois 

2 chambres de bain 

3 chambres à coucher 
Dépôt requis: $550.00 
(dommages) 

Tél: 973-3793 {après 6 heu- 
res) 


REP RDA Rent 


VOYAGES 


CET HIVER \ 
VOYAGES DE SK 


C4 
FORTRESS MOUNTAIN 


Le 9, 10 & Il février 1979. 
Nous p'enons: dès mainte- 
nant vos réservations, Places 
limitées. Dépôts requis de 
$25.00 par personne. Pour 
plus de renseignements, 
nous rejoindre à Voyages 
Prestige Ltée Tél: 424-6792 


Dame demande 


Dame garderait enfants chez 
elle du lundi au vendredi. 
Tél: 475-4109 


| 


GARDERAÏT 
Fillette de 3 ou 4 ans 


Tél: 466-2449 


LA PETITE ECOLE 


Programme d'immersion 
française pour enfants de 2 à 
5 ans. Requiert les services 
d'un professeur immédiate- 
ment . Compétence exigée: 
Entrainement pour âge pré- 
scolaire ou équivalent. 


| 


TRAVAUX 


- Menuiserie gé- 
nérale et rénovation, |5 ans 
d'expérience. Hervé Roussel 
7835 - 15e rue app. Ill, 


Tél: 489-3254 avant le 15 Enoaton, tél: 487-5245. 


octobre. 


| 
Rome 
“Cherche un appartement’’ 


Femme responsable cherche 
appartement d'une chambre 
dans une maison ou autre, 


Prix : $175.00 


Tél: 433-0540 
NP RPIPPPPPPPPPPSPIPPPPRPPPRPPIPIFRPPRARARS 


NOS TARIFS 


PREMIERE INSERTION: $1.50 pour 20 mots, 5 
cts du mot additionnel. 
CASIER POSTAL 4.00 /mois 


ERREURS: La responsabilité du journal est limi- 
tée à la valeur de l'annonce et toute erreur doit 
nous être signalée avant la seconde parution. 


HEURE DE TOMBEE: Toute nouvelle annonce 
reçue à nos bureaux avant LUNDI à 12h00 {midi} 
sera insérée dans le journal du mercredi,  ,. 


RP PPS PP PP PP PP PP PPS PP PPPPPPPPIPPPPARRI 


ATTENTION! 
Afin de promouvoir les petites annonces, toutes annonces 


classées venant des particuliers seront gratuites durant ie 
mois de novembre et décembre. 


À 


Revenez 


Les tarifs 3 jours VIA, 


l'invitation au voyage. 


CAPES RESTES 


Trois conditions de base pour en profiter: 


que le Jeudi Saint et le Lundi de Päques. 


pour 1/3 du prix! 


Les tarifs aller-retour 
3 jours de VIA. 


Alier-retour 3 jours: 
Edmonton - 
Saskatoon 
Edmonton - 
Prince George 


$28 
$34 


“Æ 1. Le prix de l'aller simple ne peut dépasser 836. Pour plus de renseignements Sur les conditions à . 
2 2. Le retour doit être entrepris avant minuit le 3ème  léSPecter, adressez-vous à un agent de voyages ou aux 
Æ jour. bureaux des ventes VIA. 
mena D] + 0 + « 
mms 3, L'aller peut se faire tous les jours sauf: le vendredi: , 
ms (jurant [a période du 18 décembre au 4 janvier: ainsi 
SRE 


D TE ENTRE TS ERNEST TES RERO LITRES PONS PETER ETS 
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EDMONTON 


Le Bal du 
Richelieu p. 43 


LETHBRIDGE 


Des parents 
concernés p.34 


MORINVILLE 


D 


Congres 
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MORINVILLE 


Louis & Yvonne Leclair 


(939-2873) 


Congres du mouvement des femmes chrétiennes , 1978 


Cette année comme l'an: 


passé le congrès avait pour 
thème ce qui concerne la 
famille chrétienne plus pré- 
cisément: “Ensemble, pour 
que vive la famille.” 


L'ordre du programme 
était sous la direction de 
notre hôtesse Mme Fernan- 
de Van De Walle, 


Après l'inscription des 
membres au nombre d'une 
centaine venus de dix diffé- 
rentes paroisses du diocèse, 
la journée débuta par le 
chant: O Canada et la prière: 
Puis des paroles de bienve- 
nue furent adressées aux 


congressistes par M. Paul 
Froment conseiller du vil- 
lage, M. l'abbé Fernand 
Crotteau curé de la paroisse 
et Mme Yvonne Leduc er 
remplacement de Mme R, 
Rémillard présidente locale 
qui fut obligée de s’absenter 
à la dernière:minute. Enfin 
la présidente diocésaine 
Mme Dorothy de Champlain 
souhaita la bienvenue à tous 
les membres présents et don- 
na un résumé des activités 
de l’année. Elle remercia les 
membres de son équipe de 
l'avoir supportée encouragée 
et d'avoir travaillé bien fort 
pour qu'elle puisse remplir 
son rôle. Son mandat ter- 


miné elle souhaita bonne 
chance et bon courage au 
nouvel exécutif. 


Les discussions de la jour- 
née portèrent surtout sur la 
communication dans la fa- 
mille et la préparation au 
sacrement de confirmation. 


L'abbé Fernand Crotteau 
parla du dialogue qu'il doit 
y avoir entre époux et épou- 
se, entre enfants et parents. 
Il conseilla de suivre un 
cours de “RENOUEMENT 
CONJUGAL (Marriage En- 
counter)”, qui se donne du- 
rant l’année à St-Paul et à 
Edmonton. Ceux qui ont 


pris ces cours ont appris a 
mieux s'aimer. 


Au sujet de la préparation 
au sacrement de confirma- 
tion l'abbé Tanguay expli- 
qua la nature du sacrement. 
Mme Alice Laing donna le 
rôle de la préparation de 
l'élève à la confirmation. Sr 
Thérèse Dubois expliqua le 
rôle que doivent avoir les 
parents chrétiens et les édu- 
cateurs dans la préparation à 
recevoir le sacrement de 
confirmation et leur rôle à 
faire grandir l'esprit Saint 
après leur confirmation. Le 
travail en atelier fut aussi 
très enrichissant. 


“insista sur 


ENSEMBLE 
ix QUE 


À 5 heures nous avions la 
messe célébrée par M, l'abbé 
Fernand Crotteau assisté des 
abbés Louis Viel , Tanguay, 
R. Bissonnette et Levasseur . 
En l'absence de Mgr R. Roy 
M. l'abbé Crotteau donna 
l'homélie sur l’évangite choi- 
sie pour cette occasion. Il 
le retour à la 
prière en famille. Prière bi- 
blique ou prière spontanée. 
Je suis convaincu dit-il que. 
c'est par la prière en famille 
qu'on va faire renaître des 
vocations sacerdotales. 


, Au, cours de la messe 
l'abbé Viel i’ aumônier diocé- 
sain fit l'installation des 


nouveaux membres de 
l'équipe diocésaine dont voi- 
ci les noms: Mme Alice 
Laing présidente, Anne- 
Marie Gaulin vice-présiden- 
te, Thérèse Brousseau secré- 
taire, Jeannette Baik tréso- 
rière. Equipières: Marie Ju- 


binville, Lillianne Darijis, 
Jenelle Lemay et Marie- 
Paule Ricard. 


À 6 heures un banquet 
clôtura la journée auquel 
plusieurs invités vinrent se 
joindre aux membres. Parmi 
eux on remarquait |’abbé 
George Primeau. 


Solange Bachand 


De gauche à droite 
Mme Gustave RICARD, Mme Jeanne HEBERT, Mme Rachel 
BULGER, Mme Gabriel MORIN 


Ils nous ont saignés 


La Croix Rouge ouvra 
boutique à Morinville le 30 
octobre, lundi soit de 18 
heures à 20 heures pour une 
clinique de sang. Janice 
Monk, la surveillante de la 
Croix Rouge était fière de 
l'assistance qui fut de cent 
personnes environ. Elle se 
souvient que la clinique de 
l'année dernière qui avait 
lieu au même local que le 
bureau de vote-eut des résul- 
tats très semblables à ceux 
de cette année. Dans ce sens- 
ci, les gens de Morinville ont 
montré un plusgrand intérêt 
que dans le passé. 


Les femmes du Mouve- 
ment des Femmes Chré- 
tiennes ont fait ressentir leur 
présence dans la préparation 
de la salle, l'inscription 
et la présentation de café et 
pâtisseries. 


Le rendement des deux 
organismes en question fut 
efficace et digne d’éloges. 
RP RE 
IL FAIT BON AU CLUB 
RENDEZ-VOUS 


Le deux novembre, les ci- 
toyens d'âge mûr de Morin- 
ville ont eu le plaisir de 
recevoir l'heureuse visite du 
groupe ‘La Fraternité de 
lAge d'Or” d‘'Edmonton 
ainsi que de Mme Jules Cari- 
gnan et Mme Regan. La pré- 
sidente , Mme Billo fit un 
accueil chaleureux. En rien 
de temps les joueurs de 
whist remplirent vingt tables 
pendant que d’autres s'ins- 
tallèrent à la table de billard. 


Mme M. Jeanne Lambert 
et M. Maurice Magnan em- 
portérent le premier prix. 
Les prix de consolation fu- 


rent présentés à Mme Rose 
Jacobson et à M. Hervé Bé.- 
rubé. Mme Marguerite gagna 
le prix d'entrée. 


Après la partie de carte, 
un goûter fut servi avec effi- 
cacité par les femmes et 
hommes du Club. Rassasiés, 
ils entourèrent la pianiste 
Mme Murielle Krauskoff et 
les violonistes Sr Antoinette 
Boissonneault accompagnée 
de son père M. Hector Bois- 
sonneault. On se laissa em- 
porter par la musique et la 
joie de vivre en chantant et 
dansant de tout coeur. 


Le Club tient à remercier 
les musiciens et les visiteurs 
pour une belle fête. 


N'oubliez pas la vente de . 


pâtisseries et Bazar qui aura 
lieu le 18 novembre à 13h30 
au Club Rendez-Vous. 


OU? 
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CURLING-CURLING-CURLING 
BONSPIEL ANNUEL PROVINCIAL 


QUAND? 


FRANS D'INSCRIPTION? 


Legal, Alberta 
Samedi, le 18 novembre 1978 


$15./participant 


A GAGNER Le championat francophone provincial au curling. Un prix 


DIVERS 


FORMULE 


CAPITAINE: . . . 


souvenir pour chaque participant de nombreux prix pour 
les huit meilleurs. 


Souper au poulet et disco pour participants spectateurs, et 
amis 


Découpez et expédiez avec chèque au: 


Comité culturel de Morinville-Legal, Bonspiel Annuel de 
Curling, c.p. 507, Legal, Alberta, TOG 1L0 


Responsables: Michel Nault 961-3609, Paul Riopel 


939-4744 


CC 


| MEMBRES DE L'EQUIPE:. . . 


act ame Le 2 me em Mon 4 dm mcm 1 26 TR AS 06 NUS Sd AU TARA WWE RUE DE +,» RME mu St + MR dm à SN en CENRERE ons 


Soyons ee ent at mue mévarerss s à a , Meter eve reree eme A lotipteteholel 
FÉES RS NE SO OR PET SLR RE POP UE OU UT EE UE A ES PSP LEE ERA EE EEE AR PR FAN EU CEUX ÉETC CRE LAN K 


À 


2 


Page 34 / Le Franco-Albertain, le 8 novembre 1978 


LETHBRIDGE …… 


Des parents 


CONCernÉS 


La section de Lethbridge 
de ‘Canadian for French” 
est née au mois de mai 
dernier, grâce à l'initiative 
de M. et Mme Ouellette. 
C'était pour répondre à une 
situation d'urgence qui s'est 
présentée dans le program- 
me d'immersion, que M. Ed 
QOuellette et sa femme ont 
mobilisé un groupe de pa- 
rents concernés et formé 
une association locale. 


À ce moment-là, le nom- 
bre d'enfants inscrits en 
fière année, pour l'année 
solaire 1978-79 était de 39. 
Or, la Commission scolaire 
avait décidé qu'il fallait 48 
inscriptions pour ouvrir une 
seconde classe de Îière an- 
née. || était aussi spécifié 
que le nombre d'élèves dans 
une classe ne saurait être plus 
que 25. 


Cela signifiait que 13 en- 
fants ne pourraient pas fré- 
quenter la classe d’immer- 
sion, comme leurs parents 
l'avaient choisi. 

Le groupe de parents s'est 
mobilisé, et avec lui le Co- 


lerning MOTORS 


7 
D “LETHBAIDGE 
Va 


POUR UNE BONNE AFFAIRE 


CHRYSLER DODGE PLY— 
OUTH-—CAMIONS ET FOUR 


ère ave et 13e rue sud 
Lethbridge, Alta. 
Bur: 327-1591 


mité d'Education de la Ré- 
gionale , des délais ont été 
demandés , des mémoires 
ont été écrits, des pressions 
ont été faites, et surtout 
une campagne intense de publi- 
cité a été lancée, pour déci- 
der 11 parents à inscrire leur 
enfant au programme d'im- 
mersion. 


Au mois de juillet, 47 
enfants étaient inscrits, et la 
Commission scolaire a ac- 
cepté d'ouvrir une deuxième 
classe de lière année. 


Un succès? Qui, bien 
sûr. Mais le groupe est bien 
conscient que cette ‘‘bataille 
des nombres”, comme l‘ap- 
pelle M. Ouellette, pourraîit 
être à recommencer chaque 
année. C'est pourquoi, en 
prévision de l’année pro- 
chaine, un mémoire est en 
préparation, pour demander 
aux deux Commissions sco- 
laires de se prononcer et de 
se compromettre clairement 
et définitivement, sans tou- 
jours laisser planer -des 
Si"... 


he Town Chef 


l'étude : 
Classes 
Immersion 


La première assemblée de 
l’année scolaire de la section 
de Lethbridge de ‘Canadian 
Parents for French’ a réuni 
une cinquantaine de person- 
nes à l’auditorium de l’école 
secondaire catholique, le 25 
octobre dernier. 


C'était une réunion d’in- 
formation, de présentation 
des professeurs des classes 
d'immersion de la Commis- 
sion scolaire catholique (ils 
sont six , cette année, en 
comptant la maternelle) et 
de rencontre en général. 


Dr Bevan, directeur des 
programmes à la Commis- 
sion scolaire publique a pris 
la parole, pour donner un 
aperçu des progrès de l'étu- 
de en cours concernant l'im- 
plantation de classes d'im- 
mersion dans le système sco- 
laire public. Quelques mille 
questionnaires ont été en- 
voyés aux parents et à date, 
environ 300 ont été retour- 
nés. || est cependant trop 
tôt pour en tirer des conclu- 
sions. Il a par ailleurs, fait 
part à l'assemblée de quel- 


% Le rendez — vous du Centre-ville 


‘Licencié” 


ouvert du lundi au vendredi 
de 7h30 am à 4h30 pm 


Edgar Ouellettc 
Prop. 


tél: 327-6412 


ques unes des préoccupa- 
tions du Conseil Scolaire au 
sujet de l'implantation du 
programme d'immersion: le 
coût en serait une d'impor- 
tance. 


Les délégués qui ont assis- 
té au Congrès de C.P.F. à 
Calgary, en ont fait rapport 
à l'assemblée, et se promet- 
tent de faire usage de l'infor- 
mation recueillie. 


8 s #P 
Activites 
REUNIONS 17, 18 NOVEMBRE 


11 NOVEMBRE 


D Conseil Régional 


Etudiants avancés: 17, 18 


Le président, M. Ed Ouel- 
novembre 


lette, a d'autre part deman- 
dé l'avis de l’Assemblée en 
ce qui concerne l'offre de 
diffuser le “Franco Alber- 
tain”’ parmi les parents des 
enfants des classes d’immer- à 
sion. Le consensus a été de 
joindre un questionnaire au 
premier numéro, demandant Î 
aux parents de spécifier s'ils 
veulent recevoir le journal 
régulièrement où non. 


Les heures seront établies 
La réunion du Conseil Ré- selon le choix des partici- 
gional a été reportée au 11 pants. Pour informations et 
novembre à 13 h 30. inscriptions, communiquez È 
avec Rita Potvin 329-2449 
23 NOVEMBRE le jour, 329-6747 le soir. 


Comité d'Education: CINEMA 


Jeudi le 23 novembre, à FMBRE 

19 h 30 au Centre Culturel, 19 NOVEMBR | 
Le Ciné Club pour enfants 

présente: “Le pirate des Ca- 

| raïbes’”, dimanche le 19 no- 
Tous les vendredis soir, ren-"®Mbre à 14 h au Centre} 
contre hebdomadaire à par- Culturel. 

su tir de 19h 30. 


A la fin de la réunion, des 
gâteaux et du café ont été 
servis, donnant l’occasion 
aux parents de rencontrer 
les professeurs et à tous de 
faire connaissance. 


ACTIVITES 


22N OVEMBRE 


Cours de fléché: 
4, 15, 16 NOVEMBRE Le Club Français de 
l'Université présente ‘’La 


Débutants: 14, 15, 16 no- Menace” le 22 novembre à 
vembre 9 h 30 à l'Université. 


Pour un service fiable” 
Frenchy's Plumbing 
and Heating Ltd. 


620 - Je ave Sud 
Lethbridge 


The Radiator Shop 
Service de Système de 


PAUL METAIL 
MAÇON — CONTRACTEUR 
46 - 2300 -13e rue Sud 27 


‘Lethbridge. 
328-5441 


Refroidissement complet 


1116 - Ze ave Sud 
Lethbridge Albarta 
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BONNYVILLE … 


ssistance faible a la premiere 
du T.F.E. 


Le Théâtre Français d’Ed- 
monton (TFE) a présenté la 
première d'une saison à Bon- 
nyville dimanche le 22 octo- 
bre au vieux gymnase de 
l'école Secondaire. 


Malheureusement à peine 
cinquante personnes se sont 
rendus pour voir ‘’Le temps 
d'une vie’’ de Roland Lepa- 


ge. 


Les organisateurs locaux 
de l'ACFA se sont dits déçus 
de la faible assistance et 
comme toujours dans des 
cas semblable, on se pose 
des questions. Quand on est 
pas satisfait on cherche à 
blâmer quelque chose ou 
quelqu'un. 


Est-ce que le public en a 
assez du théâtre? A:-t-il per- 
du le goùt du théâtre parce 
qu'il est si infréquent? A:-t-il 
déjà eu le goût? Cette piè- 
ce peut-elle intéresser le pu- 
blic? Est-elle à la portée des 
gens? L'ont-ils su? 


Localement, est-ce que 
l'ACFA a tout fait en fonc- 
tion de publicité? Les orga- 
nisateurs ont-ils vendu des 
billets en avance? Ont-ilfait 
des contacts personnels? Se 
sont-ils rendus à la pièce? 


Le théâtre français d'Ed- 
monton connaîit-il son pu- 
blic, en ville et en campa- 


NO 


D dub em rien nue cou Fute Bbue RAT de de de dr tt 2 AVE cad 000» Panens onda le Me eCR En, CAL AAA SEE ER AO AE MEL Ar RE MAUR A Ge GES 


% DISTRICT DE BONNYVILLE 


REQUIERT 


PROFESSEUR A L'ELEMENTAIRE 
(BILINGUE) | 


S.V,P. Communiquer avec: 


M. Michel Beaudoin, 
Surintendant 

C.P. 1110 
Bonnyville, Albaita 
Tél: 


gne? A-til consulté les ré- 
gions? Les directeurs se 
sont-ils rendus dans les ré- 
gions pour faire une meilleu- 
re publicité? La publicité 
était-elle claire et précise? 
Pourquoi présenter une piè- 
ce pour adulte quand te sont 
les écoles qui peuvent faire 
la plus grande publicité et 
fournie le plus grand nom- 
bre de spectateurs? Pour- 
quoi une pièce qui requiert 
une vingtaine de comédiens 
et de machinistes, et qui, par 
ce fait, endette les organisa- 
teurs locaux? 


“Le temps d'une vie” met 
en vedette Marie-André La- 
saile dans le rôle de Rosan- 
na, l'enfant, la soeur, la mé- 
re et la grand-mère des au- 
tres personnages. Nous tra- 
versons avec elle les étapes 
marquantes de sa vie en 
campagne québécoise. 


C'est une histoire plutôt 
triste, de peine et de misère, 
d'amour perdu, de dispute 
et de solitude. Mais les per- 
sonnages sont toujours très 
humains même si parfois dif- 
ficile. Le langage est typi- 
quement canadien-français 
et parsemé de joual. 


Les commentaires de ceux 
qui ont assisté à la pièce 
sont favorables. lis étaient 
d'accord pour dire que ce 
fut bien joué et que ce genre 
de pièce aurait pu plaire à 
un plus grand public. 


2655 


RER LOT TINT A POESIE A EE AMAR TEEN TETE CNT 


826-3235 


DINIL 32 AARTLCRREE ST TA A 


La première du Théâtre Français d'Edmonton à Bonnyville. 


Gilberte 


Bohémier 


présente 


Les jeunes de l'école 
Elémentaire de Bonnyville 
ont passé une après-midi de 
fantaisie lors du spectacle de 
Gilberte Bohémier. Elle est 
un auteur-compositeur ma- 
nitobain qui raconte, peur 
les enfants, des histoires qui 
comprennent aussi de la mu- 
sique, des chansons st du 
mime. (Franco, lé 11 octo- 
brel 

Elle à présenté deux spac- 
tacies, Un ‘Jacques et 6 
Loubrecheau‘" qui fut fort 
apprécié et l'autre, ‘Les 
Aventures du Capitaine Fré- 
déric”" qui fut plus difficile 
pour les élèves à cause de 
i'accent acadien des person- 
nages. 


pes ese 


à 


Gilberte Bohémier en spectacle à l'école 


0 


Page 
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Notre Dame 


Pour la deuxième année 
consécutive, l'Ecole Notre 
Dame Junior High tenait sa 
soirée des prix. 


L'école, et certains orga- 
nismes et individus présen- 
tèrent des diplômes, certifi- 
cats, trophées et prix aux 
élèves méritants. 


Chaque élève qui s'est mé- 
rité une note de 80 pour 
cent ou plus dans une ma- 
tière académique a recu un 


et un prix de mérite à Rol 
land Busque pour leur travail 
dans le progremme bilingue 
depuis. la septième scolaire. 


Le prix Léc-Paul Roy fut 
décerné par Mme Hortense 
Roy aux élèves de la neu- 
vième année qui furent les 
plus persévérants. Les hon- 
neurs sont allés à Rolland 
Busque et les prix de mérite 
à Diane Caouette, Yvonne 
Baril et Michelle Généreux. 


Le trophée de la réserve 
Kehewin fut gagné par Vera 
John. 


Les prix pour la fanfare 
furent donnés à Lise Lacom- 
be, Christopher Dutchyn, 
Karen Wierzbicki et Roger 
Bourbeau. 


Les gagnants du concours 
diocésain furent: Marcia He- 
bert, Nicole Brosseau, Clau- 
dine Hajoie, Deanna Rin- 
guette et Jean Moquin. 


oirée des prix à l’ecole 


L'A.C.F.A. a décdrné des trophées à: Tière rangée, Jean Moquin, 
Christopher Dutchyn, Merinda Bavnes, Diane Caouettc et Sylvia 

Massé, 2ième ranfée: Rolland Busque, Nadine Champagne, Caro- 
line Dallaire, Claudine Lajoie, Doreen Plouffe et Brigitte Croteau. 
A droite, Gilbert Prouix, président de l’A.C.F.A. 


diplôme. Les premiers de 
chaque classe recurent un 
certificat. 


Les trophées de l'Alberta 
Teachers' Association 
(ATAA) furent présentés 
aux élèves qui ont montré la 
plus grande amélioration 
dans les matières académi- 
ques pendant leur dernière 
année scolaire. Le respect, la 
responsabilité et l'honnêteté 
sont également des qualités 
requises pour mériter Ces 
honneurs. Les gagnants, en 
septième année, furent Che- 
ryl Marcotte et Garry La- 
pointe, en huitième, Rose 
Croteau et Danny Lapointe, 
et en neuvième , Caroline 
Dallaire et Rolland Busque. 


; 


La famille Maurice Biron 
présente chaque année un 
trophé à la mémoire de leur 
fils Denis. Marie Brosseau et 
Raymond Désilets ont gagné 
à cause de leur développe- 
ment et accroissement 
physique, social et intellec- 
tue! pendant leurs trois an- 
nées à l'école. 


L'ACFA a décerné onze 
trophées pour le français lan- 
que première et le français 
langue seconde. Les prix 
d'exceilences pour le fran- 
çais langue première sont 
allés à Doreen .Piouffe, 7e 
année, Claudine Lajoie et 
Brigitte Croteau, 8e année et 
Rolland. Busque et Jean 
Moquin en neuvième année. 
Merinda Barres, Nadine 
Champagne et Diane 
Caouette ont reçu les prix 
de mérite. 


Pour le cours de français 
oral, les prix de mérite fu- 
rent décernés par le prési- 
dent de l'ACFA, Gilbert 
Proulx, à Sylvia Massé, 
Christopher Dutchyn et Ca- 
roline Dailaire. 


L'Association des Educa- 
teurs Bilingue de l’Aberta 
(AEBA) a décerné un prix 
d'excellence à Jean Moquin 


Fo AE, 


v EMA 


Raymond Désilets. 


2. 


Les gagnants du prix ATA, de g. à d., Anna Laplante, ensei- 
gnante, Cheryl Marcotte, Rose Croteau, Caroline Dallaire, 
Danny Lapointe, Garry Lapointe et Rolland Busque. 


Claudette Proulx, présidénte de l’A.E.B.A. a décerné des prix à Rolland Busque . 
et Jean Moquin pour leur travail dansle programme bilingue. 


ä 


M. Maurice Biron a présenté le trophée Denis Biron à Marie Brosseau et 


er El is nt, 


Laurier Hamel et Richard Papp, à droite, ‘furent maîtres des 
cérémonies lors de la soirée des prix. Derrière eux, l'écusson 
de l’Ecole Notre Dame Junior High. 


Activites 


JEUDI, LE 16 NOVEMBRE . 


Les Mimes Electriques se- 
ront présentées au gymnase 
central de l'Ecole Secon- 
daire à 20 heures. Le coût 
est de $3.00 pour adultes et 
$2.00 pour les élèves et per- 
sonnes du 3e âge. 


SAMEDI, LE 25 NOVEMBRE 


Le Bal de la Sainte- 
Catherine aura lieu à l'Ecole 
Elémentaire à.21 heures. Bil- 
lets en vente au Centre Cul- 
turel, ‘$7.50 par personne. 
Orchestre de Lévis Bergeron 
et d'Edouard Noël. - 


CALGA 


Un _tryrnyiddsny 


J'aimerais 

Ne plus jamais mentir 

Ne plus jamais tricher 

Jamais: changer la vérité 

J'aimerais, j'aimerais 

Briser mes pleurs 

Vaincre ma peur 

Ouvrir les yeux et regarder 

Pourquoi tout ca tourne si mal 
J'aimerais, j'aimerais 

Comprendre qu'on n'est pas tout seul 
A vivre sur cette planète 

Essayons de recommencer 

Un peu d'amour ne ferait pas de mal. 


Gulliver 


DIMANCHE, 


LE 12 NOVEMBRE 


Activites 


Municipale, 6e étage , 616 
Macleod Tr S.E. à 14 h. 
Film: Le pirate des Caraibes. 


Le comité des Dames de la 
paroisse Ste-Famille invite 
tous les paroissiens à se join- 
dre au petit-déjeuner qui se- 
ra servi à 11 h 30. Occasion 
aimable de 5e rencontrer. 
Entrée: $ 1.00 pour adultes, 
$0.50 pour les enfants de 
moins de 7 ans. 


LUNDI, 13 NOVEMBRE 


Réunion du bureau de direc- 
tion de la Société Franco- 
Canadienne 


Réunion du bureau de direc- 
tion de la Société Franco- 
Canadienne. 


SAMEDI, 


LE 18 NOVEMBRE 


Club Ciné-Jeunesse à l'audi- 
torium de la Bibliothèque 


LUNDL, 
LE 20 NOVEMBRE 


RP 


Ciné-Cilub Franco-Canadien 
de ‘Calgary, présentation de 
La Menace, film Franco- ca- 
nadien, 1977. Drame poli- 
cier réalisé par Alain Cor- 
neau. 


MERCREDI, 
22 NOVEMBRE 


PR 


Représentation des Mimes 
Electriques. Détails à suivre. 


Journées Francophones aux 
écoles St-Martin de Porrès et 
Ste-Marie. Aussi les jeudi et 
vendredi, 23 et 24 novem- 
bre. 


Un retentissant ‘‘YEA” 
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Monique Jeannotte 
(288-7638 ) 


au Jubilee auditorium de Calgary 


C'est devant une gamme 
d'enfants aliant de la mater- 
nelle aux jeunes adolescents 
que le 28 octobre, le théâtre 
national Les Pissenlits, invité 
par la Société Franco Cana- 
dienne de Calgary, a joué 
pour les enfants des 13 éco- 
les bilingues de Calgary la 
pièce Gulliver, d'après Jona- 
than Swift. 


Dès les premières paroles, 
une chaude sympathie a fu- 
sionné le clown triste et le 
jeune auditoire. On ne pou- 
vait se méprendre du long 
ahhh. de déception des 
2,000 voix à la déclaration 
du clown disant que: “Je 
suis triste...” Ahhh..”, “Ce 
n'est par drôle, drôle.” 
“’Ahhh...” Mais l'impression 
de tristesse disparaissait rapi- 
dement remplacée par des 
rires aux sons de latrompet- 
te,. du tambour et des coups 
de sifflets. 


Des scènes variant entre 


de tout petits lilliputiens et 
de sévères savants offraient 
un contact varié dirigé soit 
vers les tout petits soit vers 
des enfants plus âgés, 


Mais le rire, le rapport 
entre la scêne et son public, 
le fait de faire répéter des 
phrases à consonnances lou- 
foques ou de chanter, don- 
naient un mouvement de va- 
gue apprécié par les jeunes. 
D'entendre 2,000 voix rire 
ou chanter toutes ensemble 
d'un commun accord était 
vraiment impressionnant. 


Par contre, la scène finale 
du miroir où Gulliver décou- 
vre enfin Sa maussaderie, 


"était peut-être difficile à 


pénétrer pour les tout 
petits. 

Pour Joël Bienvenue, di- 
recteur des tournées et pour 
les acteurs, c'était la premiè- 
re fois en 41 représenta- 
tions, qu'ils jouaient devant 
un public aussi nombreux, 


réuni dans une seule salle. 


Soulignons la beauté des 
costumes, le choix attrayant 
des couleurs et l'imagination 
fertile mise au service de 
l'art offrant des lilliputiens 
assis sur ‘patinette “un énor- 
me gonflable de matière 
plastique enveloppant les 
savants et les trois géants 
farfelus parés soit de deux 
têtes, soit d'une bouche vora- 
ce, tous les trois possesseurs 
de mains énormes, tendues 
vers l'infortuné voyageur. 


Il est à espérer que pour 
l’année 1979, l'Office des 
tourmées du Conseil Natio- 
nal des Arts du Canada, of- 
frira à nouveau au jeune 
public de Calgary, dans je 
cadre de l'Année Interna- 
tionale de l'Enfant à l'UNE 
SCO, le plaisir de voir 
ICARE pièce basée sur la 
mythologie grecque, que 
prépare pour cette occasion, 
la troupe du Théâtre Natio- 
nal Les Pissenlits. 
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Claire Labrosse 


 CGULLIVER” 
Une beauté a s’en couper le souffle 


On apprend le français 
non seulement pour l'école, 
mais pour comprendre et 
participer à un spectacle. Le 
théâtre pour enfants voilà 
une occasion pour l'enfant 
de se rendre compte que 
d'apprendre le français lui 
ouvre tout un monde auquel 
il ne penserait pas si on ne 
iui présentait pas de tels 
spectacles. Le théâtre pour 
enfants ouvre des portes à 
une communication de l'en- 
fant avec la société. 


CAT 
Traditionnel 


Le théâtre des Pissenlits à 
bien rempli ce rôle. Gulliver, 
parti en quête du bonheur, 
voyage dans des mondes que 
nous connaissons bien; au 
pays des Lilliputiens, on se 
retrouve sous Un gouverne- 
ment militaire, Gülliver a 
réagit par la contestation, 
puis notre clown visite Lap- 
puta, cerveau volant qui ne 
croyait qu'au malheur et au 
travail, où est donc le bon- 
heur? Enfin ce fut le monde 
l'argent; ‘’on peut tout ache- 
ter même des amis”, pauvre 
Gulliver. Toujours ferme, il 
part ailleurs, au pays des 
miroirs où il peut se rencon- 
trer Iui-même et se découvrir 
ainsi qu'une partie du bon- 
heur. 


provincial 


de l'Alberta Alber 
gr Q | 


Autobus numéro 1 CULTURE 
Stationnement gratuit 
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2 Lara Ag: 


SEE onpegg 


tendon pl nreneao re fret 


Page ee on nee 
PAC 


Par son caractère riche en 
couleurs et en images, le 
théâtre touche l'enfant plus 
que la télévision. car les co- 
médiens:dialoguent avec les 
enfants qui répondent réa- 
gissent pleinement, heureux 
entourés de leurs amis. 


Ses six spectacles ont été 
l'initiative de l'A.C.F.A. Ré- 
gionale d'Edmonton qui en 
relation avec les écoles sépa- 
rées et publiques a permis à 
quelques 2000 élèves de par- 
ticiper et d'applaudir le 
théâtre des Pissenlits à l’éco- 
le Notre Dame de Lourdes. 
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©TYMPAN : Anne pas manquer 


Un nouveau trio voit le jour, à Edmonton, it 
présentera son premier spectacle le 17 novembre, à 
20 heures, à l’auditorium de la Faculté Saint-Jean. 


Leur musique originale est une composition 
d'harmonies et de sons inspirés du jazz, du: 
classique du folklore et de la musique orientale. 
C'est une sonorité différente que vous propose 
Tympan: une rencontre de l'occident et de l’orient, 
où le folklore canadien français s'allie à la musique 
de l’inde dans un style de jazz crée par le groupe 
lui-même. Ce trio réunit des musiciens de talents qui 
possèdent une formation classique. Maurice Aubin, 
pianiste et chanteur est l’auteur de plusieurs chan- 
sons et pièces instrumentales, dons Valentino, le 
Clown, Roxane, Lucienne et plusieurs autres. Sabina 
Qureshi violoniste alto, joue aussi de la cithare, elle 
apporte au.groupe une chaleur de l'Inde. Et, 
Pierre-Paut Bugeaud ajoute ce rythme grave que 
produit la contrebasse et la basse électrique. 


Leur musique est une expérience qui séduit non 
seulement l'oreille mais aussi tous les sens. 


de gauche à droite, Sabina Qureshi, M. Pierre Paul Bugeaud, M. Maurice Aubin | 


VENTE ANNUELLE. 
—INVENTAIRE- 


C'EST ICI! HISTOIRES POUR LES PETITS 
Vol Kswag en Réparation et vente (Lectures pour les pré-scolaires) — Dactylos 
de voitures. | 
| see à Du 4 octobre au 22 novembre Îl} — Calculatrices manuelles 
D Spécialités: Renauit ‘ 
5 PO rche . Peugeot De 10h30 am: à HhO0 am. — Calculatrices électroniques * 
BMW tous les mercredis — Caisses enregistreuses 


Vuute & Servicek 
Dariel Muller & 
Richard Jentner 
8610 - 125 ave, Edmonton, 
Alberta, Canada 
479-5566 - 479-3040 


Inscription requise: 
423-2331, Local 348 
OÙ L 
Bibliothèque Centrale d'Edmonton, 
7 Churchill Square. 


— Meubles de bureau 


Audi 


PIÈCES = VENTES 


SERVICES 
LOCATION A TERME 


SPECIALIZED OFFICE MACHINES 


SERVICE ET VENTE 
. 10026 - 109e rue 
Edmonton, Alberta 


424 - 1962 


LE CONCESSIONNAIRE EXCLUSIF DE 


"PORCHE” de L'ALBERTA -NORD 


horden, (9 


s 


tel: 478-3471 12820-97 rue 


| RSS BLAI® DORE 
Gérant 
SERVICES DE RECHERCHE 


L' ET DE REDACTION LTEE,. 
VOUS OFFRE DES SERVICES : 


D'IDEES 
DE RECHERCHE 


DE REDACTION 
DE COORDINATION 
DE TRADUCTION 


TÉL: 422-3530 
10148 - JASPER AVENUE, 
EDMONTON, ALBERTA. 


Une “Forest” de montres “Seiko” d'hommes et femmes 


Une “Forest” de montres de poche “tagle Star” 


11724 - Avenue Kingsway - 2ème étage - 
TEL : Bur. : 454-6038 Rés. : 475-8938 


Une “Forest” de service personnalisé 
à partir de $75.00 


Le Centre des Loisirs pré- 
Joit devenir un café , un 
‘’drop-in'" déclarent M. 
Yvon Laberge et Mme Pau- 
ette Trottier Magnan, les 
Jrganisateurs attitrés du 
Centre. La clientèle franco- 
phone est là mais elle n’est 
pas au courant des possibili- 
tés offertes et à venir. Tout 
ce qu'il faut. c'est l'argent. 

Situé à proximité de la 
Caisse Francalta, de l'école 
JH. Picard, de la Faculté 
St-Jean, du Carrefour-Sud, 
de Carda, de l'Eglise St- 
Thomas, il est évident que le 
Centre est dans un sol riche 
en Canadiens-français. 


Par contre, il peu connu 
du monde et c'est dommage 
car c'est une petite mine 
d'or qui a beaucoup à offrir. 
Le Centre présente des ate- 
liers de toutes sortes dont le 
batik, les marionnettes, les 
cadeaux de Noël pour le 
moment. il met à la disposi- 
tion de tous ses locaux pour 
des soirées sociales des par- 
ties d'échecs. Il est aussi un 
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Le centre des loisirs: 


lieu de répétitions pour des 
troupes de théâtre ou des 
réunions de toutes sortes. 


Le Centre des Loisirs se 
veut aussi plus que cela: il 
met sur pied des café- 
spectacies des parties de 
chasse, des expositions de 
photographie, des cours de 
danse sociale et des récep- 
tions après les spectacles 
comme Maneige, Tympan et 
les Mimes Electriques. 


Pour qui offre-t-il toute 
cette gamme d'activités? 
Pour un milieu trop souvent 
oublié ou délaissé, mais très 
fertile. et c'est la jeunesse. 
Les étudiants du secondaire, 
les universitaires, les jeunes 
travailleurs sont sollicités 
ainsi que tous ceux qui veu- 
lent bien s'amuser en fran- 
çais. 


En plus nous n'avons au- 
cune restriction de lieu dé- 
clare Mme Magnan. Les acti- 
vités se font à la Faculté 
St-Jean ou ailleurs. 


ça promet s’il recoit 


Le Centre a un point de 
liaison avec différentes orga- 
nisations comme la Cité étu- 
diante de la Faculté St-Jean, 
l'école J.H. Picard et 
l'ACFA. Cette intercom- 
munication facilite sa publi- 
cité puisque tous ont une 
chose en commun: le même 
public. 


Cependant toutes ces pro- 
positions alléchantes n'amé- 
nent pas assez de gens. Peut- 
être ne sont-ils pas assez au 
courant" Une autre mesure 
pour les attirer serait de 
faire un ‘’Boum avant la fin 
de l’année déclare Mme Ma- 
gnan. Nous aurions entre au- 
tre voulu établir un genre de 
café et servir un goûter le 
midi ” ajoute-t-elle, Mais 
cette démarche sera reportée 
à janvier puisque les fonds 
Sont à secs. ‘Avant note 
arrivée en août affirme M. 
Laberge, il y a eu beaucoup 
d'argent de dépensé mais 
maintenant il y aura un con- 
trôle plus serré” ajoute-t-il. 


Si l'achat d’une voiture neuve on usagée 
représente un problème pour vous... 


HAIR DIMENSION LTD 


Haute coiffure 


ŒIXZZZITETELEZIZ2 
M. LEON BELAND 


aim crait vous rencontrer 


” & ‘ 
= h KINGSWAY TOYOTA 


10823 Kingsway Avenue 
}) Edmonton, Alberta 
T5G 0X1 


Bus: 479-I91I 


En plus d’un personnel qualifié 
| Nous vous offrons un service complet en français 


Coupes personnelles de style moderne 


9 NOVEMBRE 


Rencontre de personnes in- 
téressées à compiler un livret 
de chansons populaires, à 19 
h 30. 


Pour un prix très raisonnable. En plein centre-ville. 
Pour tout rendez-vous, appelez 


CECILE ALLARD 


. Tél: 424-7506 
10012 A Jasper Avenue, Edmonton ou 424-7484 


10 NOVEMBRE 


Café-spectacle 


CASTLE DOWNS 


SPORTS & CYCLE” LTÉE. 


Pour tous vos besoins dans le domaine sportif. 


17. ER 
Yamaha-Fender-Gibson-Ovation-ibanez-Tama 


Peark-Cordovox-Titano-Rhodes- et notre 
piano electrique “Yamaha”. 


GIOVANNI MUSIC CENTRE 
15241 STONY PLAIN ROAD 


Patins de tous genres 469-6237 


11, 12 NOVEMBRE 


Partie de chasse 


GIOYANMI 


13 NOVEMBRE 


Fabrication de cadeaux de 
Noël: marionettes pour en- 
fants à 19h 30 


Skis de randonnée 


+ ! , 
Curling et accessoires 


14 NOVEMBRE 


Deuxième atelier de batik à 
19h 30 


Affil d ti 
l'age de patins Restaurant et Bar-Salon 


Souper raffiné dans l'excellente tradition française 


tek JEREMY FULLER exe 


Propriétaire 


15 NOVEMBRE 


Exposition de photos jus- 
qu'à dimanche. 


9303 - 50e rue Téléphone: 
d Edmonton, Alberta (403) 469-4447 
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plus d’argent 


produire en public, It a l'in- 
tention de ‘promouvoir les 


“Fonds St-Jean” leur offri- | 
ront suffisamment d'argent talents des jeunes en allant 
les chercher à l'école J.t'. 


pour que ces derniers profi- à 
tent d'avantage. Les objec- Picard. 

tifs futurs sont d'installer k 
une chambre de photogra- 

phie, d'aménager la cave, de 

restaurer la devanture de 


Il reste donc à savoir si les 


l'édifice et d'établir un café De plus, il prévoit sollici- 
permanent sur l'heure du ter la collaboration finan- 
diner, cière de l'ACFA régionale. 


Ces derniers ne touchant la 
jeunesse qu'a travers l'éduca- 
tion, le Centre se voit très 


Le Centre veut rejoindre bien être appuyé par cet 
ies artistes qui n'ont pas la organisme qui touche les 
chance ou la possibilité de se mêmes gens. 


Mme Paulette Trottier Magnan 


LE CONVENTION 
INN OUEST 


166e rue & Stonyplain 
Tél: 484-7751 


10 minutes de l'aèroport et 
du centre ville 


Air climatisé et télé-cable 


- Coffee shop - Cabaret - Salle licenciée 


Mme Jovee Smith vous invite lors de vos banquets, conférences, réunions, à 
utiliser les salles pouvant accommoder de ‘+ à 400 personnes 


BIENVENUE A TOUS 


DEPART: 7 janvier 1979 


RETOUR: 3 février 1979 


Au fameux MAKAHA VALLEY TOWERS ou la tranquilité et l’activité vont 
main dans la main... situé à 45 minutes de Waikiki. 


Restaurant Hd 
COUT PAR PERSONNE | 


APPARTEMENT: 2PER  3PER  dPER  6PER  GPER LL 
| Pour un têle & lête 


STUDIO: | $877.00  — _ _ _ Pour un tête à té 
1 chambre $962.00 $837.00. $769.00 — _ Cuisine Européenne” 
2 chambres $822.00 5769.00 $736.00 Dîners d'affaires 


Avions aller-retour d'Edmonton, 


CECI INCLUS: — Votre appartement deluxe pendant 27 nuits, — 
avec C P Air. — Transfert de l'aéroport au Makaha Valley Towers etc. | 


rÉSCr VrLions 
26-560; 
_JO7ÆS-107/ 4e 


Une exclusivité de : Voyages Prestige Réservez dès maintenant! 
10008-109 rue ‘ 


Edmonton, Alberta 


Tél: 424-6774, 424-6792 
LE 


“Nous nous tournons vers 
l'avenir”. C'est avec ces 
mots que terminait son dis- 
cours l'ancien directeur du 
Richelieu d'Edmonton M. 
Andre Lizaire. Le banquet 
quoique teinté de gaieté et 
d'humour laissait transpa- 
raître une solennité parta- 
gée de tous. Les propos des 
Richelieu soulignaient leurs 
idéaux de “Paix et Fraterni- 
té”. 


Un groupe de 210 person- 
nes environ comprenant les 
membres et invités se réunis- 
sait au bal annuel du Club 
Richelieu samedi soir der- 
nier au Derrick Golf and 
Country Club. 


La fin du banquet fut 
marqué par Îla remise du 
bouton de l’ancien directeur 
du Richelieu d'Edmonton 
Dr, André Lizaire au rou- 
veau directeur M. Paul Pilon. 
Ceux qui prirent la parole, 
M. Eugène Trottier, Mile 
Francophonie Albertaine, 
Angèle Aubin ainsi que M. 
Grégoire Pagé, étaient tous 
empressés de faire sortir cet- 
te motion de force et de 
puissance du Canadien- 
français dans son milieu et 
dans son vif désir de conti- 
nuer la cuiture. Peu importe 
le mouvement politique, la 
classe, l'âge ou les intérêts 
des membres du club, 
l'essentiel c'est de se donner 
la main dans la ‘’Paix et la 
Fraternité” comme le dit la 
devise du Richelieu. 


CARDA 


Immeuble 
Placements 


"C.P. 327 
Saint-Paul 
645-4056 


Gérant: G. Bergeron 
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Le bal du Richelieu 


Le mouvement Richelieu 
dépasse les limites du pays: 
“il a des maillons en France, 
en Belgique, en Afrique, au 
Antilles, à Haïti, en Martini- 
que, en Guadeloupe et aux 
Etats-Unis” déclare M. Pagé, 
de la ville d'Ottawa. De plus 
il invite non seulement les 
francophones de langue ou 
de tradition mais aussi les 
anglophones qui apprennent 


Une atmosphère joviale. 


1, 


le français ajoute-t-il. Le 
club Richelieu est le seul 
club social international ex- 
clusivement d'expression 
française. 


La motivation du Riche- 
lieu est par conséquent 
d'établir des liens avec les 
gens de la francophonie in- 
ternationale dans un climat 
d'entraide. 


so agree mhliegn nan res erhale onnten the amende ais, 


M. Guy Goyer avec des 
notes humoristiques bien 
préparées lança la soirée 
dans une gaieté particulière. 


Accompagnés du piano, 
chanteurs, chanteuses, ra- 


conteurs et farceurs improvi- 
sés déferlaient devant le pu- 
blic amusé et plongeaient la 
veillée dans une des nos soi- 
rées folkloriques d'antan. 


LA 


sec ann mn aptes aa APN END van AE A 
RERO AE D Dee, PRE SE LEE AMD PNEU € ne à A GES Te Pa Se Pet 


M. André Roy. 


La remise du bouton de l'ancien directeur 
Dr. André Lizaire au nouveau, M. Paul Pilon. 


AISSE 


Avise tous les membres de la Caiss 


RANCALTA 


REDIT UNION LTD. 


rs . ? Ê 
e qu’à compter du 15 novembre leur succursale sera située à: 
Executive Building 


101 - 10105 - 109 rue 


Edmonton, Alta. 


T5V1M8 


Le numéro de téléphone reste le 
même: 428 - 1288 
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STATIONNEMENT RESERVE 
“AUX DETENTEURS 
 DEPERMIS 

aUNIVERSIT Yo ALBERTA 


La transformation du 
Collège Universitaire Saint- 
Jean en Faculté Saint-Jean 
ne s'est pas faite sans dou- 
leur. Si l'on se réfère à la 
photo, on peut se demander 
si c'est l'Université qui a 
imprimé sa présence sur le 
campus de la Faculté ou 
bien si c’est la Faculté Saint- 


PASSEZ NOUS VOIR ! 
Pianos et orgues dépassant 
toutes compétitions 
{Lesage, Mason & Risch et 
les orgues Lowrey). 
Nous donnons aussi des 


cours pour tous les ins- 
truments. 


Ne 
CL LA 


15241 Stony Plain Rd. 


489-6237 
OUVERT -949 


SAMEDI - 9 à 6 
HUILE DE CHARME 


Pour plaire à votre AMOUR avec 
la méthodes ..$200 


COURSES DE CHEVAUX/CHIENS 
8.8. ou n'importe où: une méthode 
qui gagne tous les jours... $2.00 
CORRESPONDEZ EN FRANCAIS 
revua mensuelle de 52psges, NOMS 
ADRESSES complètes ......$200 
Avec un CLAVIGRAPHE {[DACTY- 
LO) gagnez chez vous à volonté . 

Méthode... 52.60 


STIMULEZ / VIRILITE 
avec un ingrédient que 
"vous achetez chez l'é- 
plcier, préparez - la 
chez vous, joies de V1. 
VAE METHODE. 32.00 


HUILE D'AMOUR :c: depuis 1868, 
vous en aurez pOur Dius d’un an, 
jores de vivre avec instructions 


B.P. 52 Place d'Armes 
5374 - Montréal ::: 


RE DEEE 


Jean qui a réussi à franciser 
l'Université. 

Quiconque a déjà essayé 
de stationner à l’Université 
de l'Alberta se rendra vite 
compte que les fameuses 
‘zones de stationnement ré- 
servées”’ englobent mainte- 
nant le terrain de la Faculté. 
Pour ceux qui s'en moquent 


President 


Domicile 469 


Raymond 


Secretaire Trésorier 
René Blais 


Buréau:429 -7581 
Domicile: 466-9572 


HAT Terra dei ss 


ARCANA AGENCIES (REALTY) LTD. 
504 CAMBRIDGE BUILDING 
: EDMONTON, 


Laurent Ulliac AACI 


Bureau 429-7581 
-1671 


Alphé Poulin BA. 
Ventes de proprietes 
AGRICOLES. 
“RÉSIDENTIELLES 
Bureau.429-7581 
Domcile 465 - 


Ventes de proprietés 
‘COMMERCIALES 
RESIDENTIELLES 
Bureau.429-7581 
Domicile 469 - 


FAITES VOS AFFAIRES EN FRANCAIS 
VENEZ NOUS VOIR! 


bien, Cliff's Touage leur ren- 
dra vite le compte! Il ne 
faut pas croire que les flics 
du campus ont la tâche faci- 
le... comment traduisez-vous 
“No Parking Beyond This 
Point” de facon à faire en- 
trer les deux versions sur un 
même panneau. Certains 
disputeront la signification 
de la disparition du Collège 
d'antan, mais personne ne 
pourra nier l'évidence con- 
crète de son intégration au 
campus ouest. (A noter que 
la terminologie facultaire 
veut que ce soit le campus 
ouest et non le campus prin- 
cipal.)} 


La tradition linguistique 
‘’au Collège” a dû avaler un 
dur coup. Il n'est plus per- 
mis de dire ‘’au Collège”, 


ALBERTA TS5J 1R9 


6368 


Pouiin 


1647 


Pulioiten 


car c'est un un ‘“facultatis- 

e” de mauvais aloi. De nos 
jours, il faut plutôt dire ‘’ à 
la Faculté”’ où encore, plus 
familièrement, ‘à la Fac”. 
Tout cela, c'est en suppo- 
sant que l’on est en train de 
parler français et qu'il ne 
peut donc s'agir que d’une 
seule faculté. 


Mais l'on ne s'arrête pas 
là. Autrefois, on avait des 
Collégiens. A l'époque du 
Collège Universitaire Saint- 
Jean, on avait des Universi- 
taires. Maintenant, que sont 
devenus les étudiants? … des 
facultois, des facteurs, des 
factota (pluriel de facto- 
tum)? Moi, je préfère ‘des 
facules”’ (partie du soleil 
plus brillante que celles qui 
l'entourent) car ceux qui 


FORTRESS 
MOUNTAIN 


Les kL 10, 


SKI ALPIN OÙ SKI DE FONDS 


PLACES LITITEES 


s'inscrivent à la Faculté sont 
sûrement des plus brillants! 

Même si la logique 
française règle facilement 
ces subtilités linguistiques, 
comment faire comprendre 
aux Anglos? “Collège Saint- 
Jean”, ça marchait si l'on 
acceptait Saint-John's Colle- 
ge ou Saint-Jean'’s College 
{nos compatriotes anglopho- 
nes ne sachant pas toujours 
que le prénom anglais fé- 
minin “Jean” serait précédé 
de ‘“Sainte”}. Ensuite, l'ap- 
pellation Collège Universitai- 
re Saint-Jean était aussi am- 
biguë que redondante. Et 
présentement, comment leur 
expliquer que ‘‘Faculté Uni- 
versitaire’” est davantage un 
pléonasme? 


On peut toujours se réfu- 


LL 


RESERVEZ DES MAINTENANT 
COUT PAR PERSONNE: 


Chambre double: 67,00 


Inclus: l’autobus aller-retour 


Chambre pour deux nuits 
RP 
Les gens de Calgary venez nous consulter! 


VENEZ AVEC NOUS! 


Une exclusivité de: Voyages Prestige 


10008-109 rue 


te Saint-Jean 


COL SISSONS 


Le culte de Fa 


gier dans l’incompréhension. 
Prenons comme exemple 
l’anecdote suivante. 

Faculté? demande mon ami 
’Anglo“ 

C'est ‘‘faculty"’ en anglais. 
Vous n'avez qu'à échanger le 
y pour un e et ajouter un 
accent aigu, que je lui ré- 
ponds. 

Un accent? [|| tombe de 
quel côté? De toute facon 
ni nos clavigraphes ni nos 
presses n'ont ces fameux ac- 
cents ridicules, reprend-il. 
Ridicules? … Voyons done, 
faculte, sans é, c'est le culte 
de fa et l’on sait que c'est 
irrévérencieux que de révé- 
rer une note de musique. 
{sic) 

Touage-canadianisme de bon 
aloi 


Î Chambre à quatre: 61.00 


Edmonton, Alberta 
Tél:424. 6774 424-6792 


NORMAND POIRIER 


Téléphone 
Res: 426-6320 
Bur: 458-5141 


116 Professional Building 
St-Albert, Alberta 
TS8N 2X4 


Les Spécialistes de St-Albert 


ù POUR TOUS VOS BESOINS IMMOBILIERS 


Le Franco-Albertain, le 8 novembre 1978 / Page 45 


1mprimerie 
La Survivance 
printing 


{SPÉCIALISTES EN THERMOCRAVURE) 


gerant 


si vous avez besoin... 


ENTETE DE LETTRE FAIRE-PART 
CARTES D'AFFAIRES FACTURES 


INVITATIONS BONS DE COMMANDE 
MATERIEL PUBLICITAIRE 
rejoindre: ED ST-HILAIRE 
10010 - 109 rue (strect) 
EDMONTON, Alta TEL : 424-8267 


RIVIERE LA PAIX … 


Guy : Les fantômes à Langlois 


svt 


EST ee ET ET 6 Re UE A Me RE er En A UE 0 PONT UE A 2 ON 2.0 CARO ED, 


Les vieux comme: les jeunes s’amusent à la soirée 
d'Halloween le 29 octobre. Les fantômes, les 
chauves-souris et les sorcières se promênent dans le 
gymnase de l'école Langlois à Guy de 19h30 à 
21h30. 


Les organisateurs de cette fête sont M. René 
Mercier, professeur de la 7e et 8e année à l'école et 
la Cité Etudiante dont la présidente est Valerie 
Warzonek, le vice-président est Marc Brulotte, le 
secrétaire est David Gagnon et le trésorier est 
Marcel Turcotte. 


Pendant ia soirée, certains parents et adolescents 
du milieu, aident dans l'organisation des jeux. On a 
fait trois groupes. 1) les tout petits - grade 2, 2) 
grade 3-6, 3) grade 7 et 8. 


Ainsi groupés, les jeux sont plus facilement 
adaptés à l'intérêt des erffants. Les parents aussi 
participent! ! 


Le maître des cérémonies, Sherry Bourgeois, 
annonce les gagnants pour le meilleur costume et 
donne les prix. 


Pendant la soirée, les plus braves s'enlignent pour 
visiter la ‘’Spook House”’ organisée par les filles de 
la 7 et 8 année. 


Le directeur de l'école, M. Paul Séquin, dit que le 
but de la soirée est la rencontre des adultes et des 
jeunes hors des classes, qu'on peut s'amuser 
ensemble. Cela limitera aussi le nombre de jeunes 
qui iront courir l'Halloween de porte en 
porte. 


Een antenne -onmrme meme enemmmpumne emo) 
EE AS ne eme me 


né ‘ RON RE T2 7 LT OS ra rue de 


Collision à 
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PO US PS RU MR des AR RAI pb state be mnt 


CAUSE 


de la fumee 


Le 31 octobre, un acci- 
dent est survenu à dix milles 
lau sud de Donneily corner 
sur la grande route no 2. M. 
Raymond Leclerc de Faiher 
voyageait vers le sud dans un 
camion (1974 Ford) de la 
municipalité de Rivière-la- 
Paix. 


Le deuxième camion était 
un 1976 Kamwordh de Law- 
rence Transport conduit par 
M. Marvel Gray de Manning. 
|! voyageait vers le nord. 


M. Gray s'en est tiré avec 
de légères blessures et les 
dommages causés à son Ca- 
mion n'ont pas encore été 
déterminés. Le coût approxi- 
matif des dommages du ca- 
mion de M. Leclerc est de 
$S8,000.00 


Un fermier de la région 
brülait le chaume dans son 
champ près de la route et 
avec un vent d'ouest, les 
hommes ne pouvaient rien 
voir à cause de la fumée. Îls 
ont eu une collision de plein 
fouet. 


LECEETETEETELEEEETEES 


SOIREE CABARET 


Accident 
d'auto 


M. Darcy Reed et M. Wa- 
de Horosko de High Prairie 


ont roulé leur véhicule à 5 h | 


a.m. le 1 novembre. 


Ils étaient à trois milles à 
l'ouest de Mclennan sur la 
route 49, 


Les deux hommes ont été 
hospitalisés. 


| 
' 
; 


Présentée par le Comité Culturel de Il'ACFA (Rivière-la-Paix) samedi le 18 


novembre 1978. 


Guy - Donnelly Sportex 


% Spectacles : Les Mimes Electriques à 21heures. Je de Je 


Danses à 22 h 30 


Tirage d’un radio (réveille-matin) 


Goûter sera servi 


Billets: $4.00/personne à la Caisse Francalta - Falher, Girouxville, St-Isidore, 


Donnelly : 


Carda de Girouxville - Falher 
Magasin général: Donnelly, Guy, Marie-Reine 


FALHER 
SESSIONS D'ANIMATION 
Présenté par 


LA FEDERATION DES FEMMES CANADIENNES FRAN- 
CAISES . 


ILa Régionale de l’Alberta 

lcHaLEuREUsE INVITATION AU CARREFOUR “78 

IDates: Les samedi, dimanche et lundi 11, 12 et 13 novembre 1978 ! 
Lieu: Centre Culturel à Falher, Alberta 

Thème: Session d'animation, relative à la femme 


Animateur: Une animatrice qualifiée, envoyée par le bureau 
rational de la F.F.C.F. 


invitées d'honneurs: Mme Jacqueline Martin, Présidente nationale. 
ï Mme Ginette Sabourin, Coordinatrice nationale. 


Objectifs: Eveiller notre fierté de femme canadienne-française. De 
reconnaitre notre potentiel et influence comme femme. Un 
enrichissement personnel et communaitaire. 


Résultats espérés: Encourager la femme à s'affermir. Lui donner ta 
force morale afin de faire des pressions auprès des écoles, des 
gouvernements. Lui aider à se revaloriser, 


Si vous désirez participerà ce Carrefour ‘78 veuiliez contacter les | 


présidentes de sections au plutôt. 


Mme Anna Arès, 10660 - 156e rue , Edmonton, Alberta Tél: 
484-6477, T5P 2R9 


Mme Marie Lavoie, St-Isidore, Alberta Tél: 624-8194, TOH ‘380 


Mme Claire Simmons, C.P. 305, Cold Lake, Alberta Tél: 639-3890, 
TOA GVO 


Nous espérons que vous serez des nôtres. 
Thérèse Laplante 


Présidente régionale de l'Alberta 


ILE FRANCO -ALBERTAIN L. 
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il faut courir pour voir ça !! 


COLETTE'S . 
Ra # Donnez à votre 


ERA N/A 
St. Albert É Eu il y a de mieux 
Costumes de danse pour tous PUPPY PALACE 
les âges : . 11 Perron St. 
Habits de Père Noël à louer, du 1 Es : St. Albert, 
novembre au 20 décembre inclus Alberta 


7 © Agents immobiliers 


Sturgeon D & A Service Lit. les 7 is 
« Réparation pour tous genres LL nig We <, THERESE 
de voitures et camions / ès 


» ñ 
; autre 
« Remorquage A. M. A. ouro BOURGEOIS 
Guif Prop: ait dé MLS CLUB MILLION 


DANNY BOISVERT 
Bur: 458-5141 Rés: 459-6325 


_DARVIN KRYSKO 
RAYMOND PAQUETTE 


ES . INTERIORS CO 


Nous nous spécialisons dans les tapisseries et les 
rideaux faits sur mesure. 

- décoration intérieur - bois tissé 

- tapisseries - stores . 

- rideaux faits surmesure  - tringle de rideaux et 


13 rue Perron fournitures 366 St. Albert Road Tél: 459-6044 116 Professi | Buildi 
: 459-6800 | ST ALBERT, ALBERTA rofessional Building, 
Es one Tel: 288.088 T&NOR2 459-8058 St-Albert, Alberta TBN 2X4 


Bonneville’s Casual Wear 


Pour hommes, femmes et adolescents @s) 


Pour la mode 


masculine et féminine. 


Pantalon - chemises - hants velours - jeans - 


vestons jeans - gilets - ceintures - boucles. a 
AUSSI 
ü Edmonton ü St-Albert WRANGLER 


| LANDLUBBER 
10544- 
ave 7 rue Perron RAINBOW 


433-5151 458-6969 H.LS . 


carhartt 


Fi 


RS EE | 


= 
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visant les 
l'administrateur des Services financiers et 
administratifs, région de l'Ouest, Ministère des Tra- 
vaux publics du Canada, Pièce 200, 9925 - 109 rue, 
EDMONTON, ALBERTA, (tél.: (403) 425-7083), 
seront reçues jusqu'à l'heure et la date limite déterm- 
inées. On peut se procurer les documents de soumis- 
sion, sur versement du dépôt exigible, aux bureaux du 
ministère annoncés ci-dessous. 


PROJET NO. 652864 (METRIC) 
WHARF REDECKING 
BUSHELL'’ SASKATCHEWAN AND. 
FOND DU LAC, SASKATCHEWAN 


Date limite: 11:30 (M.S.T.) le 24 novembre, 1978 
Dépôt: $25.00 


Les documents de soumission peuvent être obtenus 
aux bureaux suivants: Pièce 200, 9925 - 10e rue, 
Edmonion, Alberta: 902 Spadina Crescent C.P. 1208, 
Saskatoon, Saskatchewan et peuvent être consultés 
aux bureaux de l'Association de Construction situés à 
Edmonton, Alberta: North Battleford, Prince Albert; 
et Saskatoon, Saskatchewan. 


Si vous désirez plus de détails, contactez: 


M. R.C. Smith, directeur du projet 
Tél.: (403) 425 - 5622 


INSTRUCTIONS 


Le dépôt afférant aux plans et devis doit être sous : 


forme d'un chèque bancaire visé établi à l’ordre du 
RECEVEUR GENERAL DU CANADA. II sera rem- 
boursé sur réception des documents en bon état dans 
le mois qui suivra la jour de dépouillement des offres. 


Le Ministère ne s'engage à accepter ni la plus basse ni 


aucune des soumissions. 
Canada 


[EU 
APPEL D'OFFRES 


AVIS DE CHANGEMENT DE DATE D'APPEL 
D'OFFRE 


Canada 


AVIS est par la présente donné que la date pour la 
reception des soumissions pour: 


PROJET NO. 037984 (M) 
CRANBERRY PORTAGE, MANITOBA 
MODULAR ADDITION TO EXISTING 

R.C.M.P. DETACHMENT 


PROJET NO. 037959 (51) 
FISHER BRANCH, MANITOBA 
MODULAR ADDITION TO EXISTING 
R.C.M.P. DETACHMENT 


PROJET NO. 037987 (M) 
GRAND RAPIDS, MANITOBA 
MODULAR ADDITION TO EXISTING 
R.C.M.P, DETACHMENT 


qui était fixée le 10 novembre, 1978, 11h30 (CST) 
a été reportée à 11h30 (CST) le 23 novembre, 1978. 


LE DEPOT DEPOSITAIRE DES SOUMISSIONS: Les 
sous-traitants des travaux d'électricité-et de mécanique 
devront présenter leur soumission par l'entremise du 
. bureau dépositaire des soumissions situé à l'Associa- 
tion de Construction de Winnipeg, 290 rue Burnell, 
Winnipeg, Manitoba au plus tard à 10h00 [CST) le 21 
novembre, 1978, conformément aux dispositions du 
document intitulé “principes et procédures à suivre 
pour présenter des offres aux dépots de Soumission 


(er a 


‘fer avril 1970. 


Travaux publics— Public Works 


DES à APPEL D'OFRRES 


LES SOUMISSIONS CACHETEES, 
entreprises ou services énumérés ci- après, adressées à 


LES SOUMISSIONS CACHETEES, visant les entre- 
prises ou services énumérés ci-après, adressées à 
l'administrateur des services financiers et administra- 
tifs, région de l'Ouest, Ministère des Travaux publics 
du Canada, Pièce 200, 9925-109 rue EDMONTON, 
ALBERTA, (tél.: (403) 425 - 7083} seront reçues 
jusqu'à l'heure et la date limite déterminées. On peut 
se procurer les documents de soumission, sur verse- 
ment du dépôt exigible, aux bureaux du ministère 
annoncés ci-dessous. 


PROJET NO. 34676 
IMPROVEMENTS TO MEDICAL GAS SYSTEM 
CHARLES CAMSELL HOSPITAL 
EDMONTON, ALBERTA 


Date limite: 11:30 (M.S.T.) le 1er décembre, 1978 
Dépôt: $25.00 


Les documents de soumission peuvent être obtenus 
aux bureaux suivants: Pièce 200, 9925 - 109 ‘rue, 
Edmonton, Alberta: et peuvent être consultés aux 
bureaux de l'Association de Constrüction situés à 
Edmonton, Aiberta 


Si vous désirez plus de détails, contactez: 


A.F. Bohnen, directeur du projet 
Tél.: (403) 425 - 7524 


INSTRUCTIONS 


Le dépôt afférant aux plans et devis doit être sous 
forme d'un chèque bancaire visé établi à l'ordre du 
RECEVEUR GENERAL DU CANADA. Il sera rem- 
boursé sur réception des documents en bon état dans 
le mois qui suivra le jour de dépouillement des offres. 


Le Ministère ne s'engage à accepter ni la plus basse ni 
aucune des soumissions. 


[ES publics Public Works 
Canada Canada 


APPEL D'OFFRES 


AVIS DE CHANGEMENT DE DATE D'APPEL 
D'OFFRE 


AVIS est par la présente donné que la date pour la 
réception des soumissions pour: 


PROJET NO. 034939 
LAKE ST. MARTIN ELEMENTARY SCHOOL 
THE NARROWS INDIAN RESERVATION 1no. 49 
LAKE ST. MARTIN, MANITOBA 


a été reportée à 11h30 (CST} le 24 novembre, 1978. 


qui était fixée le 9novembre, 1978, 11h30 (CST) 


LE DEPOT DEPOSITAIRE DES'SOUMISSIONS: Les 
sous-traitants des travaux d'électricité et de mécanique 
devront présenter leur soumission par l'entremise du 
bureau dépositaire des soumissions situé à l'Associa- . 
tion de Construction de Winnipeg, 290 rue Burnell, 
-Winnipeg, Manitoba au plus tard à 10h00 (CST), 
mercredi le ‘22 novembre, 1978, conformément aux 
dispositions du document intitulé ‘’principes et procé- 
dures à suivre pour présenter des offres aux dépôts de 
soumission concernant les travaux fédéraux’”, deuxiè- 
me édition, Ter avril 1870. 


APPEL D'OFFRES 


LES SOUMISSIONS CACHETEES, visant les entrepri- 
ses ou services énumérés ci-après, adressées à l'adminis- 
trateur des services financiers et administratifs, région 
de l'Ouest, Ministère des Travaux publics du Canada, 
Pièce 200, 2e étage, 9925- 108e rue, Edmonton, 
Alberta (Tél.: (403) 425 - 7083) seront reçues jusqu'à 
l'heure et la date limites déterminées, On peut se 
procurer les documents de soumissions aux bureaux 
annoncés ci-dessous, sur versement du dépôt exigible. 


PROJET NO. 651236-DT-002 
CONTRACT CLEANING-—-POST OFFICE 
INNISFAIL, ALBERTA 


Date limite: 11h30 (M.S.T.) le 21 novembre, 1978 
Depôt: Nul. 


Les documents de soumission peuvent être obtenus 
aux bureaux suivants: pièce 200, 9925 - 109e rue, 
Edmonton, Aiberta; et le Maître des postes au Bureau 
de Poste, Innisfail, Alberta. 


PROJET NO. 652320-DT-002 
CONTRACT CLEANING-—FEDERAL BUILDING 
LACOMBE; ALBERTA 


Date limite: 11h30 (MST) le 21 novembre, 1978 
Dépôt: Nul 

Les documents de soumission peuvent être obtenus 
aux bureaux suivants: pièce 200, 9925 - 10e rue, 


Edmonton, Alberta; et le Maïñtre des postes au Bureau 
de Poste, Lacombe, Alberta. 


INSTRUCTIONS 


Le Ministère ne s'engage à accepter ni la plus basse ni 
aucune des soumissions. 


"Travaux publics 
Canada. 


an D'OFFRES 


LES SOUMISSIONS CACHETEES, visant les entre- 
prises ou services énumérés ci-après, adressées à 
l'administrateur des services financiers et administra- 
tifs, région de l'Ouest, Ministère des Travaux publics 
du Canada, Pièce 200, 2e étage, 9925 - 109e rue, 
Edmonton, Alberta (Téi.: (403) 7083) seront reçues 
jusqu'à l'heure et la date limites déterminées. On peut 
se procurer les documents de. soumissions aux bureaux 
annoncés ci-dessous, sur versement du dépôt exigible. 


PROJET NO. 034645 
REPAIR TO GLU-LAM BEAMS 
ERMINIESKIN, SCHOOL 
ERMINESKIN, ALBERTA 


Date limite: 11h30 (M.S.T.) le 21 novembre, 1978 


- Dépôt: $25.00 


Les documents de soumission peuvent être obtenus 
aux’ bureaux suivants: pièce 200, 9925 - 10e rue, 
Edmonton, Alberta; et peuvent être consultés àu 
bureaux. de l'Association de Construction situés à 
Edmonton, Alberta, 


Si vous désirez plus de détails, contactez: 


E.K. Bauchman, directeur du projet, 
Tél.: (463) 425 - 7714 


INSTRUCTIONS 


Le dépôt afférant aux plans et devis doit être sous 
forme d'un chèque bancaire visé, établi à l’ordre du 
RECEVEUR. GENERAL DU CANADA. Il ‘sera rem- 
boursé sur réception des documents en bon état dans 
le mois qui suivra la jour du dépouillement des offres: 


Le Ministère r ne s'engage à accepter ni la plus basse ni 


- . aucune. des soumissions. 
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MAIS POURQUOI? COMMENT ?.. 
PAR DES BOMBES?... 
UN TREMBLEMENT DE TERRE? N'EST-CE QUE 
L'IMAGE D'UNE VRAIE VILLE?... OU UNE VILLE és 
CONÇUE PAR INNES... OU PAR LES MAHARS?__& 


“ NOUVEAU E Ÿ RSS 2 | DAVID? M'ENTENDS- Doc QUI?... TARZAN? OH, 
NORMAL! ET : = - ©, “#4 | TU? C'EST MOI, 7 D TARZANI DIEU MERCI! TU AS 
INNES?.: _ oc. ” ‘1 |TARZANI COMMENT AR REÇU MON MESSAGE!... ET 
à .& ÎTE SENS-TU?.. D IUES VENU À MON AIDE! 
me CU RQ  { EST-CE VRAI? 


ÇA S'EST 
ENCORE 
PRODUIT! 
CETTE FOIS A... 
À SAN 
FRANCISCO! 


— 


JE LE VOUDRAIS, | NON... NON! DANS CE CAS, 
DAVID! MAIS, POUR NOUS SOMMES TOUS DEUX 
L'INSTANT, JE SUIS PERDUS! CES HIDEUX REPTILES 

: MOI AUSSI VONT ENVAHIR TON ESPRIT... 
PRISONNIER DES 4) UTILISER TON CERVEAU POUR TE 
MAHARS! ”  DETRUIRE... 


ATTENTION, 
TARZANI NE 


LES LAISSE 
PAS PENETRER 


LE GRAND VIZIR . | 


ÎL ESTHABITUEL DE DIRE @QUE 
LE TEMPS FASSÉ C'ETAIT LE 
BON TEMFS.MAIS CE Œ@QUE LES 
HOUMES DESIRENT FASSION - 
NÉMENT C'EST CONNAÎTRE 
LE TEMPS PROCHAIN LE TEMPS 


1». À VENIR, LE TEMPS QUE L'ON - 
A DEVANT SOi. MAIS, VOUS 

LD LE VERREZ, ILNE FAUT FAS 

JOUER AVEC LE TEMPS. 

x a: DONC, SANS PERDRE FLUS 


CE TEUMFS, NOUS VOUS | 
OFFRONS 


L° Be NOT 


TEXTE DE GOSCINNY 
DESSINS DE TABARY 


__ SERAI-VE UN 
JOUR CALIFE À LA  }). 
PLACE Du CALIFEE /: 


PATRON ! JE VIENS 
D'APPRENDRE ŒU'UNE 
ESPÈCE DE VOYANTE 
VIENT D'ARRIVER 
BAGDCA D. 


OUi.1L FARAÎT QU‘ - INTÉRESSANT. ALLONS 

ELLE EST FKoD1I- VOIR LA VOYANTE, 

GIEUSE! ELLE - 

CONNAÎT L'AVENIR HABITE DANS UNE 
COMME Si ELLE YŸ SORTE PE MAISON 
"AVAIT €ETE. AVEC DES RKROVLES. 


UNE VOYANTEZ 


ELLE VENT DE DELPHES LA TOURISTIQUE. 
ELLE FRONONCE DES ORACLES, 
C'ESTUNE PYTHIE,ET ELLE SE 


Jeu no 4) 


Suzy a ramossé bien des sous pour l’Unicef. Peux-tu 
compter combien de pièces elle a accumulées? 


Jeu no 2) 
L'aHaliowe'en» est une journée bion 
-emutante. Ces enfunts se sont déguisés 


‘uodpp-9 ‘epul-S 
*8SSINS-+ 19 € ‘ePUDIIOH-Z ‘SUIUD-L 


Jeu no 3 

Alain le «Clown a invité 
ses amis à fêter l’«Hallo- 
we'en». 1l leur a joué un 
tour en mettant quatre 
objets qu'on retrouve 
pour célébrer d'autres 
événements. Peux-tu les 
repérer et de quelles fêtes 
s'agit-il? 


Réponses des jeux 
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+ LE COIN DE MINOU 


à 
h… TOTO, C'EST LE GROS CHAT DE M. 
A) MARK HALSTEAD, DE BRIDGEPORT 
CONNECTICUT. IL ADORE S'ASSEOIR 
SUR LE REBORD DE LA FENÊTRE, PRÈS DE 
" L'ORGUE DE SON MAÎTRE, UN JOUR, SON 
MAÎTRE À REMARQUÉ QU'IL BATTAIT LA MESURE AVEC SA 
QUEUE, ALORS QU'ON JOUAIT “FOR ALL WE KNOW” ET 
D'AUTRES CHANSONS. NE CROYEZ-VOUS PAS QUE TOTO 
DEVRAIT SE NOMMER MAESTRO? 


_. £ 
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TON AMI 
A 
UN CHEVAL? 


UIR 


© 


J'AI 
UN AMI, 
M'SIEUR! 
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M. LEGARDE, 
ETES-VOUS 
TOUJOURS 


ALLO, DOCTEUR? JE VOUDRAIS 
PRENDRE RENDEZ-VOUS POUR YOGI! 
CETTE FOIS IL EST 
COMPLETEMENT CINGLEI! 


À L'AIDE! 


AU SECOURS! 
JE ME NOIE! 


JE M'OCCUPE DU 
PETIT CHAUVE! IL 
EST GENTIL! 


A L'AIDE! 


MON AMI 
N’A PAS DE 
CHEVAL 
NON PLUS! 


CE DOIT 
ETRE 

UN AMI 
PEU 

ORDINAIRE 


LE RENDEZ-VOUS DE 
YOGI, INSCRIVEZ-LE 
POUR MOI! 


JE CROIS QU'IL SERA PLUS 


j' adresse 


*_ILYAAUSSIUN GOULOTD'ERANGLEMENT  ŸEI-=} 
SUR L'AVENUE MARECHAL ET UN GROS ET] 


FACILE DE TRAVERSER LA RUE ICL. 


POUDRE MON NEZ! 


- EST-cE LA XX JE L'ESPERE! 
COTE DE sf J'ADORE LES 
FRANCE? loue FRANCAISES 
2, \ SUR LA PLAGE! 


*_ILYA UN EMBOUTEILLAGE SUR 
LA TROISIÈME RUE. 


L'HELICOPTERE DE 
LA CIRCULATION. 


ATTENDEZ QUE J'AIE } 


TU 7 


EN TOUT GROS 
PLAN … CE SERA 
FORMIPABLE ! 


AHIBEN FLÛTE ALORS! 
LA PHOTO N'EST FAS 


SORTIE #7 


NE BOUGE PAS, JÉ VAIS FAIRE 

UNE PHOTO DE TOI AVEC MON 

NOUVEAU "ROLADZOÏNG‘'CA FAIT 
DES PHOTOS INSTANTANÉES / 


ET VOILA LE TRAVAIL! 

LA PHOTO SËÉ DÉVELOPPE ‘ 
SOUS TES VEUX/ 
QU'EN DIS- 


ÿ OUAAH! 

c'ÉST TERRIBLE, 
DIS 7 ; 
cf 


BILL!SOURIS UN 

PEU. PLUS LARGEMENT 
É QUE DIABLE !/ VOILA 1 

QU'EST-CE *TENTION / 

QUE C'EST 

QUE CE 

NOUVEAU 

BIPULE /?7 


IL VA M'ENTENPRE 
CE VENCPEUR/ 


Se à 0 


at nn 8 9 


CE 


REGARDE, LA PHOTO 
VA SORTIR... HOP/.. 
TU LA VOIS SORTIR 7 


MAINTENANT JE VAIS 
PHOTOGRAPHIER BILL. . 


INFECT / 


CE 


Vote ets ss roro a de à 6 


de dem eee 


ELLE FONCTIONNE 
BIEN CETTE MACHINE 
DISTRIBUTRICE, MAIS 
CE QU'ELLE DISTRIBUE 
EST ABSOLUMENT 


‘ 
i 


DARGAUD % ÉDITEUR 


DESSINS DE MORRAIS 
SCÉNARIO DE GOSCINNY 


EE SA _ 
lueRY LUKE: TÜ | [NESSAE AS D'EMPOISONNER LES 
SERMRAZ DE BARMAN. CUENTS, Lure JE GOTERA À. 
JACR! SURVEAIUE-LE/ CHAQUE NERRE 
ANERELL, TU NOURRiPAS LES | | QUE TÜ SECQNURCAS, | À 
CLIENTS ET TA LES DISTrAIRAS/! Le RME Lun COMPRISE. - À 
AU, Tü AIME LA PLAISANTE IE? 
EH BIEN, ON VA RIRE 
| , à TX E LES houReie 
‘ 2 A QUE T0 FAS, DISTRAIS. 
TIMBÉQILE 2 : TAGADA d… 
a. ° 


…. NOTE QUE C'EST LE 
TOUT PREMIER ESSAI... 
UN PETIT MOTEUR. À 
DILES ET DEUX BOUTONS.. 


._ CUC. 
IL EST OUVERT... 


HEHOO ! LEBERA -AC ! 
VIENS DONC VOIR. : 

VE PRÉPARE UNE INVENTION 

QUI VA FAIRE COURIE 
LŒS FOULES ; 


JE GONNAIS DUPUIS : 
E VOUDRA PAS 


N 
US PAYER POUR. 
ET: 
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# ul 7 Vo 
ENFIN METTRE AU POINT 
< LONGUEMENT 
VOTRE T2IFLARD 
ELECTRONIQUE / 


['HÉBU ZA 
LA REMES / 
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KP TU TL IL ENTRERA PL0S FÂCIE 
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ré Fu SESTES 
LAS 


Y EST... J'AI LANÉ LE LINGE, FAT 

PRÉPARE 
ES PLANCHERS 
i LE CHIMPANZÉ, À 


RIEN NE VAUT LA BONNE 

DISPLINE ANEC LES FEMMES 

UNE MAN D'ACIER DANS. 

LIN GANT DE CRIN "”... VOiLA 
cE Qu'il FAUT !! 


LA VAÏSSELLE 2 
LES CEN- 


1u AS RASSON MON ViEux « 
iL FAUT LES DRESSER … 
ABRES TOUT NE SUISSE 
LAS LE SEGNEUR DE . 
CÊTTÉ JUNGLE, NON MAIS 


U'ATTENDS- 


BE DT ET 
h AS, ENFIN 

ATRÉ QUi COMMANS- 

DAT DANS LA CADANE 


| OU ,, 
QUEUE ÉPOQU 
. VIVONS-NOUS #2 


…ÆT LE CON DROIT 
DELA PLINTHE DE 
LA LUCARNE Du PAiT 
DÉBARRAS, HEÏN 77... 


CEST L'ÉTINCŒUE 
QUI FAÎT DÉBOR- 


ROùNE PRONCE LE soureci ! 2,1 | | LE SECONDE F6 L'SENTLE , 
LU A SEMBLÉ QU'ON L'A TOUCHE | || CONTACT, PLUS APENE QLE | LOUE SN RS CAE © 


ET VOÏT LA ROLE F1 


SUR LE CÔTE GAUCHE DU DOS. | | || LE PRÉCÉDENT. 


OL, C'EST BIEN JLLIE, ALORS QL'iL- 
LA CROYAÏT. GROGEY À' 20 KM DE LA ! 
NON SEULEMENT ELLE EST REVENLE 
SLR LUN, MAIS ELLE S'EST MÊME 
OFFERT LE LUXE DE LE PROVOQUER 
EN VENANT, 4' 80 A' L'HELIRE, LU! 
CHATOLILLER LES CÔTES AVEC SON 
GLiDON ! 


RME FAIT LN ÉCART ET £E RETOURNE* ELLE EST LA / 
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LE 
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EN LW INSTANT, LA HARGNE QUI ANIMAÏÎT ROME À' 1 MAIS LL NIALRAIT CRU LINE FilLE 
MUULIE SE TIRAWNSFORME. EN (NE REELLE ADMEATIO | CAPABLE DE FAIRE CELA !ET LL Gi 
: = Re L N'AVAIT QUE MELPRIE FOLIR LES Fill 
f PILOTES ! CE QL L VENT DE VOIR LE 
LAISSE STLRE FAIT. ! Lu 
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à quoi porue Rnocchig ? 
COMPLÈTE LES FORMES DES LETTRES Si TU 
VEUX LIRE SA PENSÉE … ‘ 


SAURAÏS-TU DÉMÊLER : 
TouT CELA ET TROUVER 
SON CERF VOLANT? 


Procurez-vous dès maintenant votre exemplaire du GRAND ALMANACH LA PRESSE 
79. H vous tiendra compagnie tout au long de l’année, vous renseignant dé façon 
complète sur une foule de sujets et vous divertissant par t'originaïüié de son contenu. 


Outre les rubriques habituelles sur la météo, la santé, les sports, la ioi, la population, 
etc., vous y trouverez la liste et l'emplacement des monuments, colonnes, bustes, 
statues et fontaines historiques érigés à Montréal, le récit authentique de plusieurs cas 
frappants de rencontres avec des OVNI (soucoupes volantes}et des extra-terrestres au 
Québec, des renseignements complets sur les catastrophes survenues au Québec au 
cours des quinze dernières années, sur le doublage, en français, des émissions de 
télévision américaines, avec des photographies des artistés québécois qui prêtent leur 
voix à vos personnages préférés, sur les oeuvres d'art du métro, etc. etc. 


Et ceci n’est qu'un avant-goût de ce que vous réserve LE GRAND ALMANACH LA 
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